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. RE&lilE Er OON'CUJSIONS 

La zone soud.e.no-saluUie:z:me qui s' etend de part et d' autre de la frcntiere 
cotmmlll8 au Hiser et au Iiigeria. est une region homo~ne aux poin- de vue humain, 
climatique et agrieole. Elle otfre une possibilite de developpement comr:mm au 
profit cles populations, orientee essentielleinent vers une utilisation ration­
::ielle e-t bamonieuse des ressotU'ceB en eau.x souterraines et de surface et en 
aols. Le milieu :caturel est particW.i~rement f'rag'-le et il s' est d&grad.e re.pi­
d.ement au ~rs des 15 derni~res annees sou.s les influences eon~eea de la 
secheresse et de la pression d.9mographiqua. 

Conscients de oes p~blemes et suite & une premi~re etude daDs le basain 
de la Komadougou.-Yo be, A 1' est des deux pays, lea go11vernements du. l'iger et du 
l'igeria, par le cana.: c1e la Coamu.saion Mine lfigero-liigeriam de Cooperation 
( cxmrc) on:/ decid.9 de poursuivre cet etf'ort dans l.3 region si tuee l 1' ouest de 
oe bassin ..r. 

Le cha.pi tre 1 dn pMsent rapport; rappelle les termea de rif'erence de la 
mission qiU eu lieu en aodt-septembre 1981. Une amlyse compa.rie des straU­
-~es de d6veloppement et d.9a projets en C011n dam lea deU% pays eat presentee 
dans le cbapi tre 2. 1..e cha.pi tre 3 decri t lea car&eteristiques ph19iquea des 
troia ba.ssins varaanta retemis pour des actions de premil!re priorite, aoit la 
Ma.ggia.-Lamido, le Goulbi de Xa.radi-Geda et le El Padam.\-Tagwai River. 

Le cha.pi tre 4 trai te du contexte d&il.s lequel a' inscri t le present fll'O jet, 
e'est~re du. cadre juridique, quant l l'utiliration des eaux dazis lee be.asina 
eoannns au deu% pays, de la recherche agronomique existante et de la documenta­
tion technique necessaire A la mise su.r pied de projets de ~-eloppement. 

Le projet proprement d.it "El.a'N>raticn d'l:D plan d'actiona port_: l'acenage­
ment des trois bassina communs au liiger et au Nigeria" co11rpre:id quatre compo­
aantes : 

1. le renfo::cement les stroctur8s de planifica.tion; 

2. 1 'etudb et l' inventaire des ressourees en e&U% et en sols; 

3. l' '-eu.de de questions jurid.iques; 

4. l'organisation de l~ docamentation. 

Elles E.')nt decrites da.ns le chapitre 5~ 

Dsu..~ projet& restreints viennent completer ce projet principal et consistent 
en des conso.l. tations sr..r la protection de l' eIIVironnement et sur le d8veloppement 
du machinisme agricola. Ils constituent le cha.pitre 6. 

La re&l.ia&tion de ces projgte d' etud.es '_)rogramnees sur une p'riod.e de 30 
mois doivent permettrs 

- un inventaire exhaus+.it des reseources et potentialitea hydrologi({Uea 
et pedologiques d.e ces regions pour oombler he la.cu.nee existantes. 

- une stn..tegie de devei.oppement ha.rmonieuee et ~qu.ili bree pour le ~ 
pays d.a.ns ~tte ~gion. 

jJ Etude inti tulee ri. l 'origine "Etude des reesources en eau de sept bass ins 
comnr.J.nB". 
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- un programme d'&etions oomportant le• etudes de pri-i.m'estiaaement '9t 
de tactibilite :r:2'~ssairee a cet amer.agement regional. 

La mission de tormal.ation tient ici A reaaereier taus ceux qa.i ont contrime 
par leur pei ae .at leur intth'it A la p:re!pa.'"'ation dn p1'9sent document : les 
Blspresentants de la <>nmc, de tous lea services natiomux visit's au cours de 
l& mission au Niger et aa. lii~ria, d.e la PKJ et c1n PIOD. 
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1 • Ift'BOIMJCflOI 

La Cc:i•iJn!ion Ii:rle l'i.~ro-llg&rimie de Co<,>&ratioa £ 

re,a em 1971 •ccmipftcce gfn&rale et exclusin pomr rechercher dau 
t01U1 l• dcn•in• le11 mo;rcm cie coord.onaer et d'b.amollialer l• 
lcon-1• de• dnx pSifS clau le ba.t d'acero!tre ri de readre plu 
et'i'ieace lar coophtion. La Commi••ion est Cgal••t chlrgCe 
de propoeer &lJX dnx goll'fttl"lltae11ta, parti• i la priama.te Con"f'911:tion, 
lea m~ ri l• projets naceptiblea da p?'Oll01n'Oir mtre l• 
dax pqa ime coopb.tion ~ .... et Sqailibr&e•. 

Dmw le cadre de ces ccmpftanc•, la C<lamiaion a re~ mad.at 
de propoeer im pl1111 d'utioi.sstion des re880U1 cea o i " -~ c eaax 
aoaterrai.Ju• et cle surface. ~ ce 'ba.t, elle a orgaaid • 1980 
ri 1981 dn% llis•icma rlaat I p~arer l'ftude da bania c1e la 
I~YoW, par la p~, et de aept a:trea beam ooaw 
pa:r la aeccacle. 

Le prCacmt rspport nmd compte de cett• deu:iia mi.8tiaa. 

La lectve da rapport de la pnmi~ llinicm et lu mal115• 
t&ita PR la ••ccmU ocmdai.8•t I peuv qae 1' •l:ugem•'t ._ la 
~Oil tl'cm:talih, •'il .toit ttre oezrtrC ft?' la plaH'icatioa 4M 
reaovoem ~1Atus ne pftt as liai ter • oell ... ei. J.uai, le 
projet pt"OPo•C, prad.-il en compt,-. l'.u•ble de la rira.tCgie ~ 
gioaale et refiWte par •• ocm,09atea 1 es priori tis q11e l' oa 
peue pqa:wir fixer poar que la ec-1 .. ion. P1Z:i.JS•e ettecti.,.ea:t 
remplir la ttche qil 111.' a ft4 4'-tol11e. n de~ ~r lnJr 

la tol"lllllstioa d'11n plm d.'actiou poar l' am~t cle 1.'en.11e11~ 
ble de la rCgicm floontali••· 

1 
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2. LA Rm!ON ms 3 .BA.SSilfS DAHS LES STRATmIES DE DEVEID~ 

L& "zone du present projet!! a' intagre l un ensemble regional plus impc-~ 
taut. Si lea trois bassins :;ue nous avons &tudi's oocnpent une superf'icie totale 
de 20.000 'ar.2, ils appartiennent ~ une r~gion soc:i.o-~conomique relativcment 
homo~ne d'environ 150.000 km2. On ne pe'..lt ni dissocier l'arn~nageme:lt i.es 
vall~es de celui des plateaux, nj envisager un d~veloppement s~ar~ des 
bas sins corrum;..-ri.s du reste de cette r~gion travers~e par d' aut:·es vall ~es 
impo~antes (Tarka, limite sud du Goulbi N'Kaba, Rima River et la rive gauche 
de l'Hadejia River, pour ne citer que les principales). 

Le plan d' actions poo.r l' amenagement dee baseina eev-... -a done a• ins-
pirer d 'une analyse d6 l 'ensemble des potentiali tea et des oontrai.ntee 
qui caract~risent toute la r~gion frontali~re et sera, en fait, un plan 
d'~~~nagement de la totalit~ ie celle-ci. On 3oulignera cependant que les 
programmes d'am~nagement qui seront fo:rnrul~s dans ce plan d'actions, poss~­
deront un caract~re pUote dans la mP.!3ure oil ilG recevront une certaine 
priorit~ due ~ la concentration de populatio~ dans ces zones et aux ressources 
importantes qu'elles rec~lent. 

Nous analyserons su~cessivement ci-dessous la situation g~n~rale de la 
r~gion, la politicrue actuelle demise en valeur et les potentialit~s. Cette 
an.alyse d~bouchera sur 1 1 identification des domaines d '~-:Ude, de recherche et 
de re~lisations dans lesquels la mission de formulation recommande une tnt~r­
ventior. de la Commission Mixte ~ig~ro-Nig~riane de Coop~ration. Nous con­
cluero!"_S par une torm.laiion dee termes de reference du plan directeur. 

2.1. Les olans n:.i.tionaux de d~velopoeme-rit 

Les deux E;;ats ant choisi, comme la grande ma.jorit~ des pays 
africains, une politique de developpement pl~nifie. Au Niger, cette 
planification est centrP.l is~e mais r~serve une part importante des m~thodes 
et des proc~dures ·.m:::: r~gions (D~par+.ements) dans la mesure oil e~_les ont ~ 
intervenir dar,s l~ processus d 1 ~laboration du plan et participent de mruti~re 
responsable ~ so~ ex~cution. Au Nigeria, la planification s'~labore ~ deux 
ni veaux: Etat F~d~ral et Eta ts F~d.~r~s, chacun de ceux-ci ayc!'lt son propre 
pla.~. Les gouvernements locaux sont appdl~s ~galement ~ formul~r leurs 
programmes pro~res, a\•ec l 'appui des admi.?:istrateurs compihents de leur Etat. 

Il a paru int~ressant de pr~senter en p3.rall~le les compcsa:nts 
principau.Y. des plans nationaux. On not era que de>.ns le~ deux cas, on constate 
~ la lecture des documents, w:ie oertaine oonfnsion ebtre lee objectif'e 
(au.tosu.ttisance, equilibre ••• ) et las moyans pour y p&.rv&nir (developpezoent 
teclmolog-ique, prodnctivite, formation ••• ) .. 



NIGERIA ~ 

a. P~riode 

L'~laboration du t1t!me Plan 1981-85 a pris quelque retard. --11.e p!.an 1979-·1983 eat en coure d'ex~cution 
b. GrnndeA orinntnti.onf1 

-;r.-;, h',JerriTrS-fil 

?.m~liorciti.onn dP.s condi ti.0T1R !le vie du peuple et plus sp~cifi­
nnP-ment: 

- fl11.":fl1ent<Jtion du revenu r~'31 moyen: 
- di.stribntion plus ~qui.table dee reseourcdB entre individua 

en er:t rf! i:;roupes socio-~conomiquess 
- r~durtion riu niveau de ch~mage et de soue-emploi; 

- m1r;mer.tation de la disponibilit~ de 111nin-d 1 oeuvre quhlifi~e; 

- ~1arp;i.snement de la base ~conomique: 

ti~veloppement ~'luilibr~ (r:;ectoriel et r~,:rlonal)i 

- !Ji'lrticipation plus g-rande des citoyens h la propri~t~ et ~ la 
p;cstion des entreprises productives; 

- p h<s erC\nde autosuffisance et utilisation optimale des reseources 
~im~ines et mat~rielles: 

- n~veloppement dd la technologie; 

- prorinctivit~ plus i:;rrutde; 

- plus (>,Tflnde discipline, plus d•application au travail et 
en vi ronnement p 1 us prop re. 

Recevront la priori t~: la production agricole et la 
tr<Jnsformntion de r.es produitsv la formation et 1 1 en:ploi, le 
ri~vel 11ppement des infrastructures ~conomiques. 

( 1) Au Ni.r;eriri 1 il s' rip;it dt?S orientations fix~es par le pouvoir 
r.ent r"' l : r.h11rprn F:t11 t peut 1 es moduler en fonct ion de ea 
r.itunti.on propre. 

recherche de 1 1 nutosuffi.Rance al imentaire: 

- instauration d•une Soci~t~ de Mveloppement. 
(participation de tous); 

recherche de l'iPd~pendnnce ~conomique. 

Ce qui conduit h quatre gm.nden optionr. rlP ntr11t.~['.'if', 
eoit, dane l'ordre de priorit~: 

la modernisation de 1 'agriculture et rle 1 '~I evnr:1:: 
- la croiseance; 
- la construotion de l'aveni.r (par len infrn.r:trur.tnrnr. 

hydrauliquP.Je et de comnrunicRtion, 1 •nm~nnr:l"mnnt rlu 
territoire, la rech"!rche ncienti fiqu" r.1. t.crh11 ir111•~, 
la formntion t'lt lA d~veloppcment culturel ); 

- la r~pa.rtition ~quitable de;1 fnlitn de lA rrr,inn11n1•e. 

l;J 



NIJErtIA c. ProAemes iUGBR 

.L~s d·~~enso:-s de c:-: ::ital :·r4vues p_our la peric-~e 
::: ..1ir,•r;ennala ( in·1estissem-::nts putlics) s' elevent 
\ /~', 5 mi i l iards de nairas dont 28 milliards finances 
;:iar l"'s Etats. La porti~ipation du secteur prive 
.:;•.:1':•1e a 11,5 milliards de nairas. Les i;revlsions 
.>e repartissent en milliards de n.11iras comme suit 

F·.ib2.ic !!:ive 

- D4vel. Rural y comprid 
:oocer::i ti ves 

- Ini~stries, Mines, Energie 
- .:lesso·-<rces hwnaines, aante 

9,012 
16,327 

( :;erv.i.ce:J 2ociauxh compris 
r·~cherGhe scieutifique) 12, 923 

- Tra1:sport & communications 12, 707 
- ~ev. de l'evironnernent et 

infr'.3.st. administrative~ 
- ~o~merce et Finances 

17,572 
1 ,~35 

?o, !"'Tb 

1 ,BOO 
4,300 

800 

2,400 
2,20() 

11,500 

Les previsions d'irvestlssements publics pour un 
total d'3 )85 mil1..iart.ls de F. CFA, comp1 ':tees pr 
343 milliards d'inv· stissements orives et seni.­
publics se re~artissent comma suit : 

- Devel. Rural 
- Industries, Nines, 

Energies 
- Ressources burnaines, 

sante 
- Infraet. & Gommunicat 0 

- Autree infrastructures 
- Commerce et Services 

.Public l:'rive ou Ser.1i-_p_r)_J~ 

117 

70 

85 
68 

31 

:M 

305 

)1 

6 m 
d. le eecteur rural 

Au lfiB~ria les previsions d'investisaements publics dana 
le secteur r1.:.ral pour W1 montant total de 9,012 mil­
liard:; de nairas se repartissent com:ne suit : 

- Acriculture (semeaces) 5,438 
- ~ooperatives 0,184 
- Developpement des ressources 

:iydr .. uliques et Irrigation 
- Elevage 
- ?oret 
- Fe.~he 

2,255 
0,612 
0,292 

~ 
J'.3..;s ce montant, 5,4 milliards de Iii soit 62 .~ seront 
-;:ris en charge par le Gouvernement Federal ; 2,988 mil 
!.iards soit 33 -~ par les r;tats ; et 0,439 milliards 
c0Jl t 5 ~ par le!s Administrations locales (Local 
.io·F~rnr.;2nt s). 

A..i t0tal, les inveo:ti,~sements consacres au rnonde rural 
~~nt de l'or1re de 12,52 ; du total prevu pour le 
~e ~teur f,cll>lic. 

!n !: i ff re interessa:~ t a noter : les in•J'estissementa 
·.·1~ i~s ~ar hU.l'ita!:t .3 1 Gl~v'Jnt au !Hgeria a 460 :i 
~~~ ron ~o~r la ~ciriorie, et au Niger a 265 i (500 si 
:. '-~:-. y ~\j iut~ le~ sect..cur..'3 8r:i.vlfs et semi-3fubU~). 8 

.. 0l".l 1UBI. ~o ,oo J'CPA • o,6 ...... 1 lla1'9 

Lee programmes 
comme suit t 

du s~cteur rural ae repartissent 

- Agriculture 
- Elevage 

- Eaux et for~to 
Recherche 

~ Hydrauliq ue 

65 
18,5 

4,5 
4,5 

riH 
lls repreeeriter.t 30 ~des inve&tiasements publics. 

.... 
I 

Aprea ce rapide eurvol, on notora une contrainte ma­
jeure a laquelle ee heurte lo Niger, celle du dynamism•~ 
relativem1mt faible de son eecteur prive. Si l' on dedu.~ t 
dee investissements privee lee 220 milliards prevus 
pour le compte des aocietea minieres (etrnn.i;eres pour 
leur plus grande part), la oontributinn du sect~u r pri1re 
eat limi tee ( 1 ) • Au Nigeria le r"le du pr 1 ve dans l' P ~o·­
nomie nation~le eat cepe:ndant conaideri> ble et .1 e Gouve:"­
nement compte sur lui. On se demande pourquoi il n'~tait 
pas quantitativement mieux precise dans "l'outlir'."" du 
quatrieme .1. lan -----·-
( 1) Lu Planne chiifre pas !'effort imnortant ,;r··n•lt\ 

aux peyfla·s pour l'acquisition defl intr~~nts 1111!.; 

le cadre dee grands projets. 
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2.2. DtvelopPement regional et d~velopp~ent rural 

Nm:.s nous attarderons quelques instants sur les stra-l;~gies de d~veloP­
pernent au niveau r~gional avec un int~rtt particulier pour le secteur rural. 

2.2.1. Au Niger 

Dans la pr~face du Plan, le Colonel Seyni Kountche, souligne que 
11!.=. planification (au Niger) n' appara!t pas comme un exercic;e qui se d~roule 
SU't" le seul plan des enti t~s abstrai tes. Elle est au contraire intimE>.ment 
ins~r~e dans les realit~s nationales par le souci d'une r~organisation 
effective assurant ~ chaque zone ~ographique des possibilit~s ~quivalentes 
de progr~s ~cono~ique et social et des solutions adapt~es ~ ses potentialit~s 
r~elles et ~ ses probl~es sp~cifiques". 

Ce resultat a ~t~ obtenu par une participati~r. effective des d~partements 
~ la pr~paratiDn du Plar.. Les instances centrale::: de planification ont app~ 
leurs travaux sur les pDopcsitions formul~es par les d~partements, c'est~dire 
par les Comit~s Techniques Mpartementaux (aujourd'hui Comit~s R~gionaux de 
~veloppemen,) pr~sid~s par les pr~fets et enim~s par les Se:nrices ~artemen­
taux du Plan. Le liv:z-e III du Plan, consacre au ~veloppemant R~gianal 
represente, en volume, pr~s de 40% du document. Una analyse approfondie des 
probl~mes r~gionaux a pu conduire ~ un programme sp~cifique pour cha.que d~ar­
tement. Aujourd' hui les proc~dures de mise en place de la "Socih~ de 
!>€veloppement" font une large place aux instances r~gionales jusqu' au niveau 
le plus proche des populations. 

Ge souci r~pond ~ une constatation maintes fois fonrrul~e lors de 
1 1 ~valuation des plans et des pro jets ex~C'..it~s ant~rieurement: une partici­
pation insuffisanie de la population et surtout du monde rural. Le comporte­
ment de cette popl.ll~tion est plus pr~cis~nt analys~ plus loin (2.4) ~ 
propos du cas partieulier de la r~gion frontali~re. 

La situation g~n~rale de l'agriculture ni~rienne est pr~occupante ~!me 
au sein de l'ense~ble sah~lien, et l'!algr~ la politique de d~veloppement 
r~solue ~labor~e par le Gouve:rnement. Il ya 60 ans, 1ryJc ~es terres ci1lti­
vables nourrissaient une population inf~rieure ~ 2 millions d 1habitants: 
en 1?8o, plus de 5 millions de ni~riens occupent d~j~ 40% des terres et, 
~ fin du si~cle, il faud.ra utiliser p~s des 3/4 des sols pour satisfaire 
les besoins d'une population estim~e ~ 9 millions de personnes. Le d~velop­
pernent urbain ainsi que l'~migration pourront modifier les besoins alimentaires 
mais la tenance ~ la surexploitation des rassources des sols est difficilement 
r~versi ble. 

En ~n~ral, l'~quilibre vivrier est incertain et le d~ficit risque de 
devenir structure!. 

La priorit~ donn~e ~ l'agriculture est done l~gitime. Mais elle se 
heu~e ~galer.:ent ~des goulots d 1 ~tranglement qu'il sera malais~ de 
fra.'1chir. 
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c!'encad....~r.:ent pour appliquer les techniques C.e V'.llga.risation qui ont 
cours ~ctuellement. Il fc.ut citer ~galernent des liaisons insuffisantes 
entre la rec.'ierche et la vulgar~.sa.tion et \llle organisatior- inefficace du ll&l'­

ch8 des prodlti't• agrioolee ocame d' ailleu.ra Ollui de• intrazrta. Le• "paquets · 
technologiq-.ies" propos~s aux paysans sont souv~t trop ~n~raux pour 
s 1 ad.apter ~ leurs besoins propres qui sont en r~alit~ t~s variables d'une 
r~gion ~ l'autre et m!me d'un terroir ~ 1 1 autre (1). 

On ajoutera l'impr~cision des d.onn~es disponibles pour une analyse 
valable de la si ~tion. On esti• qa.e la prodnetion o6rhl.iln. 
~elle pourrait ~tre des d~ll.X tiers seulemeri.t dP.s estimations statistic:rues 
offii:ielles - cette prcductior. ne rep~senta.nt d~s lors i:p1 'un peu plus de la 
~niti~, en valeur, de la production agricole totale(2). Le troupeau est mal 
COJmU. tant du point de vue des effectifs cr1e de sa composition co!!'l!le le 
sont d'ailleurs les ressources pastorales et foresti,~. 

Si l'on s'entend ~ consid€rer le d~veloppement des cultures irrigu~es 
comme 1 'une des voies de s<.lut, conc~tement, sur le terrain, les progra::imes 
qui s'y consacrent sent limit~s et d'ailleurs, la recherche ne peut fournir 
actuellement que tres peu d'appui pour leur arnHioraticn. 

2.2.2. Au Nig~ria 

La strat~gie de d~veloppement est n€cessaire~ent d~centralis~e puisqu'il 
s' a.git d 'un Etat Ud~ral. Chacun des Eta ts Ffd~res ~mpte une population 
qui, pour le nord d~ pays, est aussi irnportante que toute la population du 
Niger (5,4 millions~ Sokoto, 4,1 millions ~ Ka.duna). Chacun des Etats 
dispose de services cie Planification (Xin:i~re du Pla."l) et en outre on 
encourage les circonscz-iptions (!..ocal Governments) ~ ~laborer laurs propres 
progr~i!I?leS de d~veloppement. 

Les effec-' .. ifs de techniciens dont ciisposent les Minist~res ':ech."'l.iques 
sont souvent t~s limi t~s en regard des t~hes qui leur S()Y · i;v(,:!.ues (une 
quinzaine de techniciens pour la Division du Pla"l ~ 3cko~ 

Un prcbl~me inh~rent au syst~e de d~veloppemer:.t a•. ...: Nig~ria 
est constitu~ par la !!T'~ltiplicit~ des organismes de d~'leloppemP.nt, plu3 
ou moins ind~pend.ants les uns des autres. Les r.:inistei>e::; F~d~raux et les 
Gouvernements ont lenrs propres programmes, parallHement ~ ceux des 
autorit~s r~gionale~ de mise en valeur de bassi!':,s et des grands projets de 
d~veloppenffi".t ru:.·al a.ssez autonomes. 

( 1) Par P.7emple, la non-validi t~ des syst~mes de cul turef, ass or, i.6es, condamn~es 
par les projets de d~veloppement, n'a jar.iais ~t~ d~~ontr~e, et ~1 ~ontraire, 
des rechercnes faites ailleurs ~n ont prouv~ l'int~r~t. 

(2) TJn exercice d 1 estir..ation de j_' occupation des sois ~ partir de photos 
akri~nnes idns le d~partement de Dosso a rnontr~ que, da."U! certains 
arro~dissements, la super~ir,ie r6elle onlti'VMt 6ta.it le dcnble des 
estir..ati~ns o':icielles, ec da~s d'autres de la noiti~. 
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Ainsi le d6veloppement rural, dans l'~tat ~e Sokoto rel~ve des 
autor5t~s suivantes: 

le Minist~re ~d~ral de 1 1 AgricuJ ture; 

- le Minist~re de l'Agri.C'!tlture e~ des Ressources Naturelles; 

- le Minist~re du ~velopPement Rural et des Cooperatives; 

- l'Autorite de ~veloppement du Bassin de la Sokoto Rima; 

- l~ Proj~t d.~ ~veloppement Rural de l'Etat de Sokoto. 

n n' e."tiste aucune E"tructure officielle de coordination entre ces 
di verses ins-ti tut ions auxquelles il fauexai t ajouter les services de 
l'hydraulique. 

Par cont re, le- Mi..'1.ist~re F~d.eral de 11 Agriculture a cree une Unit~ 
~d~rale pour la Coordination Agricole (FACU) qui supervise quatre Unit~s 
~derales de support ~ 1 1 Agriculture (FASU) dont l'une sera installee ~ 
Ka."lo. Mais ces Unitl!s n'ont qu. 1 une ccrr:petence limitee aux projets du 
M:inist~re. 

Il faut noter ~galement la cr~ation d'une unit~ de Y..onitoring, 
Evaluation et Plar..ification ~es projets a.gricoles (APMEPU) ba.see ~ Kaduna. 
Enfin, un bureau zonal du ~a..-tement du ~veloppement Rural va '@tre mis en 
place ~ Ka.."lo. 

A cM~ de ce r~seau d' organismes dependant du lt.inist~re F~d~ral de 
l'Agriculture, il existe onze autorites pour le d~veloppement des bassins, 
dont trois dan.s la zone frontali~re. Sokoto-Ri~a, HadeJia-Jama'are (Kano) 
et Chad (1hiduguri), ~ ne pas confondre avec la Cor.v:iiss ion du Bassin du 
Lac Tchad, basee ~ :T'Djamena 

Les contraintes climatiques qui p~se~t sur l'agriculture ni~riane sent 
bien ~vider..f!lent mcbs lourdes que ceEes qui ha."ldica!'ent son voisb. !fais, 
pour l'ensemble du Nig~ria, on conna1t les probl~es que posent tme urbani­
sation e:ctr~ement rapide qui prive la campagne d 1 une partie ir.iporta.nte de 
sa ma.in-d' oeu'\Te. Le paysan nig~rian r~agi t ~ ses di fficul t~s actuelles 
cor.ime son voisin du Nord: il augr.:ente les superficies mises en culture 
plut~t que d'intensifier son syst~e de production. 

Il en r~sulte U?l d~ficit de plus en plus grave de la production 
ali~entaire: en 15 ans, celle-ci n'a a.ugr.ient~ que de 1i par an (la 
production de sorgho a mtme d.imi~u~ de 1~ par an). On estimerait 
crue le d~ficit ~tructurel atteindrait da."ls moins de 10 a."ls, 40% de la 
de~ar.de. C'est pour parer~ ce riscrne aue le ~ouverne~ent F~d~ral la."lce 
la "Revolution Verte" sur la.quelle ii fonde de gra.."ld.s espoirs. 

:&1 attendant, la co:-is~qu~nce ~conor.iiqu.e naturelle - et bien connue -
de ce d~ficit croissant a ~t~ 1 1 effroya.b1e auP,?nentation des prix cu:Ticoles 
et 11219 mpatation rap'.de c1.etl importa:tiou de dmtH. &l.iamta.i.rM, 
ce~. •i tuatian est la. ea:aa• prineipale e. l' illfiatic illlpcrtante que -
oonna.it le pqa. 

l 
1 

I 

I 
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Lea progrr.uies de dAveloppement precedents ont tgnte de riaoa.d:re la 
criee pa.r des iuvetrtis"ementa ma.sait'a places dana de gre.nds ameMgementa 
~ooles. Cette ~rience n's. pas d.o!me lea risultata escompt~E>, 
<pl, de la production <Upend.ant du potit payuzmat qui n'a pu que surrivre 
1181:8 qu•une quelconque amelioration aoit ~portee l ce BfJcteu.r. Toutetoie, 
quelqu.aa ~riences pilotea out ate entrepriaea dapuia 1974 ot vont debaucher 
aur tm. vute programme de cUveloppwnt Agricole. 

La pel"Mabilite de la !rontiere, d'mtan-t plus il:Jkitable q11e le mili«i 
aocio-eco:!Ollli.cru eat trie homogino, entra.1ne des e1'tet• directs sur 11 .Sconom.ie 
ni!'rieima. C<mscienta de ce tai t, lea d.lltlX gouvenremants tente:at d' ot'fici._ 
liser ce• tl.11% co11111u·eiim.x et .... de davelopper cea ec4anges (par enmple : 
oignon, niibl, bovins, etc •9•}~ 

2. 3. La •i tuati0'4 dw lea 3 baasi.m 

. La r~gion dont nous parlerons ici s•~tend grosso mod.a du 4be au 
10ke m&!Eidien, sur une profondeur d 1 u.."le centa.ine de lan de pa.rt et 
d' autre de la fronti~re. Avec une population totale estim~e ~ 
9,5 million.s de personnes, il s'agi.t de l'une des r~gions les pl~~ 
denses dn sous-co~1tinent ou~st-africa.in. Au Nigt§ria, seuls le sud.-ouest 
et la rive gauche du neu .... <e Niger sur ses derniers 300 km sent plus peupUs. 
Au Niger, le sud des d~artements de Tahoua, Marad.i et ZL"'lder concent=-ent 
36% de la population totale du pays. 

~~ ne s'~tonnera pas dAs lors d 1 observer dans cette r~Pi.on ~es modi­
fications rapides de l'~co-syst~e qui vont dans le sens d 1 ~e de~d.ation 
E:'wre. Ce process-..xs es"i; entam~ de longue date et a ~t~ simplement aggra"~ 
par la s~cheresse. 

Le ir.onde paysan r~agi t non par une L"'ltensification des syst~mes de 
production ma.is par une ccm.sonima.tion de plus en plus ~tenCa.e dn capital-terre. 
Disparition des jach~res, r~d.uction et su.rexploitation des p~turages, des­
truction du coi•vert v~g~ta.l en sent les cons6quences les plus drama.tiques.On 
eniM ~ d' ioi la fin cm 1iiole, le tall% d'occnpatton du. •ol arable atteindra 
100%. La d~grad.a.tion des sols entra1nant bien ~videmment une baisse des 
rendements et de la production par t@te, la population trouve une a:utre 
parade ~ la r~uction de ses r ?ssources d.ans l 'exode quj frappe dur~r.ient 
le potentiel de main-d'oeuvre <'.u Nig~ria et est importa:.1t ~g"l.lement au Niger. 

Une recherche mu1 tidiscipL naire a ~t~ men~e r~cerr.ment dar.s le d~parte­
ment de Marad.i. Ses conclusions confirment les constatations faites par 
taus les observateurs de terrain: 

'."·'intensit~ d 1 exploitation de 1 1 espace pose en terrr.es argus le 
probl~me de l'~quilibre du milieu naturel et de ses ressources. Cela est 
particuli~rement pr~occupant dans le cas des sols sableux, les plus utili­
s~s. Sous l'effet des d~f~ichements, ma.is aussi du p~turage et des pr~l~­
vements effectu~s ~des fins domestiques (constructions, chauffa.ge), la 
v~g~tation naturelle se trouve fortement d~grad.~e. Les sols, quant ~ ~, 
cultiv~s avec des jach~res de plus en plus courtes et de plus en plus 
espac~es, ne Mn~ficiant que d1 apports insuffisants de fur.:ure organique, 
voient leur niveau de fertilit~ baisser tandis qu'~ente leur fragilit~ 
~ l'~gard de l'~rosion ~oJ.iennP-". 



"~__::~ ce~-:2i~s secteu~ ~ ~o::-:~2c"!.~~ ~l~"'.'~e, ~..ii :.-:::""t 2. ~ c·=:et \:'::_-~ 
£'"i:J~e utilis~"tio~ ~asta!"c.le, ~~ su~~-:-t:~~-e c: p':"..:~ e::e: u.r1?. an.::;r.:~-tc::::.,7; 

if> l '~roi2~il it~ des s::ils, ~a: l' actio~ ~~~juf'.'~e du pi~ti":er.,e~"': et d.E: 
: I acsen~e de p::".'0i:ecticz::-. ~:'°~"':;ale. 7 1 ':~: O·~Se!"'.-e, pc.:' ~d.rci ~SI CeS :;i~~:':.'­
r.:~;..e~ d.e ;la;:a:e e-:: d.e ~-t~::--i2isa~i~ d.es so:.~ 11 • 

11Cette ~vol"'.rti'.F. :-~~ssive d.es '.""essources ~a:'.:u!'el:;,.es (s':l:.s et \·~~­
ta~io~) S:)US l'effet ~'une exploita~io~ tro~ i:nter.se a attei~t u:: te: iE;:"~ 
da.~s cert2.i."'!S secteu:::-s, qu' elle consti tue d~sormais ~ grave su.jet de 
p~occupe:.tior: pour les p~rs~s". 

~es ~~thodes d 1 a.n2lyse objective et l'expressio~ des pr~oc~u.pati~s 
paysannes se conjuguent pour ccnstater le :.~s~quilib1-e cro~.ssant e1~tre les 
ressources naturelles et les syst~es ~'exploitation du ~ilieu. 

Il S 1 agi t S~.!lS doute de l 1U."le des ~-tltdes SC'ie:ntifiqueS les plus 
approfondies qui ant ~t~ ~n!Ses sur la r~gion et 1 1 or peut l~gitimernent 
penser que ses observations sont val.ables pour l' ~ser.ible de celle-ci. 

L'ensemble ne ces ph~om~es de d~gradation e:ntra!ne bien-s1U- un 
effondrer.ient des rendel!lents. On peut penser ~ ce propos que les estimP-ti;:ms 
officielles faites par l~s services techniques sont trap optil:listes. Au 
lieu d 1 un rendement c~realier r.iOyen de l 'ordre 1.e t-50 kg/ha, un chiffre 
de 300 kg serait plus ~alist~ - et des 'tudes ponctuelles pr~cises ont 
l!lont~ C!U" ces rende.":'!ents peuvent tomber ~ 110ins de 100 kg pour 1' ensemble 
d I tL"'l Village• 

Les situations sont d 1 aille'..L""'S bier. plus h~t~ro~es que l'or. ne le 
croit ~n~ralement, tant du point de we des productions que des si'tuations 
sociMconorniques qui e?:. d~coulent. L!i notion 11d 1 e:xploitatior. moyenne" ~ 
laquelle on se re~re si souvent devrait ~t:-e trait~e avec m~fia.nce; la 
disponibiHt~ en ~erres, les rent!ements, la productior. par actif et le 
surplus dispor.ible pouvant varier d2n.S d'~normes proportions (de un h 
qu.atr·.: ou de un l cir.q), ~ 1 1 int~rieur d'u..'l m&le terroir. 

2.4. Les pr'..:>jets de d~veloppement rural 

Le Niger et le Nigeria, nous venons de le montrer, attribuent au 
secteur rural une place de choix dans leurs plans et leurs prograr.unes 
de d~veloppement. 

Au ?Tigeria, l' approche du d~veloppement rural est "int~~ et rr.ul ti­
discipli."laire, prenant en compte les facteurs r:iajeurs affecta.nt le 
bien~tre de la population rurale". La prorr.otion de 1 1 agriculture 
s' accompagne de mesures propres ~ am~liorer l' environnement tels que 
routes de desserte, alir:ientation en eau potable, i~fra.structure de stocka:i:e . 

.fUJ. figer ~~ler.ie?Jt, la wlgarisatio:n de techniques ar.i~l iora."ltes et la 
sauveg-arde du capital :oncier, vont de pair avec la rr.ise en valeur des 
"':;erroirs insuffisar:T.'lent e:x:ploit~s et une ~e:!.lleure organisation des infra.s­
tructures (c:-~dit, cor..mercialisatiot1, stocka;;e ••• ). 
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?our aiiein~re ce~ ocjeciifs, ~ans les ueu.~ pays, cie grands projets 
de d~veloppemen-t int~~ sont mis en place: las pro jets ''prod.uc"';ivi. t~" 
au Niger, les projets de d~veloppernent rural (ADP) au :Figeria, C1 est 
a::.ns1 que toute la r~gion fl-ontali~re est couverte par de tels projets 
ou va bier.tM l'~tre. Ces projets int~ressent la totalit~ de chaque Btat 
au Nigeria et de cha.que deyartement au Niger (exception fai te, actuellement, 
du d~artement. de TahO"..ia.. ~ la ·.ra.ll~e de la Mc..ggia n 1 est pas directement 
touch~e mais ~ un p~rir.l~tre irrigu~ t~s important est am~nag~). 

L' importance des moyens p~vus pour les prochaines ann~es est ~ la 
mesure des probl~es ~ r~soudre et t~oigne d 1 unc volont~ ~elle d~ le 
faire. 

Ta.hoa.a 
Maradi 
Zinder 
Di ff a 

7 
61 
19 
c (~) 

Tota] Niger 93 

f.rojets de d~velopoement rurn.l 

:R~alisc>.tions r~centes et pr~Yisions St:.r 5 ans) 

(en millions de S) 

Gusau (Sokoto) 48 
Sokoto ~1) 
fu.91 tua Kad:una) 

165 
60 

Kaduna (1) 223 
Gombe (Kano) 48 
Kano 2.29 
Borne 1~1 
Total N'igP.ria 930 

Cependant, da.."'lS la mise en oeuvre de cette strat~gie "par projet", 
on se heurte ~ cies contraintes graves. Cette strat~gi.e S"Jppose d' abord. 
un renforcement - sinon la cr~ation effective - de l'encadrement du monde 
paysan. Les ressources en personnel sont ins'.lffisa.ntes, surtout au niveau 
r.ioyen et pour 1 1 encadrement rapproch~. La formation d.e 1 1 auto-encadrernent 
est ~~riment~e un peu part out, mais les m~thodes n' en sent encore gu~re 
d~velopp~es et les r~sultats restent limit~s. 

Les gouvetmements se trouvent ~cartel~s entre la n~cessit~ d' agir vi te 
(''fixer comme premier objectif d' aller vite pour conjuguer les incertitudes 
de l' avenir" comme il est di t d.ans 1 e pl an nig~rien) et une capaci t~ de 
transformation limit~e des structures du monde rural. Le conservatisme 
de celui-ci est bien connu, il ~volue len·tement - e ~ pas dans le sens ~ 
l'on souhaite cp;.'il le fa.~se, comrne ie mont~ent las pratiques de plus en 
pl"J.S ertensives des syst~mef! a.gricoles. Le monde paysan, par ailleurs 
tr~s fragment~, accueille avec m~fia~ce et r~ticence les '~?-qUets techno-
1ogiques 11 qui lui sont propos~s. 

(1) Pour le Nigeria, il s'agit de pr~,,"isicns hablies i:.n 1?79 par 1a 
Banque Mondiale: apr~s ~valuation, les ADP de Soi-:oto et Kaduna 
ont ~t~ respectivement estim~s ~ 500 et 511 millions de dollars. 

(2) Niger: previsions du Plan, mais une ~valuatior. plus r~cente estirne 
~ plus de 30 millions de dollars le co1lt du proJet Diffa. 
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On a pu constater que ceux-ci, Hacor~s de 1 1 ext~rieu··. ne sont pas 
en harmonie avec le syst~ •. , social. Ds s 1 ~loig,nent du savvir faire actuel 
d.es paysans - par ailleurs ariap ~~ aux co71di tions de leur survia - et se 
basentm~me sur des donn~es a.grono~iques discutaoles: 0n citera co!IUl!e 
exernples les tentatives de convaincre les pa_ysans d'aban~onner la c-~lture 
associ~e, cu. le choix ie jeunes &ens sans autorit~ sociale pour mettre 
en oeuvre 1 1 auto-encadrernent villa.geois ou 1 1 er.cad.remcnt rapproch~ ( 1). 

~s lors, on observe des bloc~s d.ans le processus de d~veloppement. 
Les r~sultats des investissements massifs co~~entis (comme per exe:nple 
les somrnes ~no.nnes consacr~es aux grands pro jets d 7 irrigation. au Niggria), 
restent largernent en deya des pr~\'isions et laissen~ surtout ~ l'~cart 
1 1 immense mass~ des petits paysa.ns - qua.r..i ils ne la rnargina.lisent pas. 

De l'exarnen des projets prin~ipa.ux (auxquels s'ajou~ent des actions 
ponctuelles non reprises ici touc~a.~t plus particuli~remant les secteurs 
de l' ~levd.ge et de.:: for@ts), on constate que la zone frontali~re est 
totalement couverte par les prograr.IrleS in!3cri ts au 4~rne Plan. 

2.4.1. Au Niger 

Il faut noter que les projdts r~gionaux sont consacr~s essentiellement 
~ l'augmentation de la production agricole (pluviale et irrigu~e) mais 
cornportent taus des op~rations d 1 ~levage, de reboisement et de reooJ:JStitution 
des sols. 

La liste &es projets qui iuUreseen.t la zone trontalilre eut d.omaa en 
Amen 5. Elle dorme quelques informa.ticms su.r lea projets ci-desaous : 

Projet c~r~alier 
nre phase 
2~rne phase 

Elevage Centre-EBt 

P.eboisement 

Productivi t~ 
phase pilote 
1~re phase 

PE:!:"b~tre Ko!"~-:.i 

P~?'ir:l~tres Maggi.a 

P~rirn~tres Galrni 

J.".ares Kom1i 

C' Danna 1rahou2 

Hontant pr~vu 
(millions $) 

11. 9 

i 6. 7 

2.8 
4.0 

32.0 

2.J 

Particiuation 
ertirieiire -

us 
us 
AID 

AID 

GTZ 
GTZ 

F. Arabes 

GTZ 

FED 

OBU 

Dates 
d 1exrc\itior. 

77-80 
81-85 

79-85 

79-81 

80-83 
83-

7~82 

Continu 

82 (2) 

79 

(1) V0ir ~ ce propo::, outre 1 1 Hud.e ::le l'U::iversiti de 3o!"deau.:x:, d~~~ 
cit~'e, l'tHude tr~s cor.pl~te ::-:er.~e ;:ia?' la Bar.crue :.:o!'ld.iale sur le 
::0rd ~ri:eri2 11Ad0'.ltion cif ?2rr. ':'e-::io.YJ'l: 'l";/ l.Y1 Horther'!l. l'.i-:e:=-i::". 



Devel opt;. Rural r.:a.rad.i 
1~re phase 
2~".ie phase 

Developt. Rural Zinder 
1~re phase 
2~me phz.se 
3~me phase 

2.4.2. }J.J. Ni~~ 
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Ifontant ~vu 
mi.11 ions $) 

13.2 
47.5 

2.1 ( 1) 
B.o 
8.8 

Participation 
ext~rieure 

AID 
AID/FrDA/ CCCE 

FED 
FED 
FED 

Dates 
d 1 eiiCiltion 

76-80 
81-85 

73-76 
77-Bo 
81-83 

La degradatic!'l dramc>.tique d.e la production aE;Ticole a poussf le 
gouVP.rne~ent f~deral ~ entarner d~s 1974 un vaste programme de projets 
de developpernent a.gricole integre. Ce programme a corrunence avec neuf 
~rojets pilotes limites chacun Aune partie seulem~nt de certains Etats. 
Deu:I d 1 entre eux interessaient les Etats frontalie:~ qui nous occupent, 
soit Sokoto (Gusau) et Kaduna (Funtua). 

Le succ~s de ces projets a conduit ~ la preparation de nouveaux 
projets de d~veloppe~ent agricole, plu~ vastes, couvrant la totalite 
de ~ertai'."lS Eta-ts, dont Kano, Kaduna et Sokoto. Enfi.'1 des "zones de 
developpement acceler~" ont ete delimitees, d.ans lesquelles l'Eta.t 
s 1 efforcera. de mettre en place les i.~fra.structures de base du develop­
per.:ent, soit un pM_:ra.rr.me '.le pistes rurales et des centres de distribu·'.ion 
d 1 intrants. 

Sont d.eorits en Annexe 5, lee principaux projets suivants 

- D6veloppement agricole de Sokoto 

- D6veloppement agrioole de Xadnna. 

- Wnagement de la V&l.l'e du Gad.a 

- P6r•tre d' irrigation dn Lac Ial.ID41.o 

( 1) Montant de la partici~tion erterieu.n. 
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2.5. Les possibilit~s d'int~rvention et le ~la.'1 d•actions 
nour le d~velour;ement rural 

L' analyse de la situation c-.ctuel le et des r~sul tats des programmes 
pass~s cm en co~rsf qucique pessiniste, ne conduit p~s ~ un constat 
d' inpuissa.nce. Les observateurs s' accordent sur l~s r:iesu.res susceptibles 
d?enrayer d'abord le processus r~gressif. Il s'aGit en effet d'arriver 
au r::oins ~ stabiliser le syst~'!le productif avant d.e parler d'un r~el 
11d~velcppement0 de celui-ci. 

Les analyses faites par la mission vont d.ans le !'!'!~Cle se11s que les 
observations rele~es par d'autres missions - tellc 'IUe celle de la 
t:ooadougoa-YoM - les ~va.luatior.s de certains projets d.a:;.s la r~gion ou 
l es ~t-udes me."'l~es 'Car les ch1>rc:tl!'.irs. 

On peu.t d~gager qu.atre 5-r·oupes de cor.traintes qui p~sent sur la 
r~gion soud.a..."'lo-Sah~lienne conrnune au Niger et au Nigeria. Les fa.cteurs 
aui les composE!Tlt, le ra;>pel des re~~des pour les surmonter et l'inventaire 
des instrw:ients pour y par<:"enir sor.t sch~matis~s dans le tableau 1. 

Ces contraintes sont: 

la d~gradation acc~l~r~e de l'environnement 
l'inad~quation des progr2.l!lr:les actuels aux besoins 

- le scus-emploi des ressources en eau 
- certaines structures politico-a.drninistratives. 

Les rnoyens ~ ~ettre en oeuvre ~essortent sir.rultan~ment du dor.aine 
tech."liq-~e et d.u donaine socio-~cor!ar'.icrue. 

Du po~t de vue technique: 

d~veloppement et c:-:.e:::tation de la recherc'.J.e pour qu' elle soi t nieux 
adc..ptee aux be•oim daa progranr.ies de d~velcppement 
intensification de la production par l'application des r~sultats 
de la recherche 

· - uti.Li~a+,ion intensive des !'essources en e~ de surface et 
souterraines. 

Mais les contraiHtes techniques ne sont pas le~ plus sev~res. Eh 
g~neral, les recettes sont connues et c' est surtout leur application qui 
constitue 1.lT.. frein?..ge (en notera cependant que da"'ls certains do~aines pr~cis 
ies CO!lnaiSSC::Ce~ techninuP.S paraisse:::t insuffiSa."'ltes: culture de vari~te!': 
~ c;/cle cou:~ ~ le. fois adaptees aux aleas clir.atiQLJ.es et. appr~cHes _?ar 
les co!lsor.~at~urs, r.ultures irrigu~es .•• ). 

c• est dans le domai!le zocio-eco!lor..ique que l' effort le plus grand 
doit @tre tente: 

- participation de la masse des prod~cteu:rs: p~..rticipation politit'.Ue, 
pa!'ticip2tion directe ~ la prep~ratiO"l et la ~ise en oeuvre des 
proC!'~~.rnes, L"'lcit~~ions acc~1es provo~ees pa!' une vaiorisatior. de 

: a product i or.: 
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d~veloppement des infrast:ri.ictures de soutien (cr~dit, commerciali­
sati-:-n, stocka.ge); 

- con.~aissance approfondie des ressources physiques et humaines~ 

- coordination des institutions de d~veloppernent. 

n apparatt done que la recherche des so:utions Zt:: situe d.ava.nt2ge ~ tm 

niveau institutionnel qu'~ un niveau technique. On en prendra pour e:xemple 
le d~veloppement j~ trop lent des programmes de mise en valeur des ressources 
en eaux. Cette mise en valeur ~st consid~r~ ~ tous comme ouvrant seule de 
large.a perspectives ~ la solution du probl~me sat'Uration des terres et 
de la relance de la production~ Mais leur mi·- Jeuvr-e se heurte ~ l' ine:xis-
tance d'un enca.drement bien fom~ et sp~ciali:_ _ Ja difficult~ d'assurer 
une p~icipation motiv~e et pers~~rante des P~. ~ans - encore plus essentielle 
ici - ! l'insuffisance des liaisons entre la recherche et la vulgarisation. 
Le paradoxe er&~ par les programmes de ce genre est qu' en m~e temps ils offrent 
un vaste champ d 1 action ma.is supposent la multiplication de petites op~rations 
~ cet~ de projets de tr~s grande envergure. Mais les petites op~rations 
dP.mandent autant de tra~il pour leur identification, leur ~alisation et leur 
gestion que les grands projets. 

er est sans doute cela. qui explique que les grands pro jets mis en oauvre 
actuellement sont ~ peu p~s taus coul~s d.a.ns le m~me moula. Ils font appel 
~ des recettes connues de vulgarisation et d'encadrenent dans des iomaines 
relativement limit~s mal~ l'envergu.re de leurs moyens mat~riels. 

Ils sont centrJs essentiellement sur les cultu~os pluviales. D'autre 
paxt, ils tendent ~ constituer au sein de la r~gion une s~rie d'entit~s 
sous-r~gionales entre lesquelles n' existe actuellernent aucune liaison strat~­
gique. La c~ation d'une Ullit~ de monitoring et d 1 ~valuation (APMEPU) a.u 
sein du Minist~re f~d~ral de l'Agriculture au Nig~ria constitue une heureuse 
tentative pour assurer une certaine coordination. La cr~ation du fureau dee: 
Projets (BEPRO) au Minist~re du Mveloppement Rural Nig~rien va dans le m~me 
sens. Mais ces orga.nismes restent lirnit~s adninistrativernent au:x comp~tences 
des d~arternents dont ils d~pendent. 

Il sernble cone que la Commission Mixte Ni~ro-Nig~riane de Coop~ration 
pourrait intel"".-enir efficacement d.ans le sens d'u.~e coordination de la stra.­
t~gie r~gionale de d~veloppement. 

Toutefois, dans 1 1 ~tat actuel des institutions et des proc~dures, il 
serait utopique de tenter de fornuler i.m "super-projet" d'am~nageme:it de la 
r~gion et les recomma.ndations qui vont suivre se limitent ~ tL~e premi~re 
~tape moins aznbi"ieuse quoique fondarnentale. 

Cette ~t~e sera constitu~e par une s~rie d'interventions sectorielles 
et institutionnelles qui auront pcur principe g~n~ral d 1 accoutu.Irer les 
di~f~rents op~rateurs des progTanu:ies de d~veloppement ~ travailler ensemble ( 1). 
Le renforceMent des structures de planification au sein rn~me de la Commission 
sera. accompagn~ par: 

(1) Plus de 40 opfrateurs importants (s2.n~ compter les services techr..iaues 
gouverneme!!taw.) cxercent da."ls l2. :r-e--;io"!':. d.ec ;:;.ctivit~!? de d~v~loppement 
fv0i-: annexe ~). 
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- un inventair~ ex.'iaustif des ressources communes en '33.UX de surface 
et s outerraines; 

- la forr.rulation du cadre juridique et ins ti t·..itionnel dans lequel 
s'~Jlscrira le programme d'actions; 

la cr~ation d'un centre de documentation et d'infonnation, 
ass11rant notamment une meilleure infonnation mutuelle des chercheurs. 

Il s'agit l~ d 1 interventions dans les domaines des ~tu.de~ et des 
institutions. A titre exp~rimental, deux prog::-ammes de r~ali3ations concr~tes 
sont propos~s: un projet de ~~fense de l'environnement et un programme de 
diffusion de mat~riel agri~ole. 

La formulation des projets peI'T!lettant de r~aliser ces interventions 
figure aux ~hapitres 5 et 6. Leur ex~cution doit debaucher, ~ 1 1 issue des 
d8lll ann~es qui viennent, sur la formulation d 1unpla.n d 1 actions pour l'am~­
nagement, dont les tennes de r~f~rence sont esquiss~s ci-dessous. 

A 1 1 int~rieur de la r~gion frontalibre ni~ro-ni~riane, les bassins 
versa.nts ~tudi~s par la pr~sen~e auss~on de formulation peuvent ttre·consid~r~s 
eux-m~mes cor:mte des zones pilotes d'a~~nagement. Les syst~mes productifs 
traditionnels (essentiellerr.ent l'agriculture pluviale, d 1une part et l 1 ~leva.ge 
transhumant, de l' autre) y seront tra.nsfom~s pour assurer une exploi "tation 
in·~~gr~e de toutes les ressources, tout en reconstituant un ~cr..iilibre ~cologique 
actuellement compromis. 

Cette ~loitation sera fond~e pour une part importa.nte par la mise en 
valeur des ressources hydra:uliques. Cela suppose un. r~arn~nagement complet 
du terroir. 

La plan d 1 actions s~ basera sur les donn~es recueillies soit directemen+, 
par l'~quipe te~hnique, soit au cours des diff~rentes ~tudes r~alis~es par 
ailleurs. Le contenu de ce plan est pr~cis~ au chapitre 5, dans les terrnes 
de r~f~rence du projet proprement dit. 
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3. L :C:S 3 B.ASSINS COMMUNS 

::.1. D~fir.ition d.e la zone d'Hude (i~e 1) 

L<'- formulation originale .ies termes d.e r~f~r::nce de 1 .... pr~sente ~tude 
fait ~tat d'un ''}lrojet de mise en va~~ur de 7 bassins cornmuns au Niger et 
au Nigeria", ~ savoir d'ouest en est les bassins suivants: 

1 •. Tom:,o Bouya 
2. Ma.ggia 
3. Goul bi de 'Maradi 
4~ Goulbi de Gabi 
5. El Fadama 
6. Tagwai ( 1) 
7. Koramas 

Apr~s cc~sultation des cartes topographiques du Niger ~t du Nigeria 
et les visites de terrain, la zone concern~e pour le pr~sent projet d'~tudes 
se compose finalement de 3 bassins comrniL~s. 

1. Udu.h river: situ~e enti~rement au Niff~ria dont les eaux de sur~ace 
s'"'filtrent totalement avant la fronti~re; la rivi~re Tombo Bouya., qui 
fait suite au Niger, indiqu~e sur ies cartes IGN, n 1 e:xiste pas sur le terrain 
et les habitants de la zone pr~sum~e ne la ccnnaissant pas. Etant dorm~ 
l'i.mportance relative n~gligeable de ce ba3sin dans la strat~gie de d~veloP­
pement de la ~gion, la mission recommande de l'eAclu.re de la zone du proj~t. 

2. La Ma..grja au Niger, qui est connue sous 1 e nom de La.mi do River au 
Nigeria, d~bouche dans le lac Kalrnalo pr~s de la fronti~re sur terri toire 
nig~rian. Ce lac n~ comporte pas d'exutoire, mais une succession de lacs 
allons~s et de zones mar~ca.geuses sa..~s ~coulement de s~rface apparent, y fait 
suite jus".11'~ la confluence avec la Rima River. 

3.-4. La Gada River: occupe la bassin versant amont ni~rian du Goulbi 
de Mara.di qui, apr~s u.~ parcours de 130 krr: sur terri toire nig~rien trairerse 
la fronti~re ~ r.ouveau avant de se jeter ~ quelques kilofu~tres dans la Rima 
River. Le Goulbi de Gabi est un affluent sur rive gauche du syst~me ci-dessus, 
prenant sa source au Nigeria et se jetant dans la rivi~re principale ~ quelques 
kilom~tres de la fronti~~e su1 territoire ni~rian. 

5.-6. Le bassin adjacent suivant e~t compos~ des deux aff1.uents princi­
pa•.i.x du Goul bi N'Kaba: d 'une part la Tagwai River (avec ses deux affluents 
prbcipaux: Ka.i ta et Yeska) consti tue le cou:-s amont nig~rian du El ?4.dama: 
d'autre part, la Sabke River (Nigeria) se jette dans le May Farou au Niger. 
Apr~s leur jonction, ce dernier et le El Fa~ama constituent le v0Ulb1 N'Kaba 
otl la totalit~ des eaux auperficielles s'infiltre dans les all"uvions apr~s· 
un parcours d 9une quarantaine de kilorn~tres. 

7. Les Korarnas sont f~rm~s des 2 branches Korama de Matameve et Tapkin 
Gada Kwaya. Apr~s leur jonction, la Kor21!la ava.l s'infiltre totalement da.~s 
des formations dunaires jusqu' au village de M<ilawa au !~iger. Tl n 1 y a pas 
d' ~r:oulernent de surface 1.rui se d~verse au Ni.~~ria, mais U...'1. ~coulernent souterrai!'l 
rejoint probablement les alluvions de la Toma;:; River, affluent intennittent 
de la Komadougou-Yob~. 

N Dans certains document on trouve l 'orthographe ''Tagwal ". 
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A l • L1gta.r d.w ~:;~-t~-::c 'Ud:::.h-Ri ._.e::-=Tc:?'b~ ~ya, la ?!i~~i~!?. !'e~~~-'!"~-!!.d~ 
d'exclure les Koramas de la zvne du projet, ce bassin ne jouant pas de 
r~le comnnm entre les deux pays. 

Les bassins versa.nts 1 ~ 6 ci-dessus font partie du syst~e hydrolo­
gique du fleuve Niger tandis que le 7 appartient a.u bassin du lac Tchad. 

En conclusion, la mission recomma.nde que la zone dans la.quelle se 
concentreront les interventions de la C~C se limite aux trois bassi1 
suivants: 

No ~rom du bassin versant ~\iger Nigeria 

A. SUPERFICIE BASSINS VERSANTS (km2) 

1. Maggi a-L arni do 2.290 76o 

2. Gada-Gouibi d1 Maradi 5.360 4.400 

3. Tagwai-El Fa.dama 2.190 6.200 

TOTAL 9.840 11.360 

B. LONGUEUR MAX. DU G'OURS D1 EAU 
PRmCIPAL (kr.1) 

1 • Ma.ggia.-Lamido 130 72 
2. Gada-Goulbi de ;~aradi 125 115 

3. Tagwai-El Fadama 43 90 

l TOTAL 298 277 

Total 

3.050 

9.760 
8.390 

21.200 

202 

2.10 

133 

575 

-

Les infor!7lations concernant l'hyd.rolo~_e, 1 1 hyd.ro~'Jlogie, les arn~nagement~ 
existants ou futurs, etc., collect~s par la mission couvrent la zone du projet 
avec des degr~s de d~ta.ils et de pr~cision di ~f~rents d. 'u."l bassin ~ un autre 
et su:'.'tout d. 'un pa.;>"S ~ l 1 autre, l' in formation ~tant beaucoup plus cer1tral is~e 
et accessible au Niger qu'au Nig~ria. 

1.a zone d'~tude du b::tssin de la J:iaegia ~ celui du TRgwai-El F'adarna 
::;'~tendc?r~est ~est sur une di.st.nee d'environ 360 krr. (longitudes 5° ~ 
2°10 1 E). L' extension ,~xtr~me nord-sud de 21.0 km est si tu~e entre les 
latitudes 12°20 1 et 1~030 1 N. Les bassins s~r territoire nig~rien sont 
constitu~s par ~es vail~es entaill~es da.~s les plateaux lat~ritiques de 
topographie plane. Au Higeria le bassi.n C..'!lont des syst~rnes Gad.a River et 
Ta;r.-rai ·River est ~i tui; dar,s le l'T!assi f de Zc-.rr.f2.r?. dont l~ topographie ·Jnd.ulee 
e!"+ f0rn~'? 'ie r,oJ 1 i'."leG ~rod~es. ~ '2.l ti tude d.er:; bass ins est comprise entre 
6t)f) et 2 50 -
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3.1.1. Climat (Tableau 2) 

i) Pluviom~trie 

La zone d 1 ~tude des 3 bassins est situ~e entre les isohy~tes 400 !!!tTl 

au nord (Niger) et 800 mm au sud (Nig~ria). La fronti~re suit sensiblement 
l'isohybte 6(X) rmn. Ainsi le climat de la partie ni~rienne des bassins est 
de type sah~lien c>.lors que celui de la partie nigtfriane est de type soudanien~ 
La distribution inter-a.nnuelle est semblable daris toute la zone. La saison 
s~che (contre-saison) qui s'~tend d'oatobre ~ fin mai peut toutefois recevoir 
quelques averses sporadiques, surtout <'-U sud. La saison s~che se temine 
lorsque les vents chauds du SJ.d.-ouest rel~tivement hu.~ides p~n~trent dans la 
zcne. La saison des pluies (hiverne.ge) commence ainsi rapidement ~ s 1 ~tablir 
avec un m~ir.run: pluvioM~tri?'lle au mois d'aont, ~n~ralement le seul rnois o~ 
la pluviom~trie est s11p6rieure ~ l 'haporation. La dl.trie totale de la 
saison humide crott de 90 jours au nord, ~ 120 jours au sud (Katsina). Un 
facteur certainement :plus important que la quantit~ tota::9 de pluie tornMe, 
pour l'a.griculture, est sa r~artition plus ou mains ~guli~re au cours de 
l'hivernage. Il peut arriver que des pluies abondantes tombent par s~riee, 
s~pa~es par des p~riodes s~ches et chaudes entratnant ainsi la mort des 
pla.ntes au d~but du cycle ~~tatif. Toutefois, les averses ~ caract~re 
c•Jntinu sent ·rares et souvent il peut tomber plus de 100 rmn au cours d'un 
seul ~~sode pluvieux de quelques heures. 

ii) Evaporation-tenip~rature 

L'~~oration annuelle dirninue du nord au su1 de 3.000 r.irn ~ 2.000 mrn 
enviror.. Le ma:~imum est en rnars-avril et J.e min~r.:um au r.iois d' ao1'.t quand 
l'humidit~ relative est~ son naxil'm.lri!. 

La ter:ip~rature moyenne se si tue auteur de 27° ~ Le mois le plus froid 
est ja.'"lvier avec 22° et le plus c~aud, ~ai avec 33 • En saison s~che, le 
vent dominant est 1 1 Hannattan tr~s sec crui scuffle au sud-ouest cm nrovena.'"lce 
du Sahara. En Saison des pluies, les vents sont :irient~s a1~ nord-e~t (moUSM!:). 
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3.1.2. F.ydrologie 

Aucu..~ des cours d'eau. de la zone du projet n'est p~renne. La p~riode 
Q 1 ~couler.ent elle-m~me ~ta.~t intermittente dans le ter.ips (hyd.rogrammes 
en dent de scie) et souvent aussi le long du cours d'eau. L'~coulement 
commence ~n~ralement en mai-juin pour se tenniner v~rs fin octo"ore. 
L' ar.iont des bass ins versants si tu~s soi t au Niger (Ma.ggia) soi t au Nigeria 
(Gada et Ta.gwai) comport<;? W'l ~seau hydrogra;>hique bien d~fini qui se 
d~grade progressi vement ·.rers l' aval sous fo:!:'me de larges zones d' ~pandage 
o~ !'infiltration.et l'~vaporation deviennent pr~pond~rantes. Le lit peut 
dispara1tre compl!ternent sur une certaine dista.~ce (Viaggia et El Fada.ma.) 
et ~ventuellement r~appara!tre plus ~ l'aval sur des tronyons limit~s sous 
fcrrne de r.:a.res et de lacs. l 'interaction eau:x de surface-eaux souterraines 
est done pr~ond~rante da~s la partie aval des bassi~s o~ les ressources en 
eaux souterraines dans les alluvions sont een~rale~ent importa.~tes. Cette 
configi:.:-ation des bassins versants implique que le dtfoi t de surface de ces 
cour::i d' eau d8crott de l 'amont vers 1 1 aval ~ mesure que la d~gradation du 
r~seau hydro~hique s 1 accentue. 

3.1.3. Aqui~res g~n~ralis§s r~gionau:x: 

Les renseignements d 1 ordre ~n~ral sur les aqu.i.~res SO".tS-jacents dans 
la zone du pro jet sont tir~~ de l' "Atlas des Faux Souterraines du Niger" 
~ta~~i par le BRGM en 1978. Deux aqu.i~res de grande extension int~ressent 
une partie de la zone du projet et se terminent en biseau sur le socle 
prfoan:brien ou les fornations prirnaires irnperm~ables qui le surrnonent .-u 
sud de la fronti~re ni~ro-ni~riane. 

Toutefois, les ressources e~ eaux souterraines les plus irr.port.a.~tes 

et les plus facilement mobilisables ~ des fins hydro-agricoles sont r.ontenues 
dans les alluvions r~centes recouvrant les vall~es des cours d'eau de la 
zone d'~tude. La description de ces nappes alluviales est donn~e individuel­
lement pour cha.que bassin dans la. suite de ce chapit::-e. 

i) Le Continental Intercalaire ou Hamadien est une importante s~rie 
continentale cornpos~e de gr~s, gr~s argilewr, sables et argiles qui est 
sous-jacente ~ la quas1-totalit~ de l'aire du projet. Son ~paisse'Ul' d~crott 
en direction sud d'un maximum de 2 ~ 300 m ~ z~ro ~ la lirni te de l 'affleure­
r.ient du socle pr~cambrien le lon.g d 1 une ligne passant au sud de Sokoto, ~ 
mi-cherni.."l de Ma.d.arounfa et la fronti~re, descendant ~ Ka~sina et remontant 
au nord de Daura. 

~e Continental Intercalaire est affleurant dar..s 1 1 est de la zone du 
projet ~ partir d 1u..-,.e ligne nord-sud suivant approximativement la fronti~re 
des ~parter:ients de Tahoua et Mara.di. La fai ble perm~abili t~ est de 1 'ordre 
de 0,01 ~ 11 0 m/jour et le niveau phr~atique est situ~ entre 10 et 50 ~ 
sous la topographie. Dans cette zone d'affleurement, cette s~rie ne pr~­
sent~ p<l.S de potentialit~s tr~s int~ress~rttes. 

A l'est de 1'2.f~ei.ireme!!t, le Continent~.l fotercalaire est confi!:~ 
ou ser:i-cor:. fin~ pe.r le~ cou.chec du Cr~ta.c1 et du Pal~oc~?'le 1 'isol?..nt 
en n~:r-tie partielleme~t du Conti!iental Tf~rei!'letl situ~ a~1-dessus. La 
"'-~ri?e est ~.l O!"$ en ch-3.rge et ::i es ca.ract~rist i r:ues h;:"'.iraul irrnes ~' am~l i ore::."'.: 
aver: 1L"!e pe~~abili-t~ de l'ordre ne 5 :"'/jour. Toutefois, le -toi-: de cet 
2--:i~re .r>l0::-.ce !'~pii:ier.-.e::.t en dir!"ctio?"! 0i1est juscm'~ ·.r:1e ::ir0fo?'ldeur de 
fi ~ 70') m, CP ~i l<: re!:~ ~;~ler.iP.~'f: p~u propice ~ 1. 1 cxplnit2tion ~- des 
~;_~.:- '.·:rtr'.)-'. 7~ C0~."'.' • 
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orient~e du nord-est ~u sud-cuest: la pent~ de la surface pi,sometrique 
est de l'ord.re de ~,5 /00. 

ii) Le Continental Terminal est for:n~ de s~ries ccm~lexes de g~s, 
d'argiles, de sable et silts d~pos~s en di~continuit~ lat~ralernent et en 
profondeur. Ces couches a.quifl!res rer.tplissent le syclinal d' axe nord.-sud. 
pas·sant par Dogan-Doutchi et s '~tendent ~ l 'est jusqu'~ la limite de 
l' a.ffl eurement d.es couches consti tua.nt le toi t du Continental Intercalaire. 

Le Continental Ternina:. constitue ~m s~rst~me hyd:rauli:rue r.rulticouche 
dont la nappe peut ~tre localer.ie!'!t smspression. En profondeu:r les niveaux 
sableux '!lli peuvent ~tre canstit-J~s de sables bien class~s et la~s, foI'!'.lent 
des drains naturels de grande extension ~orizontale et de forte pen:i~abilit~ 
perr.ettant d'obtenir des d~its ioportants. 

Cette nappe, dans la zone du pro jet, n' est p~sente que sous le ba.ssin 
de la ~!a.ggia-Larnid.o. Les nappes superficielles cvntenues clans 1es alluvions 
de cette vall~e se Yidangent dans le Continental Terminal. 

3.1.4. ~sor.ima.tion d'eau 

Concernant les am~nagernents hydro-a.s-ricoles, il est t~nt~ d'obtenir 
U."le estimation grossi~re des voltu!les d'eau cor1sorran~s annuellement afin de 
pemettre une conparaison de ce chiffre avec les qu.elques donn~es disponi­
bl~s su:r les vol'llr.'les d' eau ~coul~s. !l est toutefois ~vident que ces 
derniers ne rep~sentent pas les dispo~ibilit~s totales en eau car ils 
tiennent d~jrt cot".pte des conso~atio'!"!s 1.e t011-::. lP.s an~!lager.ients construi ts 
a!'lt~rieurement, ~e des mesures de conserw.ti~ des eaux pour diminuer 
1'~~1'i!'oration perr.iettront d'augr.ienter consid~rablement les volumes disponi­
bles et rru'enfin les ressources importa?:tes en eau:x souterraines ne sont 
pas prises en cornpte. 

Faute de mesu:res des cons ommat ioTis d' eau dans 1 es p~r~~tres a:iatanta, 
la dose d'irrigation amn>elle de 15.~ ~/'aa., aoit 10.000 ~/h& pour lea 
cultures de contre-saison et 5.000 ~3/ha d'irrigation d'appoint en hiveniage, 
est ava~c~e ~n~ralement par les services techniques concern~s. Cette dose 
est prise en cor.ipte unifonn~ment pour tous les p~rim~tres irrigu~s. 

La superficie des jardins irrigu~s en contre-saison par puisa.rds et 
chad.oufs dans le lit des cours d'eau e~t estiM~e grossi~rement cor.mie une 
bc.,de cr.ntinue de .10 n de largeur, le io!'<; du lit principal. La consorrnna­
tion e!1 e<'.u est estim~e ~- 10.000 r.3/ha. 

:..a co:isommatirir. pcm.r 1 1 alir:ientation en eau ~urna.ine et pastorale est 
estir:i~e n~gligea~le face aux bescins ~our l'irri~atio?l (except~ les statio~s 
de por:;pr..ge :pour l'alimentation des gr2?:des villes au Nie~ria). 

Les do!'.n~es ci-dessus sont C?pplif!U~es pour les estimations de conso~­
::i2-ti o?l d' e?u d.ans r.'.1ac11n des 3 bass ins d~cri ts aux para~aphes 3. 2. ~ 3. 4. 
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3.1.5. Limites ~inistratives et TJeunlerne:nt 

Le tablec.u 3 synt:i.etise les donnees concc:.n?.:lt la population de la 
region frontali~re et renvoie aux tableau:x .1 et 5 pour le d~tail par 
bass in. 

Les bassins con:ptent dans chacun des pays pa:rr.ii les zones de 
peuplenent les plus denses. L 'enser.it:le est peupl~ par u..~ peu plus de 
2 ~illions de personnes, reparties cor..rne suit: 

Ni!!er Nizeria Tctal - -
~- Pon. Suo. Pou. ~- f.o&; 'OOo ~ 1Wo 

Ma""'""Si a-La.mi do 2.290 167 760 154 3.050 321 

Gad.a-Goulbis 5.360 314 4.400 .189 9.760 803 
de Jriarad.i et Gabi 

Tagwai-El Fadama. 2.190 120 6.200 8~.3 8.390 963 

TOTAL 9.840 601 11.360 1.486 21.200 2.087 

Si la densi t~ moyenne d.ans la r~gion est de 66 hab/m2 et po'l.l!' 
l'enser.ible des bassins de 98, on observe local~e!'lt U..'1 peuplement beauc".>'1? 
pli1!'; i~ortant rrni pe"t;-f: d~asser 200 :::-erson...'"les an i-T.2 cor.a:ie da.'"lS la val.lee 
qui s' €tend en a val de 1 a Lamido River ou d.a."ls le Goul bi en a::iont de Mar'.3.di. 

La grande najorite de la popnlatior: est d'ethnie Hc>.cussa. Au Niger, 
15% de la population de la r~gion est CO!'.'!p0S~e de no~ades, pour la plu­
psrt Peu~h. On ne dispose pas de chiffres valables pour le Nig~ria, nais 
on sai t cue les nor::ades '' sont encore relative!:lC!'.t nnr.t1}re1.1X. La tend.ance 
~ la s~d~ntarisation des~ pa.steu.."'S est tr~s perceptible et ils constituent 
d~j~ une minorit~ ir.J?ortant.e au sein de la popul~tion agricole s~dentaire. 

la pr~sence de cette population e!! plefoe ~voluti".l!! consti tue mi 

~l~r.ient do:!'lt il i.r.:po!"tera de te!!ir coM!)teplus ta.rd dE.ns l'analyse des 
facteunssocio-~co:i.ornicrues C"l.li d~terr.;ineront la poh tii::tte d' arn~nagement 
r~Gional. 
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3. 2. La !·:aP,;}ie,.J~ar.:ido (Carte 2) 

Le ba.ssin de la !.!aggia est constitue ya= ur: syst~e c1e vall~es 
entaill~es par de noobreu:x affluents ~ pente prononc~e - appel~s "koris" -
dans un plateau lat~ritique h topographie plate. Ces koris d€bouchent 
dans la vall~e principale alluvi.onnairE:· mar~cageuse ~ le cours d'eau 
prL1cipal d.~cri~ de noI!lbreux ~a.ndres char.ge r:requp_r:rn~t de lit apr~s 
les crues. I.pres tm parcO"J.rS d'une centc...ine de kiloo~tres, le syst~me 
hyd.rog:-aphique se tl~grade progressive!:lent jusqu'~ ne former qu'une successior: 
de rna::res et de zones ~'~and.age sans ~coulenent de sur!ace stricternent 
d~fini. En aval de: Birni N'Kon..."'li, la !2..ggia (ou Larnido) se concentre h 
nouveau pour alimenter le la Ka.l:::alo pr~s de la fronti~re sur territoire 
ni~ria~. Une p laine d.' ir..o!:dat ion Hroi te et al lon~e d' environ 60 ~ 
joint le lac ~ la Ri!:!a River. Cette p:i.aine es-t entail].~"! sur pratiquernent 
toute sa lo~gueur par un lit fossile de largeur variable oh, selon toute 
vraisemblance; les lacs perr..a.nents qui la remplissent (Kwarare, Tcmfanga 
et Kwa.re) ne sont alir.'lent~s que par la n2!>pe phr~atique. 

3. 2. 2. L imi tes adr.linistrat i ve~ 

La vall~e de la Ma.ggia int~ress~ trois aITOndissenents du ~arte!!lent 
de TahO'.ia qu' elle trewrse: Bouza, ?.!ada.CJ.ia eJ~ Birni N1Ko!1ni et se caract~­
rise par une exploitation intensive et U."!'J.e t~s forte de!1sit~ d.e populatio:::, 
puisqu'ro y d~nornbre entre 50 et E.o personnes au lT.12 (voir tableau .1.). 

Au ~!igeria, le b~si~ couvre 1 1 oi1est du GouveI'!!ernent local de Gwad?..ba•·"a 
r:ui se ca.ract~rise lui ~:tssi re.r 1L"le tr~s fo:Me de!!si t~, la plus forte de 
l 1 Etat de Sokoto: 129 personnes au ~-x:2. 

3. 2. 3. R~~r.ie :!'lydri.cue 

Le r€gir:;e h~·drfoue de la I·~utia est c?..1"act~ris~ 9ar u:i ~cou1 eI!le?:t de 
sur~~C€ intermittent s'~coulent de juillet h septembre. Les d~bits sp~ci­
fiques {trbs ~lev~s d.<:!.ns les petits koris) dir.i~ent d 1 ~ont en ~val jusl'.'.'1'~ 
ttre nuls ~r~s le lac Kalrnalo. ~ co::'ls~quence le vol u::-.:. d. 1 eau 2.l"_"luel tra:-:si-:~ 
par la naggia crott dans la partie <!."':Ont du bas sin jusqu' ~ un r::axir:mr.i et 
d~cr!t jusqu'~ z~rc ~ r.iesure que le b~si!"'. se d~grade. Cette ca':'2.ct~risti-:rue 
est d'ailleurs cor.ir.m.."le ~ to1_U; les oassins consid~r~s d.ans cette ~+,ude. La 
dirnin11+,ion de l' ~couleme!1t de surface est vraisemb1 abler.ient co::ipens~e par· 
une evaporation i~tense a...~n~ les r.ares et les ~ar~cages et aussi par une 
infiltration ir.:p :irta.:.te dz.ns les ~ !'bres s".)Us-:acer.ts. i.. a proportio:-! e!"'.t re 
ces divers ter.re:o du bila."' !-:.yd.roio:,i'r".te :-: 'est pas co!"_"l,H~ ~ ce jour. 

Trois :ot2.ticm~ de jauG'eage sit.i.i~e::; .;.u Hi.;er i.u:imier:e.?"lt (carte 2) son"':: 
exp lei t~es et les voli.i"Ces 2.!".nuels ~c~i.:l~s (en r.::13) co;,,t donn~s d.ans le 
t2:oleau 6. l..a stati'Y.: de Tsern:o.1·~ e~t situ~e juste ~ 1 1 a.-::0nt de le. zone 
d6~ad~e du ':Jass:'..n .~ le lit e!';t e!:.c0re relc.ti ver.ient aie:: d.~fi.ni. Les deu;.: 
st;.t:'..O!:.S sui. vc.r.tes (Tieras::;a et 3i~"i ::•:<on..'1.n) sont si "'::u~es respecti ve:"'."er:~ ~ 
10 :To: et ~ 2 \.T.. ~' ,_'a.val d.ar:s !<: Mr:e d.' ~p2.:1d.2.--e et r.ir :tr'!:ct une r~d.ucticr: 
c0T1.sid~rc>.ble du vo1une d'~couler;e:1t d.e sur:ace: nour ler: 4 ar.n~es de r::es 1 1.::"es 
r:0r.r.ro.'1es anx "::ra:i.£ st?..ti'.)n:' (107'.2 ~ 1n7~), le vol;.w.e ~r.0'.11~ ~ Tierassa et, 
3i?':.i !!'Jfo!'~i :.'e::;t ~1e de '37~' e-t- t~'., :?"esr>ec-+.:ive:':".e!'-:. Se!.or: les dor-1.."!~c~ 
:-ectreillie::: :'.)2.r l:P.rieno 1 l'~·r.porati:~:~ ·fr l~c :>.l:-~10 1 si.tu~ ~ 13 J.:r e~ av2l, 
se:?"c.it de 1.<') ~ 40 !'."::2 pr:.r :c:. 1 r~e ~li r.le"\T::t ~orrespn!'rire sen:::ible~.e!'lt -2.UX 
:!:...,!)or-t£ r.'J~/e~s rj_e r;,~ .. ~f~r,e, ~'.J:--.:'""'ir;."":-"°t ~::1~1 ~·~·()~f-'!r.ce ~~-·~~:::>u~e~~: d.e ::~1~---"'\r~ 

~~ 1 9 ~ 1.~:.-~ d.1! :-:i.f"" ... ~-··lr .~·11!'"'_.,~f~ ~ ~~:-- .~i~."'?.!". 
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3.2.4. Nannes alluViales 

Les alluvi.o:ns <ie la !·!aggia ont ~t~ etudi~es au N'iger par des sonda.ges 
~ la tarri~:!"e n~c.ani~e suivis d'essais de por::page. Les 2.lluvions de c~-l;te 
vall~e sent de type argilo-sableux et leu:.~ ~aisseur r.:oyenne est cie 15 ~ 2: ;.:. 
Les sondC!.g'as o:it montr~ que s 'y indi vidualis;!ie!lt des ~servoi:?"S de s2bles et 
de gra.viers laws. Les pemeabili t~s sont impo!°ta.."1tes, de l' ordre de 10 ~ 
50 r:./ jour. Toutefois, les essais ont mont~ que l' on por.;pai t dans des r~ser­
voirs d'extension ~vite dont les lir.:ites ~taient ~apidement attein~es par 
le cene de d~pr'!SSion. 

I.a ?~s~ce consta."'!te du bedrock C"r~tace SU;.J~rieur, ~ sel et E:J'Pse, 
entra!~e des teneurs e..~ sels rel~tive~e!:t ~lev~es cor.:prises e~tre 50'.J et 
1. 200 mg/l. 

Les reSSIJ"JrceS ~ouvelables (rec!'la.rge) sont estim~es ~ s• far.. et 
l'alL~e:ntation se fait essentieller::ent ~ partir du lit nineu.r et des Eanes 
inondables. Vu la faible extension laterale de ces aqui~res alluvior..!laires, 
les d~its de forages que l'on pourra;t p~voit deV!'rtient !tre li~it~s afin de 
ne pas epm.ser localement la na;>pe pl".rtfatique. 

La partie ni~riane constituee par une vaste plai...'1.e d'inondation dont 
le niveau pr..reatique est si~~e ~ proxir.ite de l~ topoerap~ie n 1 a pas ~te 
etudi~e syste~atiqnernent. 

3.2.5. A.':".e!lagements h?tl.ro-a.-p-icoles et d'alinentation en eau 

]lus t;T?..?:d. !1.0!:':bre de :ptfri~Mre~ 
r: cor::porte ~galene~t, a1.l 

jour. 

I.. e 1;ige!' vient de r:iettre en service deu.."('. .;ros ouvrages crui doi vent 
. tt 1 . - d '- . ~t "' .... . !''K . (2 600 h '; Un per.::e re a ~ise e?'!. vr...'-eur u p~rir.i .... res · .... e _1.?'!1.1 .·1 0'!'1Il1 • a • e 

s~rie de petits p~ri~~t:::-es o!'lt ~t~ ?..".'.~n~..g~s ou vo::t l'~tre pour l'exploit~tio~ 
inte!'lsi ve de cette vall~e. Au Hi.s-~ria, ~ i::iportar.:t progra.";Jr.le de :nise en 
vale1.lr de la zo~e du lac Kalr.ialo ;. ~t~ ::-,is en place en 1 ?78. 270 ha sent 
~-:ruip~s, r.iais le niveau a.~o?T.;alement oas du lac Kal~al~ ne pe!':':'!et pas d'irri~e!' 
la totalit~ de la superficie an~na.~e. A 25 tr.~ 1 1 2val 1u lac, la source de 
'fug'2.n T'.idu irrigue 120 ha par gravi t~ et UT. peti t p~!'i!:':~tre de 30 ha est 
al i.r.;ent~ par :'ora.ges. Le lac de K~·:are fou..""!'.i t 5 11m3 po1.ir 1 1 alinentatior. e:: 
eau potable de Sokoto. 

!_ e tablea"J. 7 do~e l~ liste des :?:.!~!lC::Ser.-:P~.tz e~~is~rr~ts et ~utu~ ~.i~s~ 
c:ue : es :)Oi;c~"'.:iali t~s ider.tifi~e~. O!: cm:statc :'1.!e la co:-:S·'.)r.'!!:'la~or. actue! "i.e 
de 5: Mmj est voisine du vol UI1e ~o:•e!"'. ~~oul ~ Ii! ':'se~?1·."" d.e 7?. a. . Il e;;t 
ju::~ i0roba812 <'.\le les besoi!is tctn11Y. v0isbs de 1 OI) )lr,3 !'l~cescaires ~ l;~ 
:::ise e:: valeur conpnte des pote"l.tialit~s '.-1:-·d.ro-r>~ic()les ~missent @tre ~ar.">.!~ 
satisfaits: en effet, seio:: l'csti~ation des recsou.rces e:: eau totales 
vi!'tnelles (•)du b~si:11e la !'.2.;ci;:i au NL-;-e~ i.ir..icrue!':e~t, est de 16cXm3, 
s".:li t ertr~o:-C ~ a:u pror;:i_t2. d.e la ~r;ie:rfici '"'! .,ot?-le, e~viron 1 M J(m3. 

~ 

(; · Voliir.c ~r:'J1.1l~ ~0"r-!l:i.2~ "r.:u:- }')1:-rn" 0.');.~ so11s-:r~.!t !'I l'~~ora"';;inr. 
~ ... ~- l'-i..;.-~~:t:::-~tiT.. 
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3.3. Gacia - Goulbi de Mara.di (Ca.rte 3) 

3.3.1. Reseau hydrographigu~ 

Le syst~me de la Gada River, partie amont du reseau hycL.""Ographique, 
est situe dans le massif er..Lptif de ?.amfara a.u Nigeria. 00 A la nature 
impermeable et difficilement erociable du substratum, le reseau hydrogra­
phique est t~~ developpe, comprenant des affluents s'ecoulant dans toutes 
les directions. 

La geol:ogie quasi-uniforme est formee de roches ignees massives du 
socle precambrien et egalement localement de roches sedimentairee en couches 
pratiquement horizontales sans accidents geologiques importants (failles). 
Les pentes sont elevees dans cette region puisque la denivellation maximum 
entre la ligne de partage des eau.x et le lit de la rivi~~ A la fronti~re est 
de l'ord.re de 350 m pour une longueur d'environ 90 km. Peu ap~s la fronti~re 
le lit du Goulbi de !~radi (prolongement de la Gada River au Niger) est 
creuse dans les formations du Continental Intercalaire en affleu:rement dans 
cette zone et ne re~oit qu'un affluent important, le Goulbi de Gabi dont 
le bassin versant, d' une superficie de 720 k:m2 environ, prend naissance 
egalement au Nigeria. Le Coulbi de Gabi se jette dans le lac de Madarour.f'a 
d'une superficie variant de ~00 A 700 ha entre 1.a saison sAche et l'hivernage 
et est relie au Cioulbi de Mara.di pa.r un chena.l naturel dont la direction 
de l'ecoulement peut s'inveraer en fonction des niveau.x respectifs du lac 
et du Go·..ilbi de ?t!aradi. 

A l 'a.val du lac, le lit majeur s'elargit sur I a 3 km environ et des 
mea.ndres du lit mineur apparaissent dans les alluvions des zones d' Epandages. 
Ap~s un parcours d'environ 120 km sur territoire nigerien, o": lea eauz 
de surface se sont infiltrees en majeure partie, le Gculbi ae Mara.di penetre 
! nouveau au Nigeria oO. il se jette dane la R:i.ma River a quelques kilornhres 
de la fronti~re 

3.3.2. Limites administratives 

La rivi~re Gacia nart dans le Gouvernement local de Dutsin Ma.. A'Tec une 
centaine d.'habit~nts au kilo~tre cai·re, c'est l'une des aires de popuJ.ations 
les plus denses de l 'Etat de Kaduna, e4; le peuplem~nt augmente encore en 
aval, dans le Go'l.1"1ernement loca.1 de Kataina. 

La population est egalement importante au-del~ de la fronti~re; tle l'ordre 
de 50 hab/km2 en a.mont de Mad.aro01fa, ta.nt sur le Goulbi de Mara.di que sur 
le Goulbi de Ga.bi. Mais entre le lac de Madarounfa et le chef-lieu du Depar­
tement' elle frise les 200 personnes au km2 et demeure tr~s ele•!le entre 
Y.aradi et la fronti~re (65). On ne s'etonnera pas ~s lors ne t~ouver dans 
l'ensemble du bassin un tau~ d'exploitation des terres considerable. Dispa­
rition A peu pr~s compl~t~ des jach~res, surp~turage ca.racterisent la zone 
des dewc cates d.e la fn~.~i~re. Les paysar.s p~atiquent depuis nombre d'annees 
la culture des fad.arna.s sur les rives du lac. (voir tableau 5). 

3.3.3. Regime hvdrique 

LI ec0ulement a liell de juin a octobre I d I abord intermittent I puis 
generalement continu. 
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Cinq stations de jaugeage sont installees sur le Gada-Goulbi de Ma.rad.i 
et une sur le Goulbi de Gabi. Les volumes annuels ecoules mesures a ces 
stat ions sont donnes au ·rableau 8 d' amont en aval. Les differences cbservees 
d'une station a l'autre ne suivent pas un proceseus unique d'une annee a 
l'autre (accroissement ou decroissance vers l'aval des volumes transites). 
Il eat ainsi possible que las donnees exist antes souffrent d' une large 
marge ti'erreur due a la d.ifficulte d'executar des jaugea.ges precis dans lee 
lits de rivi~res alluviorma.ires a fond mobile provoquant dans le temps 
l'instabilite des relations hauteur-debit. Par exelilple, la mesure des volumes 
annuels ecoules aux stations voisines de J~byia et de Nielloua, dista.ntes 
d~ 4 km, eituees de part et d'autre de la fronti~re font appara!tre des 
differenc~s considerables et non systematiques d'une annee ! l'actre 
(cf. Tableau 8). De meme, les superficies du bas~in versant intercepte a 
chaque station ne concordent pas, celle determinee a la station amont etant 
superieure ! celle da la station aval. 

Le p1~~amme d'etude des eaux superficielles mis sur pied par lee 
services techniques des 2 pays sous l 'egide di! la CMNNC s I oc;::upe tr!s parti­
culi~rement de l'exploitation des stations de Nielloua et Jibiya afin de 
rendre compatibles les donnees hyd.rometriques. 

3.3.4. Nappes alluvia1es 

Les alluvions qui re:nplissent le lit majeur sont d.ifferenciees et des 
lits fossiles sableux et caillouteux bien laves provenant du massif cristal­
lin du bassin amont du cours d'eau, forment des chenau.x au sein d'alluvions 
argileuses ou argilo-sableuses. L'epaisseur est d'une trentaine de m~tree 
et les essais de pompages ont mis en evidence des permeabilites importa.ntes 
de :. 'ordre de 5 a 50 m/jour et un debit specifique de 1 ! 25 m3/h.m. 

La. nappe p~atique eat situee a un niveau qui depe:id essentiellement 
de la recharge due aux crues: situee a une profondeur de 3 a 5 m prh de 
la fronti~re, elle s'abaisse entre 14 a 18 m a Guidam Rownji ou la totalit€ 
des crues s'est infiltree en amont. La qualite de l'eau souterraine est 
moyenne avec des concentrations en eel de l'ordre de 300 mg/l. Il convi~nt 
de noter que la nappe alluviale du Goulbi de Mara.di est en continuite a~ec 
la nappe regionale du Continental Intercalaire da.ns lequel le Goulbi a creuse 
son lit. Il exiBte done des echanges possibles entre ces deux aquif~res. 

La recharge annuelle du Goulbi de Ma.radi est estimee par la SCET entre 
~9 et 38 Mm3/an. 
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Du cate nigerian, un ambitieux projet d'a.limentation en eau potable 
pour la province d~ K:ltsina. associee a des perim~tres d'irrigation est place 
sous la comp1Hence d.u Sokoto-Rima. River &si-.l Development Authority, qui 
comprend la construction de 5 barrages d 'une capaci te tots.le de 244 Km3 
sUt' la Gada River OU see affluents importante. La realisation de ce progr~ 
me est planifie~ pour leG 15 prochainea annees ( 1980 a 1995) et a ete ap­
!JrOUV~ par ·1e SRRBD&. en collaboration avec lee Minist~res de l '.Agriculture 
et les Water Boards des etate de Sokoto et Kaduna.. Toutefois de tris impol'­
tantes reductions du budget du present plan quinquennal ( 1981 - 1.985) laisse 
prevoir d'ores et .iej! que la realisation d'une partie de ce prcgramme ris­
que d'~tre differee 

Au Niger, mis ! part 1 1 irrigation trad.itionnella de jardins mara!chers 
par puisards et chadoufs, le projet productivite de Maradi a commence la 
construction de perim~tree d'irrigation sur 210 :.is. par pompage dans la 
nappe alluvia.le et l 'objectif est de developper de I COO a 1 200 ha dans 
les 4 prochaines annees. D'autres amenagements l partir de ~s et de 
pompage dans le lac de Madarounfa ant ete etud.ies a des degree divers 
durant les ~es 60. En particulier deux projets de construction de 'Larrages 
sont l l'etude de part et d'autre de la fronti~re, distants d'une trentaine 
de kilo~tres -Jibiya au Ni~ria: 142 Mm3 et Kountoumi au Niger: 100 Mm3. 
AcL.ellement, l '~tude conjointe que m~nent lea 2 pays consiste A determiner 
le volume annuel ~coule ce qui perrnettra de l!eterminer la ~apacite reepee>­
tive des deux retenues prevues. 

En comparant les Tableaux 8 et 9, on constate ~1'actuellement, les 
ressources en eau disponibles sont largement sous-exploitees mais que, 
d'autre part, la :nise ~n oeuvre des potentialites identifiees en terrea 
irrigables lee depasserait largemeLt. 
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3.4. 1. R~seau hydrographigue 

La partie ni~riane du ba.ssin du Tagwai - El Fa.da.ma est s~pme en 
deux sous-bassins inMpendants : a l 'ouest, le Tag-wa.i (qui a une ligne de 
partage des eaux commime avec le sysUme Gada - Goulbi de Maracti) est 
prolo~ au Niger par le El Fadama. A l'est, le Sabke est 1m 3.f!luent 
du May Fa.rou qui longe la frontiAre sur terri toire ni~rien. La reunion 
J.u El "Fa.d.ama et du May furou, ! une soi.%alltaine de km de la front Ure, 
cMbouch*' sur la vall~e du Goulbi N'Kaba oil la totalit~ des eaux s'inf'iltre. 
Cette vall~e fossile sAche suit un.cours en arc de cerc!e concentrique 
au Goulbi de Maradi e: traverse a nouveau la frontUre pour se joir.dre 
! la Rima River. 

Au Ni~ria, l' amont de la Tagwai River s' ~coule dans les plaines 
ondulhs du aocle precambrien (massif ~ruptif de Zamfara), l 'aval ainsi 
que la totaliU du bassin de la Sabke River sont entaillb dUlS les plaines 
s~dimentaires du Cntac&. ws vall&es principales sont bien marquees et 
m1 nseau dense d'affluents dQ>ouche perpendiculairement au Ht principal. 
?res de la frontiAre, la densit~ des affluents diminue et au Niger il 
n'y en a plus, except& le May Farou qui prend naissance p~s de Ma.tameye 
dans le Mpartement de Zinder. 

3.4.2. Limites administratives 

Les bassins du Tagwai et de la Sabke River correspondent aux Gouver­
nements locaux de Mani et Daura. Comme dans toute la zone nord. de l 'Etat 
de Ka.duna (Katsina), la population y est t~s dense (de 100 l plus de 
: 50 personnes au k:m2). Le May Farou prend naissance dans le Gouvernement 
local de Daura (voir tableau 5) 

Au Niger, le El Fa.dama traverse le canton de Gazaoua. (e.rrondiaeement 
d' Aguie) tandis que le Ma,;· Fa.rou longe la partie sud du canton de Korgom, 
ap~s avo~r pris naissance au sud. de r•iatameye. Le cours utile de Fadama se 
poursuit encore pendant une quarantaine de kilom~tres a travers l'arrondis­
sement de Tessaoua.. Si la population est moins importante du cOte ni~rien, 
~n observe encore des densites importantes, de l'ordre de 50 hab,/km2. 

3.4. 3. Regime hvdrigu.e 

Le regime hyd.rique de la bra.nche T~ai -El Fad.a.ma est similaire a 
celui du systAme Gada-Goulbi de Mara.di : ecoulement ini~rtn.ittent debutant 
glneralement en juin puis devenant continu a mesure que la saison des 
pluies s'etablit. Ainsi le lit mineur s'inonde au debut de l·'hivernage 
par biefs successifs, assimiles a des mares, limi tea par des se ..:.ils nature ls 
de quelques d.izaines de cm jouant le rOle de dev~rsoirs : le remplissage 
du lit se fait par dAversements successifs de ces ma.res d'amont en aval 
jusqu I a Ce que le "iebi t transi te SOi t SUffisant pour assurer un eCOUlement 
A peu p~s continu au cours de l'hivernage. 
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Au contraire, la branche Ma.y Faron est le si~ge d 'un ecoulement 
permanent et est inonde en hivernage. Toutefois, lea habitants de la 
~gion ont constate une baisse du debit au cours de cette derni~re <U­
cennie qu'ile attribuent a la construction de barrages au Nigeria, de 
sorte que les crues ainsi attenuees ne depassent gu~re la conflu.ence du 
El Fadama. - May Fa.rou. 

Except~ lea stations de mesures mises en place dans le cadre du 
;:ro jet d' ~valuation des ressources en eau de surface entrepris par le 
Departement des ressources en ea.u du llinist~re de l 'Hydraulique, il 
n'existe pas d'enregistrements anterieurs sur territoire nigerien. 
AU Nigeria., il existe quelques donnees eparses telles que le volume 
e~oule de 45 Mm3 en 1974, annee relativement pluvieuse, a.u d.eversoir du 
barrage d 1 Ajiwa. sur le 'l'a.8wai dont le bas sin versant intercepte est de 
1920 km2. 

3.4.4. ~appes a1luviales 

En amont du pont de Yataoua, ce tron~on du reseau a ete etudie par 
sondages a la tari~re mecanique. Recevant en rive gauche des affluents 
venant du Nigeria, le May Fa.rou conna.issai t des crues amiuelles qui entre­
tenaie~t jusqu'l Ya.taoua une nappe affleurante qui a baisse depuis •973 
suite ! la construction de barragus au Nigeria. 

A l'est du meridien 8°, les alluvions argileuses sont peu ep&isses 
et la nappe presente des fluctuations inte:r-annuelles importantes. Elles 
y sont inexploitables a des fins agricoles. Cependant, a l'ouest de ce 
meridien, le .May Farou dibouche dans de larges chenaux sud-nord. provenant 
du Nigeria, creuses dans le QUarternaire a.ncien et le Continental Inter­
calaire et combles par des sahles fins a grossiers: a gra.viers et galets, 
epais de plus de 30 m. 

A l 'ouest du May Fa.rou, le El Fa.dams. a un trace independant de 1 1 al­
luvionnement ma.is fonction de la topographie dunaire. Il ne correspond pas 
comme le Goulbi de Marad.i a une entaille comblee d'all..cviona caillouteuses. 

En aval de la conf'l uence El Fadama - May Fa.rou, la. surface piezometri­
que s'abaisse et semble rejoindre celle des nappes phrea.tiques du Continen­
tal Intercalaire. Plus A l 'aval, lans la val lee du Goulbi N'Kaba, lea 
alluvions ne contiennent que des petites nappes localisees. Toutefois 
plusieurs puits exploitent le Continental InterC".alaire dans cette zone. 

3.4.5 Amfnagements etistants et future 

Au Nigeria, lcQission n'a pas ete en mesure d'obtenir la-liste com­
pl~te et les caracteristiques des amenagementa existants, ni le programme 
d'amenagements hydrauliques qui depend de la direction generale du Sokoto­
Rima River Basin Development Authority (SRRBDA) a Katsina. Seuls les 
barrages suivanta ont ete visites par la mission : 



i. AJIWA (21 r.b3) sur le Ta&wai pour l 'alimentation en eau tle Katsina 
(8.5 Mm3/a.n A porter a 18.3 Mm3/an en 1985) ; un peri~tre irrigue 
de 200 ha y est adjoint. La construction date de 1974. 

ii. DAlERAM sur la Sabke River principalement pour l 'elevage et 
l 'irrigation d'un perimAtre de 120 ha. 

iii. BEI!J.A l quelqu.ee kilome!tres de l'aval de Daberam il eriste un 
site favorable l l'edification a•une digue. 

iv. KOZA pris de Da.ura, construit en 1974 pour l 'abreu.vement du 
b'tail. 

v. Dam la ~gion de Daura et de Mani, une serie de petits peri~tres 
totaliaant plus de 300 ha sont mis en valeur spontnr.~ment par lee 
paysans et d'autres par le Minist~re de l 'Agricult-.a·e. 

I1 est reconnu que lea barrages de Daberam et de Koza ont subi, au 
cours dee &nMes 70, des domages dtls l des crues corresponiiant probablement 
aux innonda.tions mentior.i:.1'es par lea 'ba.bitante de May Farou au liiger. 

Au Niger, il n'exillte aueun pel'imAtre irrigue dans le El Fa.dama et le 
May Farou. Toutef'oie, un pro jet de la Sogreah datant des annees ..;o comprend 
la construction d'un barrage pour irriguer 500 ha. La poursuite de ce 
projet n'est pas actuellement envisa&8e. Par contre, lee cultures marat­
ch~res de contre-saison sont t~s develop~es selon le sys~~r:ie tradition­
nel de puits, puisards et chadou!s. La superficie totale de ces jardins 
- en admettant une bande de 40 m de largeur continue le long dee coure 
d 'eau - est de l' ordre de 350 ha. Des programmes d 'amelioration: du 
syS"Ume tradi tionnel d' arros889 sont di j! en place et consistent principa­
lement ! construire de. puits permanents ciment~s. 
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4. ACT!VImS ANNEWS FAVORISW L'EWOORAT!ON ET L'E~CPTION W 

PW D'ACTIOH 

Ces activites annexes n~ concernent pa.a eeulement lea interve?Itiom: 
de la COllllission Mi.xte dans la zone des Troia Baseins qui fait ! 'ob jet du 
p~sent rapport de mission. Elles int,resaent egalenent le basein da la 
Ko11adougou-Yobe et finalement toute la Ngion frontaliire. 

4.1.1 

Aspects juri4ires de l 'amfnnpment et de l 'eX"Jloitatio_n 
des bassins 1 

Raonel de la leriala.t ion et des usages rineraux 

Les probUmee li~s l l'ua889 des eaux dee coura d'eau internationaux 
eont complexes. Les thtfories lea plus recentes ont ete cristallisees sous 
le nom de ~glee d'Helsinki en 1966. 

i. pffinii;ion: Un bassin interna"Gional de dra:ina89 est dltini come 
&tant une zone 8'ographique qui a'tttend. aur deu.x ou pluaieurs 
Etata et qui est d&limi tee par la ligne de part age dea eau.x, 
comprenant l la foils lea eaux de Bl.U'faee et lea eaux aouterrainea 
8 I ecoulant dana un tel'lliJIUS Oe>mlUDe 

ii. ptoits d 'usage: Cba.que Etat de bassin a droit l une part raiaonnable 
et equitable pour l 'emploi utile iies eaux d 'un baasin international 
de drainage. 

Ce qu'est une pa.rt raisonnable et equitable des eaux eat l ~temi.net· 
en fonction de toua lea facteura pertinents dans chaque cas d'es~ce. 

Pa.rmi cea facteurs pertinents il convieut d'inclure, de fac;on non­
exhaustive: 

a) la ~ogra.phie du bassin, et en particulit;r l 'etendue du baasin 
de drainage d&na 2e territoire de chacun des Etats de bassin; 

b) l' hydrologie du bass in, et en part iculier lea eaux f'ournieo par 
chaque Etat de busin; 

c) le clim&t, dans lt. me sure od il a:tteote J.ea eaux du basain; 

d) ! 'utilisation pasaee des eaux du bassin, et en particulier, leu:r 
utilisation actuelle; 

e) les besoins 'cor.omiques et sociaux de ehaqne ~at de busin; 

f) lea populations qui dlpendent des eaux d.u bassin da.ns chaque Etat 
de bassin 

g) les coO:ts 1'6latifa des solutions de reohange µenaettaJit de satie­
faire aux besoina &conomiques et aociaux de cbaque Etat de bassin; 

1/ On se ~f~rera au document tr6a complet de la PAO, cit~ dana la 
bibliogra.phie "The Law of International Water Rea.ouroea", qui conatitue 
une oomme de lr. l~gislation actuellement en vigueur. La tradUQtion 
francaise est en C0\ll'8 d'~dition SOUS le titre "~ regime juridique 
dee re a sources en eau internationa.le". 
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1) l ''li.mi.nation de tout gaepill&.81! inutile clans l 'utilisa.tion des 
eaux du bassin 

j) la poasibilit& de fournir une compensation l un ou pluaieurs 
Etata de baasin, en we de concilier lee divergences entre 
dittlrentes utilisations; et 

k) la mesure dana laquelle il est possible de sa.tia:f'&ire aux 
beaoins d'un Etat de baasin, sans pour amant causer- de dommages 
s~rieux l U11 autre Eta~ de bassin. 

Chacun de oes facteurs sera comiMre en fonction de son i11portanoe 
pc rapport aux autres facteUl'S pertinents. Pour la dltermination d'une 
"part raisonnable et &quitable des eaux", il conviendra. de tenir oompte de 
tous lee facteurs pertinents et de tirer une conclusion sur la bue de 
1 1 ensemble de ces facteurs. 

Ce principe d'utilisation fquitable des eal:X conduit l articuler l'e:J!­
ploitation des bassins en commun autour de troia tMmea: 

- 1 '·information; 
- l'administration; 
- la coo~ration. 

iii. L'informatioJl: consiste l ne rien entreprendre da.ns le busin sans 
en info:mer le partenaire et sans le consulter, confomment 
d'ailleure l la "charte des droits et devoirs 'conomiques des Etats" 
qui ~rlvoit que "pour l 'e:xploitation de reesourcea natU1'ellea 
part&88es par deux ou plushurs pays, chaque · Etat doit ooo~rer sur 
la base d'Wl syat~me d'information et de consultations prl&lable~ 
cians le but d'atteindre lune utilisativn optimF....le de telle• reaao\ll'­
cea s~.s oa1.1J1er de dot1111ae-es aux intct~cs l'gitilles des autre•"• 

iv. li'ac!ministration: dea eaux internationalea r.e rlf1re l tc1ute f'ome 
d'arruige11ent, institutionnel ou r..utre, ,h.bli par Wl aoeord entre 
deux ou plusieura Eta.ts riveraiDa dana le 'b~t d'organiaer la oonse?'l­
vation, le d&veloppement et l 1utiliaatio11 des eaux d'un baaain 
vereant international. 

v. La coopfra.tion: col!lprend lee devoi:-s d •:1.n:f'crmation et cor~tation 
mutuelle, ainsi que l& 11iae sur pied d' une adminiat rat ion, ma.is 
va. au cl.ell. Elle vise A organiser une udae en valeura commne au 
niveau r9gional, conform&ment aux d&olurations et rlsolutiomi de 
la Con:f',rence des !ir..tions Unies aur 1~111 E&ux (Mar del Plate., 1977), 
portant s1tr le dA11'eloppement d.ea reHourees en eaux t:ODIDUJlea, l 'uti­
Hsation ~a rese1ource11 f'inanci~rea et la ooo~ration technique entre 
pays en Mveloi:ipement. 

~ Comit' Juridi.qu.e Conaultatif Afro-Aaiatique, ~uni l new Delhi en 
1973 reprenait dar..s son projet de legialation e'U' lee cours d'eau intern.­
tionaux; lea articles principaux du texte d'H~lainki, et, notamment, leu.r 
utilisation ~quitable. 
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Les institutiom telles que celle du Lac Tehad ou du fieuve liiger, 
en aont encore au stade de l' invent&ire dea reasources et l l' identification 
de leura progrannes d' action. C' est da.ns oe cadre que cliverses miBBions ont 
&t& mises aur pi9d depuis pluaieurs ann&es pour f'o:mul.er la etrat&gie de 
mise en valeur des d.i:N'lrents baesina. 

Les deux Etats membrea, soucieux de proceder l um utilisation 
optimale des ressources en eaux ooiaunes, ont mandatf la Commission Xirle 
Ji'i~ro-Ni~riane de Cooplration d 'elaborer une strat,gie de miae ftn valeur 
dee ditf&rents baesins, y compris un projet d'&ecord en m&tHre d'utiliea­
tion des eaux communes. 

Ce projet inclura celui de miae en valeur des reasources en eaux 
d~ la KomadougolPYoW. 

Il a'agit done ici d'une application concrt~e du re1e de la Comaiaeion 
Jfiste et des autori tffs de diveloppe•nt des buai.Da dans la recherohe 
d'une meilleure cooplratiCJn entre lea deux Etata. 

i. competence de la Commission lfixte 

Le cu de la Ilise en valeur des baaains oommumi peut conatituer un 
programme pilote, dont la COllllisaion eat le coord.o:mateur. Lea 
d.i:f'fere:rrtes compoaautes de cette mission de 0001-dination aont 
prlcisomerrt identifilea claml le prlaent document. 

La mission de la Coaaieaion Mi.xte doit co:M.uire, l l'iaaue de la 
~riode d'ltuclea et d'inventaire, l la ta:rmul.ation d'wn plan d'actions 
pour la miae en valeur harllonieuse dea :t'eaaouroea COlmUD98e Ce ne aera 
pas le r8le de la Cammisaion de prioclde1• aux travawx d' a-'nagements 
proprement elite, dljl pris en charge daas lt.a cleux P&3• par divers 
organismes de ~veloppement (of. craa.pitre 2). 

ii. Rect?PPend&tioR! 

Le !iiger et le lfigfria aont to'~ deux d' accord pour inaorire leur 
cooplration da.ns le cadre ~r•ral d'entente international• recMBuwl 
par lea Ba.tiom Uniea. Oc111& on le montre dana lea ~.ittlrenta chapi­
t·-- techniques du prlsent rapport, des oaa ooncreta d'utilisation ~ 
aa... euae de reaaoure~s commune• sont po•'• 1/ • Il s '88i,t done auaai 
de a.ltinir le cadr'4 jur'J.dique et :Lnatitutionnel clam lequel on •• 
mettra d •accord !IQur '.me' util:Lsation 'qui table de iaeo rea~ouroes et un 
approf'ondia•&Mat de la eoo~ration. C 'eat pourqu.oi il est propoel de 
follr.";.r l la Collmiaaion Mixte une consultation juridique pour Mttre 
sur pied oe cad,i¥, jurid.ique et inatitutiounel. Lea granclea lignea de 
ce projet se:r-...1.~nt lee suivantea: 

1/ ?aI' 0xemple le pa.rt age des eau.x de la Xaggia al imenta.nt. lea .J>lrimltrea 
de Birni N' Konili et du lac Ka.lmaJ J O'..l eel u1 des eaux de la Gad& River 
Goulbi de Maradi. 
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- Pr6parer un projet d'accord, l soumettre aux deux Gouvernements 
pour n~ciation en se r6f~rant a.ux terles df!jl. existant en la. 
ma.ti\re. 

4.2. Coordination de la recherche 

Dana la formulation de la strat6gie de d6veloppement r~onal, la 
priorit6 sera donn6e l l'utilisation optim&le des ressources en eau 
souterraines et de 8".ll'face. Xais il ne suffit pas de conna.!tre ces ressour­
ces et d'Aval.uer les besoins entra!n6s par ces proje~s de d'veloppement. 

Nous al.lone voir de quels instruments nous disposons pour y parvenir 
et coD1Dent on peut sugg6rer leur mise en oeuvre de faTon plus efficace et 
plus coh6rente. 

4.2.1. Les institutions et les programnes 

i. Au Niger 

a) DRAN: Depuis quel9-ues annies, la recherche agronomique est 
confi6e l l 'INRAB llnstitut llational de Recherche Agronomique 
au Niger) qui a repris les activit's de l 'IRAT. 

L'IliRAN compte en son sein 9 d6partements qui ~ent divers 
programmes de recherche: 

Nt>artements 

1. recherche agricol e 

2. 6eonomie rurale 

3& projet tapis vert 

4. recherchea foresti\res 

5. lutte biologique 

. Programmes 

mil, sorgho, ni,~, riz, &!'achide, 
mais, cultures ma.ra.1eh~res, eesais 
multilocaux, m6canisa.tion,agronomie 
gb6rale, cazme l sucre, cultures 
fruiti~res. 

unit~s de production &g"'icole e:rp6-
riment&l es. 

programme intAgr6 ( voir ci-deasous). 

eucalyptus. 

protection des palmer&ies (Agad~s). 
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6. ICRISAT 

7. recherches zootechniques 
et veterinaires 

a. recherches ecologiques 

9. mycotoxines et 
oleagineu:x. (section). 

programme coo~ratif sur lea cer6ales. 

agrostologie, wgetation ligneuse, gestion des 
patur8ticres, cultures fo~res, zootechnie: 
embouche bovine, mouton peulh, bacteriolot;ie, 
parasitologie. 

cartogra.phie et classification des sols, 
physique des sols et economie de l'eau, chimie 
des sols et fertilit~. 

L'Institut dispose, A Ta.ma., a. quel~s k.rn an amont de Mara.di, 
dans la vallee du Goulbi, de sa plus importa.nte station de recher­
che. La. plus grande partie des activites porte sur les cultures 
pluvial.es, la recherche se rapportant aux cultures irriguees 
etant quelque peu dnaissee. Dans ce domaine, on en reste A. des 
essais anciens qui ont perm"_ s de degager lee pa.raietres r&glant 
l'alim&ntation hyd.rique. Actuellement, on se limite A la recherche 
sur le gombo, l'oignon et la toma.te. 

Les moyens mis A la disposition de l 'INRAll sont limites tam en 
persc;nnel qu# en infrastructures (six stations d' appui pour tout le 
pays) et en equipements. 

Ainsi, par exemple, le projet ''Unites de production agricole 
experimentales" ~re par le departement de recherches en economie 
rurale n'a pu ~ttre en place qu'une seule unite. Cette recherche 
a pour but l 'amelioration des exploitations vill~oises en rela­
tion avec des th!mes techniques proposes par la recherche. I1 
s'S€it done d'etudier les conditions optima.lea de la vulgarisation 
en milieu paysan des resulta.ts de la recherche. Une unite etait 
prevuf: dans la region de Madarounfa ma.is n'a pu ~tre mise en place. 

On signa.lera. avec inte~t le programme ombitieux du "projet ta.pis 
vert" conduit dans la region de Fi.lir.gu~: anagement des ressources 
en eau, experimentation agronomique, cultures ma.ra.!ch~res, reboise­
ment et conservation, culture attelee, aviculture, etude soci~ 
E!conomi que. 

b) Autres institutions. L'Ecole Su~rieure d'Aeronomie (ESA), conduit 
des recherches dans le cadre des travaux de ses etudiants. On 
dlplore une Mordination trop limi t~e entre l 'ESA et .l 'INRAll, comme 
d'ailleurs entre cellli-ci et l'IPDR de Kolo. 

Plusieurs Universites et~res ont meM OU m~nent des etudes 
regionales. On cit era 1 'Uni versite d.e Bordeaux II (:lria.raiti) et 
l'Universite d'Arizona (Zinder). La coordination entl"t'! ces recher­
ches et lea programmes nationa.u.x: n 'est pas toujours eviclente et 
les resultats de ces +.ra.vaux pourraient etre raieux utilises. 
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ii. 1.,u Nieyria 

b) LJ,.R, Les programmes de recherche sont supervises par le 
MinisUre Nderal de la Science et la Technologie. Pour la 
partie nord du ~.rs, la recherche agronomique est confiee A 
l'Univarsite Ahmadu Bello de Samaru-Zaria, au sein de laquelle 
sont regro~s l'Institut de Recherche Agricole (IAR), le SeI"­
vice de Liaison entre la Vulgarisation A8ricole et la Recherche 
(AERLS) et l'Institut National de Recherche sur la Production 
Animale ( NAPRI ) • 

L' IAR est base A. Sama.ru mais dispose de 6 sous-stations ( dont deu.x 
s~cialisees en ~culture irriguee), Au sein de ses 14 depar­
tements, l 'Institut ~ne un grand nombre de pr.:>gran:nes de reche?"­
ches: 

~fTW!!D@S Th~mes 

1. 

2. 

3, 
4, 

5. 

6. 
7, 

8. 

~lioration des ce~ales 

oleB,8inewc 

legumineuses 

coton et autres fibres 

horticulture 

sols 

etud.es soci~conomiques 
vulgarisation 

syst~mes culturawc 

et 

sorgho, mil, ble, ma.~s; 

tomatee,oignons, legumes locaux, 
Ill8.IlgUi e rs ; 

cultures associees, rotations; 

9. irrigation 

10, l!laChinisme agricole essais, entretien, fabrication; 

'!1, nutrition 

Il est important de noter que l'IAR est l'heritier de plus d'un 
demi si~cle de recherches commencees en 1922 au sein du ~pa.rte­
tement de l '.Agriculture des Provinces du nord, Il dispose de 
3 000 ha de terres et e:npl<.ii! pNs de i 500 perscnnes don1; plus 
de 2<.X> chercheurs a temps plei~. De ·975 ! 1980, l'Institut a 
beneficie de prh de 24 millions de Uairas de st4bvention de la 
part de l 'Etat ~d€ra.l, Ses moyens paraissent don~ ·considerables 
et les resultata de ses travaux sent importants. 

Toutefois, les ressources publiques de l'Institut ont subi une 
rec;-res~ion dramatique puisqu'elles s0nt tombees de 5,5 millions 
en i975/76 a ~,2 en 1979/ao. Les beaoins g~obau:...: pour la prochaine 
~eriode quinquennale sont estimes a 69 millio~, repartis comme 
suit: 



personnel 34 
autres charges 10 
equipements 3 
capital 22.... 
total 09(millions de Nai.ras) 
Les responsables de l' Institut estiment que le'..U' aire de com;>~ 
tence est trop etendue pu:isqu'elle couvre 4 zones agrc>-ecologiques: 
le Sahel, la zone soudanienne, et les parties nord et sud de la 
zone dite "guineenne", l 'unh~rsite d'Ibadan etant respcmsable 
de la recherche pour la partie sud du pays. 

Mais on etudie depuis peu un projet de redistribution des aires de 
recherche qui li:niterait la zone d'intervention de l'IAR aux trois 
Eta.ts d'I.;. nord (Sakoto, Kaduna, Kano), 5 autres instituts se parta­
geant le reste du pays. 

b) ,AyLres Institutions 

Une section de recherche est mise en place au sein de l'Universite 
de Sakoto ma.is elle est encore trb peu developpee. L'autorit~ de 
developpement du bassin du lac Tchad a repris en charge une a.!lCienne 
station de l'IAR. Enfi~, les divers projets de developpement rural 
m~nent quelques recherches d' accompagnement. 

Signal.one encore l 'Institut lTationa.l pour la Recherche Horticole 
(NIMR), l'~nstitut National de Recherche sur les Ce~ales (NCRI), 
le Service de Liaison de le Vulga.ri.satioL Agricole et de la Recher­
che (AERLS) et l' Insti tut Irat ional de Recherche pour la Prodw..tion 
Animale (!IDRI). 

4.2.2. L6s resultats de la r.ecberche et leur utilisation 

Le passage de la recherche A la vulgarisation de sea resul.tats est 
toujours difficile. TantO·t les preoccupations des chercheurs ne corr~spondent 
pas awe besoins dea utilisateurs, tantOt les moyens d'appliquer les decouver­
tes des chercheurs font defaut. Souvent, la recherche est en avance par rapport 
au potentiel du terrain, ma.is souvent aussi les ressources financi~res sont 
taries ava.ut qu'une recherche soit menee ! son terme. 

Au Niger, chercheurs et utilisateurs ont l'occasion de se retrouver au 
mcins une fois l 'an et d'echanger leurs p~occupations. La reunion du ~ut 
·981 a concl u a la necessi te de ere er une cell ule de Recherche - Vulgarisation 
d'une part, et, d'autre part, de redynamiser le Comite National de la Ret:her­
che AeTOnomique. On a souligne les efforts a faire da.ns les doma.ines suivants; 

- la diffusion dea resultats; 

- une meilleure adaptation des programmes aux besoins; 

- l 'instau.ra.tior.. de contacts reguliers entre chercheurs et vulgarisateurs, 
l'information et la docUDentation; 

la rationalisation des protrrammes et la suppression des doubles emplois. 

Au Hieeria, oil comme on l'a vu, divers instituts eri.stent, des relations 
etroi te!3 BOnt antretenues entre CeU::(-Ci et SOUS l 'e;:j.r.e d.i< i·:.inist~re de la 
3cienc~ et de la Technologie. Les moyens dont d.inposcnt leG Instituts de 
Rech~rche pour la publication de leu.rs travau::c sont im:portants. Ainsi, l '!AR 
a puhli~ p~s de 200 documents de n: ~ ~'.r '.) et le catabg-ue de l 'ensemble 
~t 3~~ ~ut-lications ~or.tient !1!'~~ de :·.;J "t:..:res -r;ans cor.1!1ter les Perio1i;:rue:;. 
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Mais ces publications ne garantissent pas la diffusion des ~sultats 
aupris des utiJ.isat c. urs. Il a.ppartient a 1 'AERl.S de mettre er: oeuvre cette 
diffusion. 

L'e:xaI:len des programmes de recherche t:1enes dans l'un et l'autre pays 
permet Je constater qu' ils portent souvent sur les m~me sujets (pa...""ticuli~re­
lilent dans le dorca.ine de l'ameliora.tion des cultures de c~reales, et, dans 
une moindre meslll't!, des cultures irrieuees). 

Malheureusement, les contacts entre les chercheurs sont fort limit~s, 
si::::on ineristants. I1 serait ce{'endai1t utiie aw:: deux pays, E[Ue les tra"--a,~"( 
men~s notamment ! Tama (!·~di) et a Bakura (Sakoto) soient mieu.x connus 
au dell de la fronti~re. 

T-"~t au Nigeria qu'a:.:. Niger, on sign.a.le un handicap serieu:.c constitue 
par le manque de personnel de recherche. C'est un motif supplementaire pour 
rationaliser et hannoniser les programmes collllle nous le proposons ci-dessous. 

Certes de nombreux organismes de coordination e:::istent dans la region: 

- l'Institut du Sahel (CILSS, Bamako) coordonne la recherche sur les 
mil~ et sorghos; il doit d'ailleurs bient~t implanter UDE; cellule a 
Tama ( I.taradi ) ; 

le Ni~r et le Nigeria pzrticipent aux travaux de la Commission 
Scientifique Technique et de la Recherche de l 'O.U.A. et au progra.imne 
s~ de recherche et d~veloppet:1ent des cultures v.i_"."'r-i~res (mil, 
sorgho, ni!oe, ma!s) dans les zones semi-arid.es; 

- les deu..~ Etats appartierment aussi a l 'ADRAC et participent aux 
programmes·ICRIS!T; 

- enfin, 1 'IAR est relie au ~seau CARIS et l 'INR&i 1..e sera bierit~t 
avec l'app11i de la PAO. 

La ~a.lite du terrain ne refl~te pas tr~s concr~tement les ~sulta·.:3 
que l'on pourrait attend.re de cette multipEcation d'organismes internationa.ux. 
On peut sans doute en trouver l 'une des principales raisons dans le fait 
que le monde de la recherche cultive un isolement certain et reste cou~ des 
~alites du monde rural qu'il est suppose servir. 

On commence ! prendre conscience, ici et lA, de la n~ce3site d'une 
recherche qui, en partant des besoins de l'e~-ploitation traditionnelle avec 
tout son environnement humain, technique et nature! 1 niette au point des 
methodes qui repon.de ! ses besoins et ses potentialites. Tro~ "souvent, on 
tcn:e d'introduire de force les result.a.ts de la rech~rche classiqu.e d.ans 
un cadre qui la re jet t e. 

~.2.3. ?~opositions 

:..a zone frontali~re conztitue un ensemble d't:ne relative homogeneite 
ecolo1;:i que et humaine. Il S'!rai t done souhai table rue la recherche ~, soi t 
inte;::-ree -comr.:i~ pourrait l'etre plu.s tarri. la strategie regionale de d.evelop­
pement ~ l'anont de laquelle ~lle se situe. 
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i. Domaines de recherche 

Les domaines sp6cifiques ou la coordination de la recherche s'i.moose 
aont les suivants ( outre le domaine des ressources en eau dont ii a 
~t~ question ailleurs): 

1- l'amElioration des cultures c6r~al.i~resr des 16gumineuses et des 
ol~eux; 

2- l'.am~lioration dee cultures ma.ra.1ch~res ~t fruiti~res; 

3- les cultures irrigu6es; 

4- le machinjsme agricole (fabrication surtout); 

5- l es Atudes soci~conomiques (~vol uticn des structures fonci~res, 
paasage de la recherche h. la vulgarisation, stockage et conserva­
tion, coamercialisation). 

Au deil de ces thlmes commu?ls, chactill pourrait al.ors se eonsacrer de 
flM;on plus fine l leur application l des situations locales diff6r-entes. 

Les points 2 1 3 et 4 accusant un certain re.f;a.rd, une certain.e priorit6 
leur sera a.ttri·ou6e. Le Niger pourrait b6n6ficier avec fn.it des rA­
mll tats tr~s avancAs obte:nua au ?lig6ria dans le domaine des cultures. 

ii. Fi.nancement 

Les rapports d.es deux principaux isntituts nationa.ux font 6tat de 
difficul t6s pour le financeme:nt de cert&ins programmes, notamment 
dans le doma.:ine des cultures irriguhs, de la culture mara.1ch~re et 
de la diffusion du mat6riel agricole. 

Dana le m&ie ordre d'id6es, il est pr6vu. au liig&ia la cr~ation d'une 
station pour la recherche consacrh ~ la zone soud.ail.o-sah6lienne. 
Le fi.nanceme:nt conjoint de cette sta:tion par les deux Eta.ts d'!Vrait 
~tre enVisag6, tant pour sa. cr6ation que pour son fonctionneme:nt. 

J'>eux possibilit6s sent enVisaghs: soit la cr~ation d''lme station 
ent1hemmt nouvelle d.ont la. looalisa.tion est l pr~eiser, soit le 
d6veloppemen~ de la station de Ta.ma.. 

Les recherches men6es par cette station soudano-sa.h'1.ianne devraient 
porter autant sur les cultures irrigu.~es que sur les cul_tures pluvial.es 
et d'a.illeurs sur l 'ensemble dee probl~es ~cologiques de la. zone 
(y compris la d~fe:r..se de l' environneme:nt). 
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iii. Goord.ina~iun 

Les structures actuelles de coordination donnent, on l'a vu, des 
~sultats decevants. Dans un precri.er temps, il i~o~"'terait de pro­
ceder 1 une evaluation de ces structures et de mettrs en place un 
syst~me de circulation de l 'informa.t ion. On re joint ici le doma.ine de 
la documer.tation. 

4.3. Orggnj~~ion de la documentation 

4.3.1. ~~ssources actuelles 

Au Niger, il e.xiste plusieurs centres de documentation interessant surtout 
le secteur rural. 

Le Centre de l 'Autorite du Bassin du Niger ra.ssemble surtout la docume~ 
tation concernant les ressources en eau, le secteur forestier et les energies. 
Il ~neficie de l' appu:i de la FAO. · 

Le Centre de documentation de l' INRAN, on l 'a vu, va bientOt adherer au 
reseau CARIS, de mani~re qu.e le Minist~re ciu Developpement Rural va int,grer 
le reseau AGRIS et W~ficicra pour cela d'une intervention de l 'IFSID .. 

Enfin, le MinisUre d-:i Plan se propose, avec 1 1 aide de 1 'USA.ID, de 
mettre en place ·.m syst~me automati~ de documentation. 

Le Nigeria est re lie par le MinisUre Federal de l 'Aoori.cul ture :i.u Nseau 
AGRIS- et, rappelons le, les institute de recherche sont int~gres au riseau 
CARIS. 

Le centre de documentation de la Commission du Bassin du lac Tchad, 
a Tldjo..nena, a souffert d.es recents evenements, mais sera reacti<1e dAs \'.le 
possible. 

4.3.2. Le rBle de la GMNNC 

La Commission I•iixte de C.oo~rat:.on a pour competence de rechercher d.a.ns 
tous lea doma.ines les moyens de coord.onner et d 'harmoniser les ~conomies des 
deuz pays da.ns le but d' accrottre et de rendre plus efficace leur coo~ration. 

Les usages internationaux font obligaticn aux Eta.ts partageant des res­
sources naturelles communes de s'informer mutuellemc.nt au sujet des pro~ 
mes de rti.se en valeur et d'exploitation de ces ressources. 

Le domaine de !'information ressort done sans ambit;ttite 4e la competence 
de la Commission. 

A l'occasion des missions qu'elle a commandit~es, la Commission 
Mixte a. ~t~ amen~e ~ rassembler une documentation croissante sur les sujets 
d.' in.t ~r~t commun pour 1 es deux pays. 

Ce rnouvemen t s' ampl ifie et a. illt ~r~t· ~ ~tre organis~ a.u seill de 1 a. 
Commission Mixte oour rendre 1 es informations fa.cil ement a.cceesi bl es. 



Le nrincioe de cr~er un centre ie documentation a ~t~ reconnu: une assistance 
momentanAe pour la mise en route de ce centre est nkessa.ire d' aut.ant plus que 
le syst~e l. mettre en place devra ~tre compatible avec les syst~es r&gionaux 
d~jl. existaLts, .AGRIS, CARIS, RESAlX)C et PABIS, et qu' il ne devra pas fair~ 
duplication avec les centres d6J°l. W.stants l Niamey ou d'acc~s facile comme A 
la FAD. 

Le centre de documentation de la CMNllC, par un service de microfilms, 
pourra fournir l. la demande toute la documentation demand~e par las op6ratwrs 
de la R~on. 

5. PROJEI' D1&.A.BORATION D'UN PLAN D1.ACTION POUR LA MISE m VA.LIDR ms 
TROIS BASSINS COMMUHS AU NIGm m' AU NIGERIA 

Les termes de r~f~rence de la mission qui fait l' objet du pr~sent rapport 
pr6v<1yai.ent: 

- une 6-tude de terrain de bassins coamnms afin d' en rep6rer les origina­
lit6s et les e&ract6ristiques; 

- une premi~re 6val.uation des ressources de oes rAgions; 

- la d6termination des modifications n6cessaires ou des adaptations 
n6cessa.ires du plan g~6ral de d~eloppernent; 

- 1'6tablissement d'un ou plusieurs documents de projet. 

Suite aux discussions qui ant eu lieu au Siege de la. FAO entre les repr~ 
se:ntants de l 'Organisa.tion ainsi que du PNtJD, le Secr6ta.ria.t Permanent de la 
Commission Mi.rte N~ro-Nig6riane de Coop6ration et les consultants, trois pro­
jets sont ma.i.ntenus: j/ 

1. fro jet d'Elaboration d'un plan d' actions pour la. mise en valeUI de'3 
trois bassins, avec 4 comooaantes: 

1.1 renforcement de la cellule de planification au sein de la Commission 
1 • 2 ~tude et inventa.i.re des ressources en ~ et en aol s dea 3 Ua.ssins, 

y compris 6tudes p6dologiques, C3lllpagnea g6opnyei~ue et de forages; 
poti.rsuite de l'~valuation des ressourc!:s en ea.ux de surface; acquisi­
tion des images satellites pour identifier le& zones d' U.,indatl.on, 
ma.res et bas-fonds; ~tablisseme:nt d'une carte d'occupation des ~ols et 
des pl.tura.ges; construction ~e raodUes math~matiques pour las eaux· 
de surface et scuterraines. 

1.3 consultation juridique sur le droit des eaux; 
1.4 cr~ation d'un centre de documentation et d'informations. 

1J Le budget estimatif des 3 projets est donnA de.ins le ta.blea.u 10. 
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A titre exp~rimental, deux r~alisations concr~tes sont propoa~es: 

2. Pro jets de "Orotection de l' environnement 

3. ?rojets de d6veloppement du machinisme agricole 

5. 1 Conroosante 1 .- Re.aforcement de la cell ule de planification 

5.1.1 Objectifs 

L'objectif' l long terme est de renforccr la capacit~ de la Commission 
Mi.rte Nig6ro-Nig~riane de Coop6ration, et l tra.vers elle, les Gouvernements 
du Niger et du Niguia, pour une planifica.tion efficace de la mise en va.l.eur 
de la r~gion frontaliue. 

Le Pro jet devra, clans l' irmn6diat: 

1. Consti tuer a.u sein de la Commission Mixte d 1 une part, et sur 1 e 
terrain de l' autr.e une 6quipe de tecbniciens sp6cialis6s d.ans les 
domaines de dAve!oppement int6resaant la rAgion. 

2. Coordonner les programmes d' Atudes, de recherches et de formulation 
de projets entrepris dane le cadre de la pr~para.tion du pl&:!l 
d'a.ction. 

3. Superviser lee progr3111111es financ61:. di.rectement par la Colllllission 
l(ixte cu sous sa responsabilit~ pour :~ pr~pa.ra.tion de ce plan d'action. 

4. A partir des 6tudes et des recherches entreprises par a.illeurs, ou 
par see propres moy~s, dresser l 'inventaire des ressources naturelles 
et h'WD8.ines dans la r~gion et identifier les contra.intes qui p~sent 
sur 1 eur mise en val eur. 

5. D~terminer les potentialit6s favorables A un d~veloppement r6gional 
r~pondant aux beeo:ins des populations. 

6. Proposer une strat6gie de d6veloppement r~gional et proposer un plan 
d'actions comportant les ~tudes de prA-investissement et de factibilit6 
n6cessaires pour l'~laboration de projets r6pond.ant aux crit~res des 
organismes de financement. 

5.1.2~ Contenu du plan d'actions 

A l'issue du Projet, les autorit~s pourron7- disposer d'un document conte­
nant lea ~lAments auivants: 

1. Inventaire et mobilisation du potentiel ag-.ticole: 

- etude de l'occupation des sols {par photo interp~tation et tll&­
dAtaotion) avec cartes {voir sous-traitance Para. 5.2.4.2.) 

- analyse des structures fonci~res {y compris lee terres de parcours, 
lee p&turagee et les boisements); 

- bilan des exp:oitations agricoles (au sens large, incluant 
l'elevage; analyse dea systAmes de production et evaluation des 
rendemants et dee productions; budget des exploitations); 

2. Mobilisation ~gs ressources en sau (A pa..."1:ir des invents.ires realises 
par ailleurs); 
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agri.culture irrigu6e, agriculture - &levage; 

4. Invent&ire et exploitation du ~pital foreetier et solutions 
&ner~tiques alternatives; 

5. Analyse de l'&co-ayst.!me actuel; 

6. Inventaire et mobilisation du potentiel productif non--a&ricole; 
~che, artisanat, micro-industries ••• ; 

7. Mobilisation des reesources en main-d'oeuvre; &tude et propoaitio:m 
concernant lea aueetiong de formation (auto-encadrement et enc~ 
ment agl'icole, ~isanat ••• ); 

8. Etude et propositions au sujet des interrelations ~gionale~, l 
l 1 int&rieur des P&3B et A. travers la trontilre: route de liaieon, 
B'fnie rural, organisation du mareh4 des produita agricolea et des 
prodmts tranafol'!Ha; 

9. Etude de l 'lquilibre rigional: aecteur rural ~ aecteur urbain; 

10. Elabors.tion des programea de dlveloppement: 

conclusions sur l 'lvolution poeaible des diff,renta aecteu.'"8 
d.' activi.t&; 

- Evaluation de I 'impact des pMgrammes termi~s ou en cours; 

- lvaluation des nouvt:aux progranmes dljA. identi:fifs et/ou pri-
paree ou entUrement c::-igina.ux; 

- propositions pour la hi&rarchilfation de oes programmes en f'onc>­
tion d.e divers oriUres tels que: ootlts d'investisae•nt, ooftta 
de forio',ionnement, aupentation de la production (alimentaire ou 
de rente), effete sur l'emploi. 

1. Supervision des ltudes et recherches entreprisee dans le cadre de la 
prip&ration du plan directeur; 

2. Rapports periodiques (suivi, &valuation} sur l'ltat d'avancement 
des eo~projets financ~s par la CMNNC ou entrepris sous son cont.ra­
le ('tude bydrologique, consultation juridique, service de documen­
tation, programme de recherohe ); 

3. O'?'ganiaat;.on de rencontres periodiquea entre lee operateurs de lit. 
·"'gion; 

4. Identification des 'tudes et recherches compl&mentail'ea; 

5. Encution des ltudes n&cessaires soit par le personnel permanent du 
projet, eoit par des consultants; 

6. Identif:!.cation de projets sptScifiques iDllMdiat.ement encutables 
a.vant mime la formulation du plan directeur; 



- 43 -

7. R~daction du plan d'actions pour l'amenaeement de la region. 

8. Formation de deux planificateurs. 1/ Y 
5. ! .4. !iioyel"..s n~cP.ssaires 

i. fersonnel de la Commission J.lixte 

un economiste planificateur regional, responsable de la coordination, 

un a€I'Onome ou ~conomiste, 

personnel d' appui (administration du Pro jet, sec~taires, chauffeurs, 
gardiens, •• ) 

ii. ~rsonnel interna,tional 

un economiste-planificateur, conseiller technique principal, 
s~cialise en developpement reeional, conseiller pour la supervision 
des etudes soci~conomiques, du suivi general des projets et des 
activites de documentation et d'~nformation, base au Si~ge de la 
CMNNC, 

un agro~conom.iste I Charge de la supervision des etudes Sur le 
terrain de la coordination et de l 'execution de certains travaux 
compleLlentaires (Ditta) 

- ·eux e::...--perts associes attaches a\L"{ deu:·: co~eillers du Pro jet. 

- des consultant seront mis a la. disposition du Projet pour un 
total de 45 hommes/mois; le programme de consultations sera etabli 
par les responsables du Projet en fonction des besoins qu'ils 
auront identifies. On peut dej~ prevoir que ces consultants seront 
specialises dans les domaines suivants: 

- agronomie 6 mois 
zootechnie/pastoralisme 6 mo is 
foresterie 4 mo is JI 
genie rural 4 mo is 
sociologie ~Q mois 
Total 30 mois 

J) La planification est un processus continu et non pas momentane. Il importe 
que le serv:.ce de planification de la CriJmc soit suffisamment renforce pour 
que ses activites se poursuivent apr~s l'arr~t de l'assista.nce exterieure. 
~s le dema.rrage du Projet, deux nationaux beneficieront d'une specialisa­
tion en planification. 

~ Quoique traites sepa.rement pour la commod.ite de la presentation, les 2 valets 
"planificacion" et "etude et inventaire des ressources en eau et en sols" 
forr.ieht un tout. Le personnel permanent de ces 2 sous-projets c:m;titue 
:ians son ensemble l'equipe de pla.nificatio~ de la Commission. 

Ji :Jn certain nombre de mois de consultation sont prevus par ailleurs, d~s 19cj, 
pour la preparation du projet pilote de defensed~ l'environnement dans le 
hassin Gada rh11er-Goulbi de !·'.aradi (forestier, !)astoraliste, C.R.) 
(vc~~ chapi~re 6. 1) 
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la duree prevue pour la mission du sociologue. 

Au moment de la preparation du plan d' actions, une "task force" sera. 
constituee avec certains des consultants qui seront intervenus au 
cours de la preparation du ?rojet ou de son execution, pour un total 
de 9 moisJhomme. 

iii. Personnel pour les etudes complementaires 

Le personnel necessa.ire por certaines etudes complementaires 
exe1 ~tees -iirectement par l_ Frojet, sera pris en charge par 
la ColllDission, tels que, enqulteurs, etc. 

5.1.4.2. Contrats de sous-traitance 

i. Etablissement des cartes d'occupation des sols par teled.&tectcon, 
voir Para. 5.204.2. 

ii. Sans que ce soit inclus dans le budget estimatif du Projet, il est 
suggere que l'equipe du Projet examine la possibilite de sous­
traiter avec des institutions de recherche scientifique na.tionales 
OU exterieures, lc:1. realisation de monographies de terroirs. 11 

Specialisation en planification pour l'agro~conomiste et l'hydrogeologu.e 
un doeumentaliste, etc. par cycles de 2 moi.. it 18 h/moi"" de bourses. 

Les equipements de trar.sport et autres seront pris en charge par le 
Pro jet , ainsi que leur ant ret ien • 

Vehicules: 2 break . $ 10.000 

Equipement radio - SSBLU: 

2 pastes fixes (Uiamey-Katsina--Diffa.) 
mobile (vehicule de Katsina et Diffa,comprie 
montage et forma~ion d~s operateurs 

Squipement de bure'3.u de Katsina et Difid. 

:nateriel de bureau, equipement de 
reproduction, calculatrice, planche 
! deeein, machine 1 ecri~, 

20.000 

35 .ooc 

:) 11 .ooo 

:J Le mod~le en serait les travau::.: menes en 1973-;30 par l 'Unive!'site de Bordeau:-:: 
voir Raynaut c. L. Recherches J.'.ul ti-di3ciplinaires sur la Rer,ion de 
I·'.aradi, Uni versi t e de 3orde<!.tu: II. 
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fersonnel Internat~ Total 1982 1983 1984 1985 
CTP Nia:ney 30 262.800 3 23.400 12 100.aoo 12 109.200 3 29.400 V1 

Agro-~conomiste 24 187.200 - 12 90.000 12 97.200 - • _... 

Rxpert nseocU 48 10.000 - 24 ·.5.000 24 5.000 - • 
V1 

l•'rais de d~placements 36.000 6.000 15.CXX> 15.000 • 
Consultants 30 225.000 - 21 157.500 9 67 • .500 -
Task force 35.000 - - 35.000 -
Voyages consultant (1) - - - - -

g' 
ri 
111 

' f>ui vi 3.000 500 1.500 1.000 rt 
d 

__. 
SOUS TOTAL 759.000 3 29.900 69 3ti9.CXJO 57 329.900 3 29.400 

0 ID 

~ ~ 

Personnel d'~Eui ~ ~· 
Pl ~ 

Dessinateurs (3) 10.000 - 10.000 - -
l~1qu~teure (4) p.m 

SOl!S TOTAL 10.000 10.000 

0 ..... 
111 H) I ~ 
~ p. .p.. 

fE. t'> y 
111 ~ 

SOUS TRAITANC~ (5) - - - - - p. 
~ 

QI 

0 

FDRMATION 14 51.750 1 24.750 7 27.000 t-' 
a 
rt 

~ '1 ..... 
Mz..t61·iel ..... 2' I-+) ..... rt 

Voiture 20.000 20.000 
Dure au 11.000 9.000 1.000 1.000 R 

.... 
0 
t:S ..... 

s.s.B.L.u. 35.000 35.000 .- - 0 a t:S 

SOUS TOTAL 66.000 64.000 1.000 1.000 '-"' '1 ..... 
Fonctionnement 
Intretien v$hicules 10.000 1.000 4.000 4.000 ; .ooo 

(l 

ij 
~ 

J utre entretien et conBolllllable 5.000 500 2.000 2.000 500 
SOUS TCJI'AL 15.000 1 • .500 6.000 6.000 1.500 
Rapports 30.400 - - 27.000 3.400 
Traiiuctione et reproduction 25.000 - - 20.000 5.000 
Divers 9.850 850 4.000 4.000 1 ~000 
SOUS TOTAL 61:). 2s:-;o 8'10 .d.nnn 1:)1.000 Q.AM 

TOTAL GENERAL 967.000 96.250 4~5.550 414.900 40.300 
--
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( 1) Una voi tt're dA la cellule et un tout terrain cl~ la base assurent 
,...,. • ....., ~~1 .,..,..aw.,.__+e ---- __ .,_...,,_~.--- .. ..,. 

(2) Frais de voyageE. et DSA sont A la charge du Projet. 

(3) Forfait pour tro.vaux sur place. 

(4) l!hqutteurs recru.t's sur place, spport des Ckirvernements. 

(5) T'1'°"4tection, forages etc. : voir la canJH>Bante "F.au% et sols". 
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5.2. Qomposante 2 : E'tude et inventaire des ressources en eau 
t 01 d A• t'J"llOi. h.R•i ftG ,..,.._.,'t'ft9 ~H 1R ,....., ..... -•• ~ ::::l-: -e en s R ....... _ _ __ • == w= e·nx .. ~· 9 ... +'+-,v•+a 

5.2. 1. Introduction 

Un nombre considerable d'etudes de developpement hydro-agTi.coles compioe­
nant l'lvaluation de reasources en eaux et en sols au niveau local, a.insi 
que de donn,es hydro~teorologiques existent tant au Niger qu'au Nigeria. 
Excepte deux etudes de synth~se -p~sentant toutefois quelques lacunes-
des ressources en eaux superficielles et souterraines au Niger (Sogreah 
et BRGI>~), la plupart des documents existants disponibles concernent des 
zones t~s limi tees ne permettant pas de formuler un programme d' actions 
de l'utilisation des eaux A l'echelle d'un bassin clans son ensemble. 
Pa.rticuli!rement l 'incidence ( ou les effets) sur ( ou de) la portion du 
bassin situl daJls le pays voisin est systematiquement negli~e. De plus, 
des chif'fres errones sur les volumes d'eau disponibles se props.gent d'un 
rapport A l'autre. 

Un programme exhaust if d' etude et d' inventaire des ressources est done 
propo8' afin de permettre un developpement harmonise des 3 bassins dont 
lee f'aibles disponibilit~s en eau constituent le facteur limi.tant de tout 
projet de d&veloppement hydro-agricole da.ns la ~gion frontalUre. 

Conscients de ces probUmes et clans le but d' accelerer la mise en 
route de projets, lee 2 Couvernements concel'Ms ont lance, sous les ausp~ces 
de la. Comm:i.ssiol';l Mixte Nigero-Nigeriane de Cooperation, un programme 
11d'Evaluation des ressources en eai:.x de surface entre le Niger et le Nig;ria". 

Das 1978, les probl~mes d'utilisation des eaux communes au Niger et 
au Niglria ava.ient dejA &te souleves A l'occasion de la construction de 
barrages sur la Iwiaggia et le Cada lore d'etudes en vue de developper des 
ngions proches de la frontiare separant ces d.eu.."C pays. 

Lora de la 10e Session du Conseil des I:.i.nistres du Niger e·~ du lligeria, 
tenue A Kano en d&cembre ;979, le principe d'etudier les resso'Ul'Ces en eaux 
co111J1unes aux deuz pays a ete formule, et la Commission Mixte Nigero-Nigeria.ne 
de Coop4ration a ete imrestie de la reeponsabilite de ce travail. 

Das janvier 1980, les experts des deux pays se r~uniesaient A Mara.di 
pour examiner ce probl~me et ont recomma.nde de soumettre une demande A la 
pr·'.'lch&ine ri".Uli.on du Conseil dee Ministree pour entreprendre l 'etude de 
l'evaluation co111111U11e des eau.x de ces bassins situes le long de la fronti~re. 
Ila recommandaient egalement d' autres mesures et observations immediates 
ayant trai-' aux travaux en cours sur le Goulbi de I~radi. Au cours de la 
nWlion du Conseil des Mi.nistres tenue egalement A Mara.di en juin i980, le 
Conseil a decide de confier l'evaluation des eaux de surface aux services 
co~tents de chaque pays, salt la Direction des Ressources en Eau du l-li.nis' ~re 
de l 'Hydraulique pour le Niger et Je ''.Federal Ui.nistry of Water Resources" 
pour le Nigeria. 

L'~tu.:ic, ~·~•"- d.;,u;-~"- <l..:: 2 a.at> (i9u0-i9oi) a l.·origine, mais dont une 
prolongation de 3 ans a d'ores et ~.ejc\ ete approuve comporte les volets 
suivants: 

- l'equipement de nouvelles stations pluvicrnetriqucs et hydrometriques; 



- l'etude ~omorphologique des bassins; 
, __ 

·- .1..-c;c 

les mesures hydrometriques; 

- le depJuillement, la synth~se et la publication des donnees. 

Le cotlt total de l'.etude, d'un montant de 35 552 000 PCFA (• 101 576 N) 
A l'origine, est supporte a part egale par les 2 pays. 

Le Niger a mis en place 3 brigades de mesures basees A T-c.houa, Mara.di 
et Zinder et le Nigeria. 4 brigades dont 2 A Sokoto, 1 a Kano ct 1 A Uaidiguri. 

Un premier rapport de s:,rntMse devrai t ~trc pu.blie fin 1982. 

5.2.2. Qbjectifs 

L'objectif ! long terme consiste ! etablir, pour chaque bassin versant 
comnun, une stra.tegie d'e:xploitation rationnelle et harmonieuse des eauz 
de surface et aouterraines tenant compte des amenagements e:ci.stants et 
prevus sans porter prejudice a l'un ou l'autre des pays conce~s et s'inte­
grant dans le cadre des proje~s d'investissement qui seront fornr.tl.es par 
le present Pro jet• l.e facteur limi tant dU develOppement dans la. zone d I etude 
eta.nt la disponibilite en eau, qui est variable da.ns le temps et l'espa.ce, 
doit ftre evaluee dans le contexte g~neral de chacun des bassins versants 
de fa.~on A dresser un bilan d'eau exhaustif individualisa.nt chacune de ses 
composantes: 

- eau..": de surface (debit des cours d' ea.u, stockage dans lea mares et 
les lacs, evaporation); 

- ea.-..ix souterraines (debits, recharge et reserves); 

- utilisation presente et future de l'eau pour l'a..=,-riculture, l'alimen-
tation humaine ou pastorale et industrielle, etc. 

L' invents.ire "ea.u" sera complete par celui das potentia.li tes en sols 
a vocation agricole. 

Les donnees de base existantes sont fragmentaires, dispersees, incom­
pl~tes et souvent peu precises, et rendent ainsi leur synth~se difficile. 
L' objectif de oette ·composante co:nsistera l faire la synthase des d.ocumen~s 

existants, identifier lea dom1'es manquantes, mettre en place des :progran:mes 
de mesure comp1'mentaires et mettre en fonne les ~aultats acquia. 

Pa.rt:li les organismes gouvernementau;, charges de ces problAmes, il convient 
de citer particuliarement le Departement des Ressources en Eau du J.linist~re 
de l 'Hy:.ra.ulique, le MinistAM du Developpement Rural, l 'ORSTOM au Niger; 
la Sokoto-Rima River Ba.sin Development Authority, le Federal MinistrJ of 
Water Resources, les Hater Boards cies Btats de K.aduna et Kano et le ?·:inistry 
of Rural Development au Uigeria. 

A l' issue du Pro jet, la CI.JJ:::ilC aura centr2.lise les donnees n€cessaires 
pour 1'6tude de projets d'investissement hydro-agricoles et nura les muyers 
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d I en tester leS implications a terme Sur le regime hydrologique des 
rivi~res et des nappes souterraines et des consequences probables sur le 
fonctionnement ties amenagements existpnts et/ou prevus A l 'aval. 

5.2.3. Activites 

1. Collecte de tous les documents existants concernant les ressources 
et !'utilisation des eatu: (projets d'irrigation et d'alimentation 
en eau, de constructio~ de barrages, annuaires et etudes hyC.rolo­
giques, logs de forages, do!lll~es de camp3.GD.eB ~ophysiques et pedo­
logiques); 

2. Synth~se des do~es existantes, inventaire des lacun~s et ~tablis­
sement d'un plan visa.nt a completer le reseau de cesure piezocetriques 
e.xistants. Il est admis que ce travail pour la partie "eaux de surface" 
entrepris d~s 1980 SQUS l 'egide de la ClJt-iC sera e:dla.ustif et dispo­
r.ible au debut du Projet et que les mesures de routine continueront 
pendant toute la d~e du Projet. 

3. Rassemblement des donnees existantes sur la geologie et trac~ de 
coupes et ca.rtes hydro~ologiques montrant les interrelations entre 
les rivi~res, la naope superficielle et la (les) nappe(s) sit~e (s) 
en pro:fondeur, lee isopachea et lea ditt&rentes surf'aces de contact; 

~- Complement d'il'IV'entaire des points d'eau avec nivellement precis 
de puits existants et ! construire, afin de tracer les cartes 
piezometriques correspond.ant aux differentes na::--pes; 

5. EstiI!lation des debits preleves an.~uellement sur les nappes souter­
raines ct rasscmblement des do~~es sur les fluctuations pi~zorn.e­
triques a.nnuelles et interannuelles; 

:=:. EstiI:lation de~ debits infiltres dans le lit des riviAres p~ jaugea.ges 
differentiels entre des points o-0. la rivi~re est bien limitee A son 
lit mineur afin d'eliminer l'effet de !'evaporation~ cette estimation 
devra egalement ~tre contr6lee par determination dn debit so..:.terra.in 
! partir des donnees piezometriques et des caracteristiques hydrauli­
ques de l 'aquif~re superficiel; 

7. ~!i.se en place d'un comple1'ent d'appareils de mesures piezometrique 
et organisation d'une ~qu.ipe d'hydrometristes; 

3. Etudes ~dologiques de sites possibles d'amanaeeoent hydro-a.gricoles. 
Seront rasse~blees les cartes ~dologiques et d'aptitude des sols 
e.:dstants afin de delimiter les zones! sols convenant A !'irrigation. 
Sur la base des docur.ients rassembles, des visites de terrain syst~~ 
matiques seront organisees afin de combler les lacunes identifiees 
pour etablir pour chaque bassin une carte d'aptituie des sols; 

9. Essai de d~bit dans une vingtaine de forages existants et represcnta-
.. .: ~- _,z..:_ ...,,_ ..J.14--~--- , __ _____ _,_,_.:_.1....! \_ __ ..] __ ._.,.! ., 
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nappe$ phr€ati~~es. Pour ameliorer la qualit~ des resultats, des 



piezom~tres d'observa~ion seront creuses a proxi.mite des forages 
ou puits choisis pour les essais; 

10. Etablissement d 'un programme de forae-es servant a completer le 
~seau exi:stant. Le programme tiendra COID:lte des necessites d'etalon­
Dage pour le programme de ~ophysique; 

11. Execution du programme de forages. La technique de f'ol"a89s l l '.injeetion 
sera. utilisee lorsque les conditions seront favorables(alluvions 
sableuses). Pour d' autres conditions de sous-sol une foreuse mirle 
pour forages ! la boue et au marteau fond de trou sera. utilisee. 
Des essais de d~i t seront systeI'.'.a.tiquement erecutes; 

12. Compilation et rein·~erprei;ation de toutes les donnees ~ophysiques 
existantes. Etablissement d 'un programme de ~ de geophysique 
complementaire et interpretation de resul tats recueillis. Production 
de cartes structu.ra.les des reservoirs aquif!rt:s alluviaux; 

~;. Campagne de geophysique d'une d~e de 2 mois environ e.xecutee par 
une entreprise specialisee; 

14. Construction pour chaque bassin de deux moOAles mathematiqu.es 
d' tfooulement de surface et souterrain lies par le terme d' infiltration. 
Ces modUes inclusro?t toutes lee domiees recueillies et seront cales 
aur le regime hydrologique des CL?lMes pricedentei::. Le nsultat atten­
du de ces mod~les est une quantification de tous les ~lements du 
bilan hyd.rologique ! l' 1fohelle du bassin d' une part, et de taus 
les biefs succeseif~ individualises lors du processus de discretisa­
tion des "bas sins d' autre part. Les modifications etistantes et privues 
du reeime hydrologique IlatU.."'el par leS pro jets d I amenagement devront 
pouvoir Stre incluses. Une serie de previsions sera etablie en 
u~ilisant si ne~essaire, des series stochastiques de donnees ~nerees 
par ordinateur sur h. ba: e des donnees e.ri.stantes. Des successions 
d'annees normal.es, s~ches ou h·..u:.ides seront selectionnees pour 
tester chaque scenario propose. Ces modAles seront co~us pour etre 
periodiquement mis a jour apres l 'acqu.isition des domtees nouvelles. 

15. Identification et observation des zones inondees et des ma.res en 
f~nction du temps au moyen des images satellites Landsat existantes. 
Les images add.itionnelles seront egalement coramandees afin de suivre 
par interpolation l' 6volution de ces zones pendant plusieurs saisons; 

~G. s:tablissement de p~ogra.mmes d'exploitation des eaux de surface et 
souterr-~nes correspor.dant a d.ifferentes hypoth~ses de developpement; 

5. 2.i. Iv:oyer..s necessaires 

i. Personnel de la C!·;~rc 

L$>S r.r.iivPrnernents mettront ~ disp0sition du projet le personnel 
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d' encadrement a.t;issant au titre de contrepartie nationa.le a.insi que 
le personnel tehcnique et a.dministratif. Cette equi.::ie se composera 
de: 

hydrogeologue ou llydrologiste 
4 hydrometristes 
i topographa 
1 technicien 
1 dessinateur 

personnel d'appui (secretaires, chauffeurs, aid.es­
topographes, commis) 

ii. Personnel International 

1 bydro~ologue charge de la coordination des a.ctivites pur .le terrain 
l partir de la base de Ka.tsina; les activites sont prevuea 'iam le 
volet estimation_des reasources en ea.u et sQls; il propoaera les te~ 
1188 de ref'lrences des consultants en glophyaique, a&TO-})ldologi.e et 
mod.Ales •thlmatiques ainsi que des contrats de sous-traitance en fora­
ges, campagm de ~physique et t&lldltection.au CTP. Il assumra 
particuliaraent avec l' aide di' la contre-partie nationale lea activi­
t's mentionmes sous chittres i 1 6, 10 et 16 au Para. 5.3.2. ci.­
deasus et su:pel"'li.sera le~ autret: points. 

1 consultant geophysicien. Pendant une premi~re mission de 2 mo~s, il 
re-interpretera toutes les donn.§es geoph;rsiques disponibles en se 
servant des logs de forages existants. Sur la baqe de ce travail, il 
etablira le programme d''U!'.e campaene ccmplecentaire de geoph:fsicr~e 
destinee a cocbler les lacunes e.ristante .• Il mentio:-.nera egalemcnt 
les foraees qui seront necessaires ~ une interpretation fiable des 
donnees geophysiques e.ti.stantes et a venir, 

AP~s la. campa.c:,-ne de geophysique, le consultant fera la synth~se de 
tous les documents existants et des resultats acquis pour eta.blir 
des cartes structura.les des bassins alluvia•·.x et mettre en evidence 
les points particuliers de la. e-eoloeie tels 3!uils, zones de fractures, 
zones interessa.ntes pour l'exploitation ~es eau.:.: souterraines, etc, 

Ce consultant peut-~tre detacbe de l'entreprise de geophysique et son 
coat a.ssocie au contrat de sous-traitance d.es travaux 8'ophyEiiques. 

consultant en 2.<;ro-pcdologie. Au cours de 2 missions de 3 mois chacune, 
il d.ressera l'inventaire des etudes disponibles et identifiera les 
lacunes ~ conihler. Il d~terminera et e~:ecutera un programme de terrain 
comprenna.nt la prise d'echantillons qui 3eront analyses da.ns un labo­
ratoire d'anal;{se des sols d'un ou des cleu:: Go11verneoents. :::1 identifie:-a 
en collab0ration avec les autres c:~erts du Pro jet les sites possibles 
d'ane!la£ements h~·drO-~";I'icoles et etablira une carte d'a.ptitude des 
sols. 
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specialiste en modHes matMmatiques, charge du c:·.::-:i :x des modHes 
a utiliser, de la cti.se en fo:rme des donnees foux:ti.~s r>::tr le ?ro je·:-' 
ic l~ ~li~::-::.ti~~ et 1e l·e~;l0itati0~ d~s mon~l~~. I1 a-~~u"N!r-~ 
egalement la fonnation du personnel technique qui sera responsable 
de la mise a jour et de l'ex-ploitation penna.nente ies mod!les 
mathelllatiques. Il est admis qu'un ordinateur de puissance suf'fisante 
serai t disponi ble a Niamey (Pro jet Agrhymet I par exemple). 

5.2.4.2. Qontrats de sous-traitance 

i. Cam.pagne de g§ophvsigue 

Sur la base u pror;ra.rnr:ie d'investigation Geophysique dresse par 
le consultant 1 il est prevu an cont rat a l' entreprise pour une 
campagne de geophysique de sondages electriques totalisant i5C la 
de pro~ils avec un sonda.ge tous les 500 m environ. L'espace A-~ 
dependra de la profondeur de la base du syst~me aquif!re investi­
e;ue. Du..""5e de la campagne: 2 mois environ. 

ii. Campagne de forages 

Un plan de forage sera etabli par 1 I hydro~ologue du Pro jet en 
collaboratior. avec le consultant geophysicien. Dans les alluvion& 
sabluuses, il est propose d'utiliser la techn:que simple dP. fo~ooes 
A l'in,:ection (jetted wells) qui pourra.it sensibiliser les pa.ysans 
si.ir cett4: technique cimple pour e::ploi ter les ea.ux souterraines. 
Environ i 400 m de forages seront executes pa.r cette methode. Dans 
les zones a.rgileuses et rocheusee, environ 500 m ~e forages seront 
executes par un atelier equipe d'une foreuse mixte pour 'forages a la 
boue et l percussion. 

iii. Teledetection 

L' interpretation des images satellite .lADda&t sera confiee a la FAO 
ou a une societe specialisee cl.ans la teledetection. Le traitement 
digital des images devra permet.tre de dresser les cartes suivantes: 

- Ca.rtes d'occupation des sols co~prena.nt l'identification des 
terres cultivees par sPf'culation en sec et en irrigue, des jach~res, 
des terres cultivables non e~"Ploitees, des forets, des sols inculti­
vables, des zones hydromorphes et des p!turages, 

biomasse 1 cartes COI:lpara.tives a 5 alcZ a.u l!lOins de distance, 

- ZOne::> l!laTeCa.g"e'..lSeS et d I epanda;_;e ainsi que leur Variation Spa tiale 
::iz.ns le temps, 

L' etalonna5e des ima£CS Sera. assure par d.:,s Vi Sites de terrain. 

Les cartes intere::>sant toute la :one soudano-sahelienne seront presenteee 
a. 1 'echelle 1: 200 000, tandis que cell es specifiques aux bassins 
seront au 1:50 QOO. 
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5.3. Compoeante 3 : Consultation pour l'etude des s:~estions juridiques 

Les aspects juridiques de l'amena.gement des ba.ssine ont ete examines au 
chapi tre 4.1. 

Il revient ~ la Commission Mixte Nigero-Nigeriane de Cooperation de 
proposer aux gouvernements des Etats mernbres le cadre juridique dans lequel 
vont etre elabores les programmes de developpement et, en general, le plan 
d'action pour l'amenagement des ba.ssins cormnuns. 

5.3.1. Objectifs 

L' objectif ~ long tenne est de permettre aux gouvernements du 1liger et 
du Nigeria da developper graduellement une planification efficace de !'utili­
sation des ressources en eau disponibles dans les ~sins versants traverses 
par leur frontiere. 

Les objectifs immediats sont : 

1. Fonnuler en fa.veur des deux gouvernemcnts des avis et recommandations 
relatifs l la negociation d'un accord necessaire clans le cadre de la mise 
en valeur des ressources dans lee ba.ssina connnuns. 

2. Formuler des recommandations pour l' eba.uche de legislations nationa.les 
d.es eaux pennettant de supprimer ou de reduire les contra.intes et lee limi­
tations. 

3. Re commander to·ate autre action necessa.ire. 

5.3.2. Resultats attendus 

Le projet debouchera sur un rapport et projet d'accord. qui, par l'inter­
mediaire de la. Conunission Mixte Nigero-Nigeria.ne de Cooperation, maitre 
d'oeuvre, seront soumis aux deux gouvernements. Ils identifieront lea con­
traintes pesant sur lee cadres nationaux et internationaux existants, sur 
la base des accords et des principes genera.ax en vigueur. Ils formuleront 
des reconunandations, concernant les mesures ~ prendre pour preciser lee 
droits et les devoirs des deux parties. 

En cours d' execution, au fur et ~ mesure des besoins 1 le projet con­
sul tera le s-ervice juridique de la. FNJ pour avoir des avis sur les nego­
ciations necessaires ~ entreprendre, bassin par bassin, pour la mise e~ 
va.leur des ressources communes et la formulation de principes et de pro­
cedures valablee pour :e developpement de l'eneemble de la region. 

5.3.3. Activites 

1. Completer la documentation existante sur la legislation et lee accords 
internationaux concernant le droit des eaux national et international da.ns 
les deux pays. 

2. Assistance juridique pour la redaction de tout accord OU autre arran­
gement necessaire pour l 'exploitation des eaux de surface OU SOU terraines 
des ba.ssins communs. 
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5.3.4. Contributions 

5.3.4.1. Contrib.ition de la Coaunission Mixte 

Support logistigue 

La Commission Mixte de Cooperation fournira les locaux et le support 
en personnel ~e secretariat et en fournitures necessaires pour l'acco~plis­
sement de la mission. Elle fournira. lee moyens de transport pour le depla­
cement du consultant et des juristes permanents. 

5.3.4.2. Contrilutions exterieures 

a) Personnel 

Il sera fa.it appel au besoin a un consultant de tres haut niveau, 
juriste confinne et specialiste dans le droit des ea.ux national et inter­
national, pour une dnree totale de quatre mois, repartis sur d91.17. ans. 

b) Documentation 

L'achat des ouvrages de reference necessaires ainsi que le co\lt de la. 
copie des documents divers qui constitueront un fond de documentation ju.ri­
dique constitues au sein dn service de documentation de la Commission Mixte. 

c) Formation 

Le projet prendra en charge les stages de formation eventuellement 
necessaires. 

5.3.5. F.ndget estimati~ consultation juridique 

1 • Personnel 

Assistance service 
juridique (FAO) 

Consultant (a titre 
provisionnel) 

Voyages (Lagos) 

Total 

2. Formation 

4. 

Stage Rome 
Autres stages 

Total 

Documentation 

Divers et rapoorts bilin"rles 

'roTAL 

h.m 

2 

2 

2 

2 

Total 

p.m. 

15.000 
1.000 

16.000 

7 .500 

3.000 

2.000 

23. 500 $E.U. 

< 
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5.4. Comuosante 4 : Organisation d'un service de documentation 
et d'informa.tion 

5.4.1. Objectifs 

Le projet devra assister la Commission Mixte de Cooperation pour assurer 
la circulation de l 'information et la fourni ture des documents adequa.ts a 
tOUS leS Operateurs impliqueS d.anS deS programmes de developpement t d I eti.lde 
C'U de recherche ds.ns la regi~n. 

Ses objectifs precis sont 

- Organisation materielle d'un service de documentationj 

Inventa.ire de la documentation existante sur la I~gicn; 

Collecte de toute la documentation nouvelle creee dans la region 
ou s'y rapportart; 

Ra.ssemblement de cette do~..imentation sous fonne d'originaux ou de 
microfiches; 

Diffusion des informations aux services interesses d.e la region, 
services techniques, instituts de recherche, projets; 

Formation du personnel du service; 

Etabliseem~--~ de liaisons etroites de cooperation, d'entraide et 
d'echange avec les centres de documentation de l'Autorite du 
Bassin du Fleuve Niger et de la. Commission du Bassin du Lac Tchad. 

5.4.2. Resultats attendus 

Le projet renforcera la ca.pacite de. la Commission Mixte dans l'assis­
tance aux operateurs regionaux de developpement. Elle disposera d'un centre 
de documentation equipe et fournira a la dema.nde les documents, lee copies 
de documents OU au moinS les referenC?S necessaires aux operateurs pour 
l'execution de leurs t!ches. 

5.4.3. Activites 

1 • Constitution d I une documentation de base sur la regiot: et pour les 
utilisateurs travaillant sur les projets de developpement de la region. 

2. Conservation et diffusion des documents sur la region sous forme de 
microfiches. 

3. Publication d'informations periodiques. 
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4. Formation du personnel local aux tech..~iques documentaires. 

Les systemes de trai tement reterrus devront et re compati blee avec les 
systemes internationa.u.x (AGRIS et CARIS) et regiona.ux ( RESAroC) dejl. uti­
lises par d'autres institutions de la region. 

5.4.4. Contributions 

5.4.4.1. Contributions de la Commission Mixte de Cooperation 

i. Personnel. La corumission fournira le personnel pe1..ianent du servj.ce, 
S< it 

documentaliste (bilingue), responsable du service 

assistant-docwnentaliste (bilingue) 

2 dactylographes {franyais et/ou anglais) 

commis operateur pour la reproduction 

le personnel d'antretien 

2. Locaux. Le service sera etabli dans 1 1 enceinte du Sieged~-~ Commission 
Mixte. 

3. Transo0rts. La Commission prendra en charge les deplacements necessaires 
pour la collecte des doc~ments. 

4. Foncti.onnement. La Commission devra assurer l'approvisionnement des 
fournitures courantes pour la production et la reproduction des documents. 

5. Achat;; de documentation. La Commission s' efforcera de cons ti tuer un fonds 
lui permettant d'acquerir les documents originaux et les ouvrages de reference 
toutes les fois que c~ sera necessaire. 

5.4.4.2. ~ibutions exterieures 

1. Personnel international 

1. Consultant : Documentaliste charge d' aider le personnel 
de la Commission a la mise en route du Service de 
Docwnentaticnt a ln recherche et a la diffusion des 
docwnents et a l' etude du resea;1.1 d 1 informations sur 
la recherche 

2. L'as~istanr.e d'un expert ~eocie pennettra.it d'assurer 
dans de be. ~s conditions la formation des docwnentalistes 
de la Commission 

4 h.m 

12 h.m 
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2. Fonnation 

1. Fonna.tion aux techniques documentaires 

2. ~tages d'application dana des centres de 
document a ti on regiona.ux ( ABN, RESAIO C ••• ) 

3. Equ.i pement 

Materiel de reprographie : 

lecteur reproducteur de microfiches 

12 lec~eurs de microfiches 

Conso11111ables et equipements divers 

10.000 ) 

6.000 ( 

5.000 ) 

5.4.5. lhdget estima.tif de la contritution exterieure pour 
le centre de documentation 

2 h.m 

p.m. 

21.000 

Total Annee 1 Annee 2 --h.m h.m h.m 

Personnel 

Consultants 4 30.000 2 15.000 2 15.000 

Volontaires 12 12.000 12 12.000 

Voyages officiels 1.000 500 500 

Fonnation 

Stages et voyages d'etudes 2 6.800 6.800 

F.qui:eement 

Materiel non consommable 21.000 20.000 1.000 

Materiel consommable 3.000 3.000 

Divers 

f.a.pport ( 30 pages) et 
re comma.ncia tions 2.000 2.000 

Rechercne bi bl iographique ei; 
confection de microfichea 4.000 1.000 3.000 

Frais generaux 3.000 3.000 

'IDTAL S E.U. 82.300 36.500 46. 300 
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6. PIDJEI'S CDMPLEMENTAI RES 

Il s'agit de deUI: projets qui, sous fonne de co~sultation, pennettront 
a la Commission Mixte Nigero-Nigeria.ne ~e Cooperation d'identifier rapidement 
des actions susceptibles d'etre immediatement mises en r~'.lte sans attendre 
la formulation du plan d'actionc pour l'ensemble de la region. 

6.1. Protection de l'environnement 

La. degradation inquietante de l'environnement dans la region du projet 
est decrite dans le present rapport. Tout l'ensemble ecologique est menace 
les sols, le couvert vegetal, la survie du tr.oupeau et, finalement, le 
niveau de vie de la masse rurale. 

Panni les. desequilibres dont souffre l 'environnernent, il faut particu­
lierement citer le bilan energetique et biomassique. 

Au point de vue energetique, la surexplJitation des forets et des 
boisements entraine la rarefaction du comrustible et des ressources des 
pi.turages aeriens ainsi que l'aggravation de l'erosion hydrique et eolienne. 
La. solution reside peut-etre d.ans les reboisements systematiques, mais sur­
tout clans une exploitation plus rationnelle des ressources. La generalisation 
des c:uisinieres ameliorees, qui commencent a se vulgariser dans le Sahel, 
permet par exemple de dimimier de moitie la qu.antite de bois utilisee. 

D'autre part, l'exploitation moins excessive de la biomasse existante 
do~t etre preconisee. Parmi les techniques culturales adequates a vulgariser 
d.ans ce but, figurent le cjmpostage syste~atique des dechets organiques, 
l'enfouissage de la matiere verte, voire la methanis~tion a la fenne. Cette 
ierniere technique a l' avantage de recuperer du gaz comrustible a partir de 
dechets organiques, sans ?l'.lire a leur valeur fertilisar.te. Elle est done 
susceptible a priori de mieux motiver le paysa.~ pour le ramassage et le 
com~ostage de ces dechets. Malgre sa large diffusion d.ans certains grand~ 
pays asiatiques, elle reste malheureuse~ent difficile a intrcd.uire ailleurs, 
tant p:mr des raisons financieres que pour des m::>tifs socio-cul turels. Le 
climat de la region s:md.ano-sahelienne pourrait cependant se revelar favorable 
a l'introduction de cette technique. 

D'autres mod.es de recuperation des dechets organiques existent. On peut 
notamment fabriquer des briquettes combllstibles avec les coques d'arachide, 
a l 'aide d.e presses artisanales :Ju semi-industrielles. 

De fayon plus genera.le, une meilleure valorisation de l'energ1e solaire 
reste a etudier. Il s'agit d 1 elaoorer une strategie cohere~te de lutte contre 
les degradations que le soleil ::>cca.sionne a l'environr.ement dans certaines 
conditions. Il s'agit aussi d'optimaliser le rendement de la photosynthese 
en diffusant des especes vegetales qui assimilent utilement un pourcentage 
maximum de l'energie solaire brute qu'elles reyoivent (les algues presentent 
a cet egard. un interet tout particillier). Ce SUJet est extremement vaste et 
encore :nal etudie. Son i:'lteret est cependant part1cullerement grand. Dans 
la zone choisie pour ce pro jet, Jn p::mrra1 t a:.sement rentablliser les etucies 
necessaires p~r l'impact l~mediat qu'elies a~ra:.ent sur l'economie villageo1se. 
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De pa.rt et d'autre de la frontiere, des projets sectoriels sont mis en 
iJeU.v:r-e p..:Ju..1· i.en1.er lie freiner cette evolution : projets "l.ntegres" de develop­
pement rural 1 reboisement, pro jets d' elevage ••• Mais aucun ne semble vraiment 
prendre en compte le phenomene sous taus ses aspects et surtOi! t, n' integre avec 
assez d'attention ses implications s~cio-econo~~ques. Il faut bien reconnaitre 
que les resul tats des projets "ec::>logiques" - reboisement, DRS ••• - sont 
souvent tres maigres en regard des investisse~ents considerables qu'ils neces~ 
sitent. 

Il est propose que, a 1 1 occasion de la ~flexion amorcee pour la prepa­
ration du plan d.irecte~~ i'amenagement des ba.ssins frontaliers, l'un de ces 
ba.ssins fasse l'objet d'une etude exhaustive des problernes d'environnement 
et, ensuite, d'un projet mettant en o~~vre le~ c~nclusions de cette etude. 

Le bass in choisi est celui de l n. Gada River - Gaul bi de Maradi, qui 
offre l 'avanta.ge de !>resenter une gamme de si tuati·ons di verses : c~rs d' eau 
intermittents ou quasi-perennes, t.l.UX d'occupation dee sols et densites de 
population variables, zones de paturage et parc:;urs pl11s ou mains bien cir­
conscri ts, forets bien conservees 0u en vcie de degradation ••• Il constitue 
une unite d'etude bien d.elimitee sur le terrain et par la suite fournira un 
cadre operationnel bien circonscrit. 

6.1.1. Objecti.f! 

P~r reconsti t'.ier l' equilibre ec::>logique menace d.a::s ::!.e 'oa.ssin de la 
Gad.a River- Goul"oi deMaradi par l'execution d'·in programme de reconstitu­
tion et de protecti?n des sols et du ccuvert vegetal, on peut se fixer les 
objectifs suivants 

1. 1. Evaluer la situation actuelle ciu milieu naturel dans le bassin de la 
Gad.a River - Goul bi de Maradi; 

2. Evaluer 1 1 impact des programmes de developpement actuels ou pr-:>jetes 
sur l'environnement dans le "oa.ssin et leur contribution a la protec­
tion de celui-ci; 

3. Preparer un programme de defense de l'environnement couvrant l'ensemble 
du ba.ssin; 

4. Preparer des operations concretes permetta.~t l'exploitation des energies 
renouvelables )1.l les ec:n1Jmies de combustibles. 

6. ~ .2. Resultats 

La consultation pennettra de f~:nnuler un projet de defense de l'environ­
nement pour le bassin con.~rne, q1.<i constituera un premier pas immediat d.ans 
l' amenagement de l 'ensemble des cassins f:-:-?ntaliers. Elle preparera egalement 
des projets operati:::nnels de fa·oricatiJn d.e ~iS)_nieres aneliorees et de 
digesteurs fenr:ier~. 
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6.1.3. Activites 

1. Faire le bilan de la situation actuelle de l'eco-systeme dans le bassin 
en faisant intei-:enir les elements suiva.nts \il s'agit d'une evaluation pro­
visoire de certaines donnees, le projet de preparation du plan directeur 
etant destine a les approfondir) 

- occupation des sols (1); 

- situation des paturages et des parcours; 

- valorisation de la biomasse existante: 

- exploitation des f~rets; 

- consommation et besoins en combJ.stibles; 

- valorisation de la photosynthese et des effets du soleil; 

- phenomenes d'erosion, 

2. Hecenser ~ programmes de developpement en c~rs et prews pour en evaluer 
les implications sur l'environnement; 

3. Evaluer les resul tats des projets tennines OU en cours d.ans les domaines 
du reboisement et de l'agrostologie: 

4. Etudier les realisations dans d'autres baseins (notamment Kaggia); 

5. Fonnuler un projet d'intervention comprenant des actions specifiques de 
DRS, boisement, economie de combustible, :abrication d'energie, agrostologie 
et, en general, tout ce qui peut contr.ibuer ~la defense de l'environnement; 
ce p~~jet tiendra compte des operations deja extreprises d.ans le cadre d'autres 
programmes. 

6.1.4. Contributions 

6.1.4.1. Contributions de la Commission Mixte de Cooperation 

La CMNNC prendra en charge le transport des consultants et fournira 
l'appui materiel et logistique necessaire pendant leur mission. 

(:)La ca.rte d'occupatiJn des sols sera etaolie par ailleurs des le demarrage 
du proJet principal de preparation du plan d'actions pour l'amenagement 
des bass ins. 
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consultant specialiste des questions 
d'environnement, chef de mission 

consultant specialiste en ener~ie 
(cuisiniere Sl:leliorees, biogaz) 

c::insu.l tant forestier 

consultant specialiste en DRS 

consultant pa.storal.iste-a.grostologue 

Voyages 

Frais divers (rapports, traductions) 

Total 

6.2. Developpement du machinisme a.gricole 

5 h.m 

2 h.m 

2 h.m 

h.m 

2 h.m 

SE.-U. 

37.000 

1.000 

2.000 

93.000 

L'evolation du systeme productif dans la region du projet, decrite 
aillairs riclame la mise en oeuvre de techniques nouvelles et notamnent 
l'introduction de la petite mecanisation agricole. Le resserrement de la 
main-d'oeuvre disponible, due a un exode important en est l'une des justi­
fications majeures. 

Tous les .. rojets de developpement rural comportent une composante 
"culture attelee". Des evaluations serie-J.ses menees a.illeurs' par exemple 
en Haute-Vol ta, ont montri que la C\lJ. ture attelee peut faire augmenter la 
production de 20 a 2r:_do (par une meilleure preparation des sols). Le succes 
des programmes de culture attelee la OU. ils sont mis en oeuvre effica.ceillent 
(c'est-l-dire, accompagnes d'un ensemble de themes techniques complementaires) 
temoignent de leur validite. Une f~is connu, ce materiel est tres demande 
par les paysans. Dans la zone pilote de Gusau ($okoto), les superf'ici6s en 
culture attelee ont double en 4 ans, passant de 60.000 a 120.000 ha. Au Niger, 
des ateliers de fabricahon ont et~ orees d.ans tous les Departements et ne 
suffisent pas a repC"ndre A la demande. 

La mecanisation agricole ne se limite pas a la ~ilture attelee : le 
trai tement de la production, les equipements d' exhaure en culture irriguee· 
sont egalement importa.nts. E!.lfinv la diffusion de ce materiel pose le pro­
bleme de son entretien m.1. niveau paysan.. 

Le reseau des entreprises bcales capables de prod.uire ces equipements 
et ensuite d' assurc:r leur maintenance est tres insuffisant. C' est un secteur 
oil il est recommande que l~ Commission Mixte remplisse sa mission de promo­
ti'n du secteur ind.ustriel~ 

Dans un premier temps, une consultation des services competents de la 
FAD (Agricultural Engineering Service) permettra de preci$er de quelle 
maniere le secteur du ma"!hinisme agric::.le p~rra etre amel iore dans la regun. 
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6.2.1. Objectif a long terme 

L' ObJectif ~ long tenne est de met~re en place dans la region, a-:.i Niger 
et au Nigeria, et, en particulier, d.ans les Departements et les Etats voisin3 
de la frontiere, une industrie et un artisanat de fabrication de :nate~iel 
agr•~ole couvrant les besoins des programmes de developpement entrepris dans 
l. .;ion. 

6.2.2. Objectifs iill.'Jlediats 

Les objectifs immediats sont 

Etudier la situation actuelle de la production de materiel agricole: 

2. Evalu.er les besoins des divers programmes de d.eveloppement en cours 
ou projetes; 

3. Etudier la factibilite d'un cu plusieurs projets locaux de pr~ction 
de materiel, de tailles diverses: 

Les possibilites d'implantation et lee besoins de financement des entre­
prisfl!S qui assuraient cette production seront determines pa.r des organismes 
ad hoc tels que OPEN pour le Niger. 

6.2.3. Considerations speciales 

La (J(NNC a pour mission d'identifjer pour le compte des deuz gouvernements 
membres les possioilites de developper au sein de la region des industries et 
des agro-industries nouvelles. 

Les Nations Unier lui apportent un appui permanent par !'assistance du 
projet RAF/77/020. La ?resente consultation entre done directement dans le 
cadre de cette mission. 

6.2.4. Renseignements generaux et justification 

La region frontaliere du N~ger et du Nigeria consti~~e l'un des poles 
de developpement de !'ensemble soudano-sahelien en Afrique de l'Ouest. C'est 
une region relativement ho~o~ene de 150.000 lon2, peuplee d'environ 9,5 millions 
d'habitants, dont plus de ~ sont des agriculteurs. Le syst~~t~ d. ?reduction 
est constitue essentiellement par de petites erploita.tions f:w.l;.:;,.· es de quel­
ques ha, Utilisant pour la plupart des techniques tr '.'• tl-'."'(IL~l.~.!itl elementaireso 
Mais ces techniques :mt assure, jusqu'a recermnent, u~ • .:::::·n~ . .i.n equilibre. Touta­
fois, on assiste depuis quelques annees a une asse? flever-2 degradation du m1l1eu 
naturel, centre laquelle le paysannat se defend~ 1. 

Les gouvernements mettent en oe v·M :les ;i1·cgr:uranes de developpement rural 
d' un cout global es time a pres de 2 · .. · <.• • .rds de dollars pour les cinq pro­
chaines annees. La mecanisation de ~ ·,' ,,;-..ilture, en particulier la petite 
mecanisati:m et l 'utilisation de 1:- :.ract::. :in, consti tue une CJmposante gene­
rale des themes techniques mis en J$~Vre. Mais la mise en oeuvre de cet 
aspect _des operations se heurte souvent au man~..ie de disponibilite du materiel. 
Il est necessaire de l'import .• D'une part ce materiel est couteux, du fa1t 
des frais ci'ap;:i:r·Jche, mais surtout il n'est souvent .as adapte aux exigences 
lJcales. 
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IAl. materiel plus adapte a ete con~ et teste localement, notamment par 
les instituts de recherche, mais sa fabrication n'a generalement pas ete 
~~t~p~is~. ~~lque~ ateliers ant ete mis en place, sans couvrir les besoins 
croissants. 

Il s'agit done d'un secteur OU des initiatives locales doivent etre 
encouragees. 

6.2.5. Resultats 

La consul tati·on permettra de lancer un programme d' implantation d 'unites 
locales de fabrication: 

2. Une serie de projets de creation de ces unites sera preparee, echelon."leS 
da.ns le temps et localises a travers toute la regi:m. 

6.2.6. Activites 

1. Visite des unites de fabrication actuellement en place, inventaire des 
productions actuelles, evaluation de leur qualite: 

2. Visite des projets de developpement interesses, estimation des besoins 
en materiel: 

3. Evaluation des importations actuelles de ~ateriel: 

4. Propositions p·:>ur l'amelioration des producticns actuelles: 

5. Proposi tio;,is pour la creation d' unites nouvelles 

- materiel a fabriquer 

quantites 

- localisati-on 

calendrier de mise en place: 

6.2.7. Contributions 

6.2. 7.1. Contribution de la Commiss1or1 M.i.xte de Coooeration 

La CMNNC prendra en charge le transport des consultants et leur fourn1ra 
l' appui materiel et logistique necessaire pendant leur mission. 
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6.2.7.2. Contribution exteri.u.1'9 

IE.-U. 
2 consul tante pendant 2 moi• 

(dont 1 1~cial.i&te en materiel agrioole 
et 1 ai>'cial.i~• en petite• et llOJ'eDM• 
indu•trie•) 4 hva 30.000 

Va,ape 

Rapport bilingue 

Praia di vera 

1.500 

2.000 

2.000 
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Co~oosition de la ~ission 

5mE.RS, Jean }fare, Economiste rural - plmif'icateur, consultant 

BERNET, Olivier, Ingenieur civil - hydrologiste, consultant 

Itineraire de la mission 

Aoiit 1981 

14 Arrivee a Nia.~ey 

15 - 19 Miamey, discussions avec les reprisentants du P11UD, de la c,)!!lflltssion 
Mixte Nigero-Nigeriane de Cooperati'.in, des Se::-vices nationaux des 
M inisteres du Plan, du. Devel ~1ppe:nent lbral, de l 'Hydraulique, de 
l'ONAHA, de l'IGN et de 1~ c,operation Technique Belge. 

20 - 21 Dossc, visi tes ch pr-, jet de .level:>ppement rural et au Service 
departemental d~ Plan. 

:'ahaua, Discussi.Jns avec les Services cleparte:nentaux du Plan, de 
l 'ON AHA, du Depar~ement Rural, de l' Agric:ul tu re, de l 'Elevage, 
des Eau.x et Forets et de l'UNCC. 

22 De-oari:erner.t de Tahoua, v1si te d:i ba.ssi.n de la Maggia (perimetre 
irrigue de Birni N' Kon"'i, barrages de Mozague, Zongo, perimetres 
irrigues de Galmi, No:iella et Kwara). 

Maradi, discussions avec le Service departemental du Plan. 

23 Marad.i 1 consul tat ion des d0cuments P.icistants ( Goul bi de Maradi, 
Goulbi d.e Gabi, Projet Productivite Marad.i, etc.). 

24 Deoartement de Marad.i, visite de terrain : Gouloi de Gabi, lac de 
Mada.raunf~. Statian de jaugea.ge de Niellaua, perimetres irrigues 
du projet Prad.uctivite de Maradi. 

25 Gazaoua, visi te du El Fadama et May Fanu. 

Zinder, prise de contact avec les Se:::-vices regiona.ux du Plan, 
c~nsultation de documents (bassin des Ko~alnas). 

26 ~inder, reunion avec les Services regiJnaux du Plan, du Genie !rural, 
de l'Elevage, de l'AnimatiJn! des Eaux et Farets et d.u projet 3M. 
Visi te de terrain : mare d' Aguie, Korama et Matalneye et Tapkin­
Gada-Kwaya. 
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Aout 1981 

27 Kan,,, contact avec le Consulat du Niger. 

28 Kano, reunions au Departement du fud.get de l'Etat de Ka.no, au 
WRECA (Water Resvurces and Engineering Construction Agency), au 
Had.ejia-Jama'are River .Basin Development Authority et au Ministere 
de l 'Agriculture et du Developpement Ihl.ral. 

29 ~' discussions a.vec le personnel du PNUD deta.che A l 'Dniversi te 
Ahmadu Bello et le Directeur de l' Institut de Recherche Agrono:nique. 

30 ~' poursuite des discussions. 

ICaduna, discussions a.vec l'expert en agronomie de la. section suivi 
et evaluation des projets de d.eveloppement rural integre du Nigeria. 

31 JCadum., visites au Ministere de l'Agriculture, au Water Boa.rd. et au 
pr:>jet de d.eveloppement :rural integre. 

Septembre 1981 

1 !!!!2,, discussions au Departement du EUdget. Visite du- ba.ssin 
versant du Tagwai. 

2 Katsina, discussions avec les representa.nts de la section alimen­
tation en eau des zones rural es du Ministere de l' Agriculture. 
Visite du barrage d'AJiwa et discussions au Water Boa.rd. Visite 
de la station de jaugeage de Jibyia. sur la. Gad.a Riv~r. 

3 Gusau, discussions a la direction regionale du projet de d.eveloppe­
n;cnt"" rura.l integre. 

Sokoto, discussions au Ministere de l'Eau et Electricite. 

4 Sokoto, discussions au Sokoto-Rima. River Ba.sin Development Authority, 
aux Ministeres de 1 1 Agriculture et du Developpement lb.tral, de 
l'Ea.u et de l'Electricite, des Finances et de la Pla.nification 
Economique, visite de la station de pompage ciu lac ICware, de la 
source et du perimetre irrigue de Tugan Tud.u et des installations 
du 1 a.c Ka.lrnal o • 

5 - 6 Redaction d'un rapport de mission. Visite de la zone de Tombo Bouya. 

7 - 9 Niamey, discussions aux Ministeres du Plan et de l'Hydraulique, de 
l '0 RS'roM, du PNUD et du FED. 

10 Reunion d.e synthase a la Commission Mixte Uigero-Nigeriane de 
Coopera-~ion avec ses representar.ts ainsi que ceux des Ministeres 
du Plan, du Developpement Ihl.ral, de 1 1 Hydraul1que, de l'ONAHA et 
de l ' 0 RS'IOM • 



Septembre 1981 

11 Retour a Roma 

14.9 ~' redaction du rapport provisoire. 
au 

21.10 

J azr.rier 1982 
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18.1 Rome, reunion de la "Task Force" composee des representants de la 
au acme, de la FAO, du PNUD et des mer.ibres de la mission de formulation. 

22 .1 

25.1 Rome, redaction du rapport definitif. 
au 

30.1 
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MM. BEGUIN, A., Representant ad.joint du PAM, Representant a.i. de la FNJ 

:EOELENS, E., Representant resident adjoint 

Mme NOIMA..L'VD, Docwnentaliste 

MM. OKAMBAWA, F., Commis principal, UNICEF 

PIERRE-I.DUIS, R., Charge de programme, FAO 

VAN WAGENINGEN, C.) Assistant administratif, F.AO 

Commission Mixte Nig§ro-Nigeriane de Cooperation 

MM. AKIJNWA.Ft> R, G., Secretaire general 

ICAIGL, v., Conseiller technique principal, ONUDI, Projet RAF/77/020 

L.AMBERI'-DAYNA~, G., Conseiller FNJ, Projet RAF/77/020 

MAGAGI, M., Secretaire general adjoint 

Ministere du Plan 

MM. ALIOU 1 M., Directeur des programmes et du plan 

BACHIR, A., Chef de service de la planification regionale 

CHAFANI, L., Direction des programmes et du plan 

Mme HAMISSJU, M., Direction des programmes et du plan 

M. KAID, Service de la planification 

Mme LORLEACH, M., Conseillere, Service de la planification regionale 

MM. MALLAM ABBA, I., Directeur de cabinet 

NASSIRJU, S., Service de la planification regionale 

~R>fAND, Conseiller, Service de la planification 

HOU3'iANE, R., Chef de service de la planification 

Ministere du Developoement Rural 

MM • ANNOU I G. I INRAN 

BAWALE, R., Responsable culture attelee, Kamia 
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~~. GISS~, A.A., Directeur general de l'ON.AHA 

DESAUNETTES, J.R., Conseiller technique principal, NE~l75/oc9 

HALIIDU, A., Directeur du genie rural 

MAM.AlX)U, A., Responsable ad.joint du perimetre de Kamia 

MATZE?ltiILLER, K., Conseiller FAO, IPDR-Kolo 

RANIDN, Conseiller en statistiques agricoles 

SALEY, !t1., Directeur de l' INRAN 

SEYNI, A., Secretaire general, Haut-Commissariat du barrage de 
ICa.ndad.ji 

Ministere de l'Hydrauligue 

M. BEIIOU'. B., Directeur des ressources en eau 

Divers 

MM. DEA<X>N, Conseiller economique, Delegation du FED 

IDBEE, O N'IOM 

MARCHAL, •mbassadeur de Belgique 

MEN'l'EN, - ' de section de cooperation, Amba.ssad.e de Belgique 

PRIN, Representant a.i. de I.G.N. 

Dos so 

MM. G.AlX), B., Chef du service departemental du Pla.n 

MA!DUNA, A., Sous-Prefet de Dogon Doutchi 

Tahoua 

PRADJN, Directeur administratif, Projet de developpement rural 

IDUX, J.M., Pro jet de developpement rural 

Le Chef de Canton de Tibiri 

MM. ALLIOU, I., Chef du service departemental du Genie rural 

ATCHABI, A., Chef du service departemental de l'Agriculture 

BLACI<MAYER, G.T.Z. 

DA.~ DJIIO, E., Chef dn service departemental de l'ONAHA 

GOURJ, S.A., Chef du service d.epartemental ~e l'Elevage 

IBRAH, L., Chef du service departemental des Eaux et Forets 

I<OIDNEY, M., Chef du service departemental de l 'OFEDES 

MOtn40UNI, M., Delegue departemental de l'UNCC 
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MM. IDUSSEAU' a.' Volontaire I Service departemental du Plan 

SKRYSCZAK, P., Conseiller, Service departemental du Plan 

SJULEY, A., Chef du service departemental du Plan 

Birni N'Konni 

MM. Le Sous-Prefet 

IOGO, L., Conducteur de tr~va.u.x, GR 

KANTOU, M., Directeur du perimetre de Moullela 

Marad.i 

MM. AKII.OU, I., Chef du service departemental de l' Animation 

AR?l)UX, J.M., Conseiller, P:rojet de developpement rural 

ARJUNA, A., Prefet 

Zinder 

!DUKA.RY, Y. Chef du service departemental de l 'Elevage 

IDULAMA, M. Projet de developpement rural 

DAN KAOUHA., Y. 1 Agricul turc, Gaza:iua 

EN SEnrr, N., Sous-Pref et, Madaruunfa 

IDP..O, A., Sous-Prefet, Aguie 

IDI, I., Vulgarisateur, Gaza~ua 

ILI.IA.Ss:m, M., Chef du service departemental du Genie rural 

ISSJUIDULE, H., Agricu.l ture, Gazaouna 

MAIGA, H., Chef ci.u service departemental du Plan 

MANZO, s., Responsable de perimetre irrigue 

KATY, D., Canton de Gaz~oua 

OUMAIDU, E.M., Chef du service departemental du Plan 

MM. BAGIDU, B., Pref et 

B.''Tl")URE, I., Chef du service departemental du Genie rural 

IDJ°J.JHASSANE, S., Sous-Prefet de Mirzia 

IOGO, N., Chef du service departemental de l' Animation 

HAMA1 A., Adjoint du Prefet 

HAIDUNA, M., Adjoint au Chef du service departemental de 1 1 ~~icul ti.ire 

KASSAOURA, S., Directeur,?r~Jet 3M 

Mme LAWF'LL, z., Animation urbaine 

MM. MADU,, .a., Chef du service departemental du Plan 

MAT...ID:lU, D., C:-ief dv service departemental de l' Elevage 
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AU NIGERIA 

Ka.no 

MM. AB.ARA., D., Consul du Niger 

BADAWI, A., Accountant general 

HAMISs:>U, I., Chief irrigation engineer, Ministry of Agriculture 

KASSIM, M. Director of fudget 

MAGAGI, A., Director of WRECA 

MOUSSA, WRECA 

MUSA, s., Senior Research Office!', Ministry of Agriculture 

SHEMU, E. Y., Senior Planning Officer, Department of fud.get 

s:>UMANA, A., OONARA 

WIJAY.'1.TILEKE, M.G., Chief Irrigation Engineer, Hadejia-Jama' are 
River Basin, Development Auttority 

Ahmadu Bello Universi ty.1. Zaria 

MM. DAVIES, J., Director, Institute of Agricultural Research 

KALKA.T, H.S., IAR 

Ka.d.una 

MUSA, M.L., IAR 

OKIIDR, S.O., ICRISAT (PNUD) 

SUNDAR»f, N.V., ICRISAT (FNUD) 

MM. ADGEIDYE, J.B., DepntyHead, APMEPU 

BIVT.NS, J., Evaluation Officer, APME?U 

D.AN TEM Y, UNDP 

Katsina 

JIBRILU, Assistant Chief Engineer, Ministry of Agri~~lture 

QUINN, J.G., Adviser, APMEPU 

MM. AMINU, M.A., Head of Central Administration 

AM MARJUNA, Secretary, Local Government 

AM USi1AN, K., Principal Water Supp~y Intendant 

(J~ANDRAN, M., Electrical Engineer, Water Boa1~ 

IURAI, A., water Engineer, Water Board 

OU3'1'!.fu'J, M.T., Assistant Secretary 

PRAKESH, C., D:str1ct Manager, water Board 

RAFIMDADI, Y., ?roJect Mana..cser, SRB:iA 
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MM. IYER, M.?., Chief Irrigation Engineer, Ministry of Agriculture 

Il'DHLI, K.N., Hydrologist 

KWAZO, A., Agricul turisi. Division, Ministry of Agriculture 

RANAWEERA, T.A., U.U. Adviser, Ministry of Finance and Economic 
Planning 

SHEIKH, M., Assis~ant General Manager, Engineering, SRBDA 

&ILE, A., Assistant General Manager, Administration, Action General 
Manager, SRBDA 

'IUKUR, M., Acting Managing Director, ADP, Gusau 
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Niamey 

Tahoua 

Birni N'Konni 

Marad.i 

Zind.er 

Diffa 

f:aidueuri 

Ka.no 
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NIGER-NIGERIA - REGION SJUDAID-SAHELIENNE 

OPERATEl.JRS DES PIDGRAMMES DE DEVELOPPEMENT 

Orgariisme 

CMlJNC, Siege 
Ministere du Plan 
Ministere de l'Hydraulique 
ONAHA 
Autorite du Bassin du Fleuve Niger 

Servi. ce de 1 'Hydraul ique 
Service d·&J. Plan 
Projet produ.ctivite (GTZ) 
Projet Ba.deguicheri (FED) 

Perimetre (ONAHA) 

Service de l 'Hyd.raulique 
Service du Plan 
Proje t de d.eveloppement rural (BIRD) 
Station de Tania (INRAN) 

Service de l'Hydraulique 
Service du Plan 
Projet ~ (FED) 

Service du Plan 
Projet productivite (ACDI) 

Projet de developpement rural (BIRD) 
Minister~ d11 Plan 
Ministere de l'Agriculture 
Water Board 
Commis~ion du Bassin du Lac Tchad. 

Departemer.t du Budget 
Ministere de l'Agriculture 
WRECA 
Hadeja.-Jarna'are River Basi.!'l Authority 
ProJet de deveioppemcn~ rural (BIRD) 

Ministe:rr: du ?lan 
Ministere de 1 'Agriculture 
Pr'; Jet d.e d8veloppement rural (BIRD) 
Water Board 
APMEPU 

;i.:-....1adu Belb University, Instituts de 
Recherche 
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Ka.tsina 

Sokcto 

Centre de dJcu.~entatiJn de la aifNNC 
Sous-station de la SRBDA 

?h::iistere du Plan 
Water Board 
Projet de developpement rural (BIRD) 
Sokoto-Rima River Ba.sin Development 
Authority (SRBDA) 
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COIPLlmlatl' J)t DJOIJU.'fi9 SUI LIS PB>a!'S DI DlflLOPPWWW 
.laICOLI Dfl!Dil 

Projet c~r~alier national 

Objectifs: ~echerche en vue de mettre au point de nouvelles 
vari~t~s c~r~ali~res adapt~es aux condtions sp~cifiques du Niger: 

renforr.ement de la vulgarisation agricole; 
- mise en place d' i."lfrastructures de recherche et de production. 

Le projet poss~de des fen:ies sernenci~res dans tous les ~partei!lents. 

~veloppement de l'Elevage Centre-est 

Ce projet apporte une assistance aux neveurs dans les d.omaines dP la 
sant~ animd.le et des services d' assistance. n porte un at!cent partic Lier 
sur la coop~rati011 des ~leveurs. 

Tb~mes: sant~ animale 
cr~d.it 
hydra.ulique pastorale 
gestion du troupeau. 

Le pre jet s' ~tent aux d~ arternenti:; de I!iaradi, Zinder et Diffa. 

~isement 

Il s'~t d 1 un projet pilote constitu~ des cornposant~s suivants: 

- 400 ha de plantations irrigu~es; 
- 700 ha de plantations pluviales; 
- assiJtance aux services tech.~iques; 
- formation en vue de la vulgarisation; 
- racherche. 

Les r€gions de la Maggia et la zone frontali~:rP. des Mpartements 
de Ma.radi et Zinder (Madarounfa, Tessaoua, Matameye et Magaria) so:it 
consid~r~es c~rrune prioritaires. 

(1) !·!ontant de la participation ext~rieure. 



A.~5 

Page 2 

P~ir:i~tre de Birni N'Konni -
Objectifs: amffila.gement de 2.600 ha de cultures irrigu~es et 1.500 ha 

pour la culture de d~crue. 

Cultures d'hivern~: sorgho (2/3), coton (1/3) 

Cultures de contre-saison: bl~, ni€b~, mais, manioc, pommes de 
terres et oignons. 

L 'am~nagement i.'1.t~resse 11 villages totalisa."l.t 25. 000 habi -Cants, 
3.500 exploitations en cultur.es irrigu~es et 7.500 en cultures de d~crue. 
Le p~rim~tre est alir:ient~ par deux barrages, Zongo et Moz~cuP.. 

Productivit~ Tahoua 

Object ifs: 

Th~mes 

am~lioration de la productivit~ agricole tra.ditionnelle 
par l'introduction de techniques simples et rentables 
h la port~e des paysa.ns pour atteindre l'autosuffisance 
alimentaire: 

- augmentation des revenus iu monde rural; 
- mise en pla~e d'UJ".e structure participatjve; 
- r~~quihbrage clu s:rnt~me ~cologique; 

- cultures pluviales; 
- cultures mara!ch~res: 
- 2J!!~lioration fonci~re: 
- ~tudes. 

Aire i;t10.12Ta.n:1icrue: Ta.11.oua., Kai ta, Bouza, Hadaoua 

ObrJervation : la vall~e de la Maggia traverse 1 es arrondisseme!'.ts 
de Bouza et Hadoua ma is le nro iet ne touc:1e cru' une 
partie de chaque arrondisse~ent (2!{: de la superficie 
et 14% de la population) e~ ne s'int~resse pas 
directement dans un pre~ier temps ~ cette vall~es 
parce qu'ella est couverte par les prograr.unes de 
petits arn~nager:ients du G~nie Rural et de 1 1 0UAHA. 

P~rim~tres de la vall6e de la Mag1ia 

LI OH.ARA g~re OU va gther 2 p~rir.~":reo.:; ~chelonn~s le long de la r.:as-~i?. 
ou de ses afflue::ts, et tota.lisant C'.)40 :ia i.'.'rigables: 

- Guidam Kododi, 
- Juidarn Be...;-i l bi, 
- !fouleleo., 

- Gounfar2. 
- Gu id?.r.: l'.P-Q"a§:_ri 

Tuunfa.fi 
r; ;i, rad om~ ~ 

1 
r ., 
/ I . ') ", 
.: -, 

I.' asso] ement est en g~!1~r2.~ ~""~'-i tu~ par 2/' d.e S')r~'.~:rJ et 1/1 de 
co to:-:. 



?~rimeire de Galmi 

A1INEXE .5. 

Page 3 

L'ONAHA sera responsable de la gestion du p~rim~tre de Galmi et du 
barrage d'alimentation de Ouid.am-Kodod.i. La mise en op~ration de cet 
arnhlagement est pr~w pour 11 autonme 1981. Le financernent ( 1 milliard 
de F/CFA) a ~t~ assur~ pa.r 1 1 Allemagne ~d~rale (GTZ) ~ 

I·ia.res et bas-fonds de Konni 

Objectifs: ~veloppement de la culture ~arc!ch~re et rizicole auteur 
des nares et bas-fonds; fonnation des mouvenents coop~ratifs pour u.~e 
meilleure gestion. 

Un volet conservation et restauration du patrir.ioine foncier est ~ 
l 'Hude. 

Aire g~ographigue: Nord-est de l'Arrondissement. 

C1 Darma - Tahoua 

Obiectifs: - d~veloppement du machinisme agricole 
- fa~-ication de 2.000 unit~s de culture attel~e par an 
- formation d'artisans rurau.x. 

D~velonpement rural Maradi 

Objectifs: - accroissernent des revenus de~ exploitations 

Th~mes 

- am~lioration du hien-~tre e c du niveau de vie 
du rrv:mde rural • 

: - am~liora~ion d.es techniques de culture ;Jluviale 
- wlg'1":-isation par le syst~e "formation et visi te" 
- cr~di t agricol e. 
- cultures irrigu~es sur 740 ha 
- recherche appliou~e 
- rm.lltiplication de sernenccs 
- alphab~tisation fonction..~elle 
- bois de village 
- actions v~:~rinaires. 

Le projet couvre toute la partie v~: du ~a..~ement, et notamment 
toute la vall~e du Goul bi de Mar2.di 1 du Go-_::._ bi de Gcbi et du lac de 
H?.daroun fa. 

D~velopnerner.t rural Zinder 

Obiectifs: - s~curit~ alirnentaire (autosuffisance et constitution de 
stocY.s de s~curit~) 

- augr.ientation des ressources r.ion~taires des pays2.ns 
- autoencadremer.t coop~ratif et technique 
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Th~mes : - .-:iaintien et redressement de la fertili t~ 
- th~mes tech.'liques (paquet) 
- cultures de contre-saison 
- petit ~leva.ge (ch~vres, coqs) 
- extension et consolidation du r~seau coop~ratif 

et autoencadrenent 
- d~senclavernent. 

Le projet cou.vre les trois arrondissements du sud du Mpartement 
correspondant, gI'osso rnodo, au bassin des Koramas. Il comporte un 
volet de fabrication de mat~riel de culture attel~e. 

Au li'idria. 

D~·1elopoement agricol e de s..,~ 

Ce projet est constitu~ par l'extension du projet pilote de Gusau 
~tout l'Etat de Sokoto. 

Il a pou::.· o;:~ectifs d' apport~r une assi!l'tance importante aux paysa."'ls 
de l 'Etat pa.r le rl:nforceme11t des SEn"Vices de vulgarisation et des infra­
stru.ctures. Ceci con'T)rend: 

- la planification de l'occupation des sols 
- l'am~lioration des cultures fluvi.ales 
- le d~veloppement des cultures de bas-fonds 
- la construction de routes de desserte 
- unprogramme d'ad.duction d•eau 
- la distribution des intrants 
- l'a.ssista."'lce aux coop~ratives et ~la comrnercialisatio!1. 

la r~gio!1 en aval de la rivi.~re Larnido (ou Maggia) ·correspond ~ 
la zone III du pro jet dont le centre, G1·rad<-lbawa, est situ~ sur la route 
de Sokoto ~ Birni N1 Konni. 
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Le succ~~ du projet pilote de F\mtua a conduit ~ la preparation d'un 
projet couvrant tcut l 1Etat de Kaduna. Il comprendra les H~rnents 
suivants: 

d~veloppement des cultures s~ches 
d~veloppement des cultures de bas-fonds 
gestion des p~tura.ges 
gestion du capital forestier et ceinture verte 

- multiplication de ressources et fourniture d1intrants 
- rech.erche appliqu~e 
- routes de desserte 
- puits villageois ~t forages 
- planification de l'espace 
- fomation. 

La 210ne I du pro jet (Katsi.11a, Hani, Da.ura) correS!Jond aux bassins 
des rivi~res Gad.a et Tagwai. 

Certaines difficult~s adrninistratives de derni~re minute ont suspendu 
provisoirement les proc~dures d'e!'lgagement de la Banque Mondiale dans 
le projet, rnais celui-ci d~marre sur les fonds propres de l'Etat. 

Am~na~ement de la vall~e d~ Gada 

Cinq projets de barrages sur le Gad.a et ses afflue~ts ont et~ 
~tudi~s: 

Kurfi, 1 5 Mm3 
F'a]t:\.ma-Chera.11chi, 18 Mm3 
Gada-Benye , 60 Km3 
Run1a, 9 Mm3 
Jibiya, ~42 Mm3 

Il :'a.git d 1 ouvrages destines~ alimenter des r~seau.x d1adduction d 1 eau. 
En otn.L-e, on p~vait l'arnena.gement d'u."! perirr.Mre de 2.500 ha~ Gada-Banye 
et de 3.700 ha~ Jibiya. Les ~tudes de factibilite de ces divers projets 
sont te:nnin~es et ils peuvent ~tre ex~cut~s d~s aue les fonds seront tro~ves. 

Perim~tre d'irri?ation du Lac Kalmalo 

Les perin~~res d'irriga.tion ali~entes par ponpage dans le ~ac Kalmalc 
totalisent 270 !"la. Le fina'1Cer.!ent du projet a ete assur~ par l 'Etat de 
Sol-::oto sur u.11e ~tude de la HF:DECO. :._a r::ise er. operation dat"e de 1?79 r.:ai~ 
ils n' ont pu fonction!'ler que pc>: inte!'::'i ttance suite ~ l' insuffisa.'1ce du 
remplissa.~e naturel du lac par la rivi~re I·!.?.ggia (ou Lar.tido). 
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TABLEAU i. FL.AN II' ACTION POUR LE DEVELOPPEM:Em' ~.r.: LA RmION 

FRONTALIERE SOUDArrO-SAHfl, IENNE 00 NIGER El' ru NIGERIA 

OBJECTIFS El' ACTIVrt'l:S 1981-1985 

Le but de cet exercice est de tenter une estimation des moyens humains 
ft. mettre en oeuvre pour ~aborer le plan o' actions. Cette estimation est 
bas'e sur les fl&nents principaux du diagnostic dressf par les missions 
'~ooadOl!gOU-Yo~" et "Quatre Ba.ssins 11 • 

Ces fl&:ients principaux sont: 

1. La dfgradation de 1 'envi.rOl'.neoent 
2. L 'bad&!uation des progra.r.mes actuellement 

mis en oeui.Te et les besoins 
3. Le sous-emploi deR ressources hydrauliques 
4. Les structures politico-administratives contraignantes. 

Des ~des peuvent ~tre envis~s pllUr lever c~ contraintes majeures. 
Certains instruments existent pour appliquer ces rem~des, d'aut~ doivent 
~tre flaboris. La C01J1Dission ~e, avec tous les projets qu'elle va 
61lperviser, aura un certain nombre de t~ches ' accomplir. Celles-ci seront 
confifes ~ des spfcialistes nationaux ou ext'rieurs. 

Dans ce document provisoire, il n' es~ pas pricis' quels devront @tre 
les pema."lents et les consultants. Les spfciall t~s qui devront intervenir 
en priori tf au cours de la phase de dfcarra.ge sont signalfes par le 
9J11'bol• © 

Tl appa!"tiendra i ces sp~cialistes de df fi.."lir les terrnes de rfffrence 
et la dur~e des autres missions nfcessaires. 

Quelques rer.iarques suppl~entaires: 

- certaines liaisons n~cessaires entre les dive~s f!fments d'analyse 
sont signalfs p2.!' des ); 

- le mot ''Pro jet" dans la colonne F "~sultats" indique que l' ider,tifi­
cation de ces projets devra se faire sous l•fgide de la Commission: 

- les consultations sir.iples ne sont pas distin;z"ttfes des sous-traitances 
sauf d.ans certains cas sienal~s par le llJllbole ~ 
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• LAT I TUOF. 14 ,2 .. LONG I TllOF. , 1 'J • ELEVATION 3136 METfrHJ 

JAN 1Ul MAii APR MAV .NU .JUL AUG SEP OCT NOV DEC VF.AR 

PRFC: IP I T;\TTllN t 0 0 ... 1e 4, t17 144 66 14' 0 0 407 .. 
H.Mt' (\Vl 111,,;t c:.'.J b 2b 0 ~lO. l 32. 7 33 3 31 7 30. 0 2• 0 30. 0 29. b 27. b 24. 0 29 0 
1 F:HP MF Ml Mf\ ~ 'Ji 6 'JS l 19 0 41 I ~1 2 3• I 36 0 34 0 36 0 38 .• 3, 0 33 l 36. 6 
I l 11P tit. Alj MIN 15 0 I El ;! 2;! 3 26. l 27 I 26. 0 ~4. 0 24.0 23. 7 23. 5 l•.o 17. 0 22. l 
TE11P HEMI DAV 26 3 29 7 3'3. 7 36. 3 36. 7 34 9 32. l 30 8 32. 0 33. 4 29 8 27. 9 '.l2. 0 
HoHP t1N ~llt}HT ;!0 6 23 9 27. 9 31 0 31 7 30 2 27 . ., 27. 1 27. 4 27. 9 23. 7 21. 7 26. 7 
VAPOUR PRE'S<; 4. b 4 3 ,, l 8. 5 16. 5 21 5 23 8 25.6 25. 3 " 3 7. 3 5 6 13. 6 
WIND SPH.C 2M 4 0 .. 0 ... 2 4. 1 4. 5 4. 7 4. 7 4, 1 3 . .., 3.6 4. 0 4. 1 4. l 
SUNSHINE' x 79 Bl 69 58 64 66 71 66 6• 19 82 82 72 
TOT RAOIATION 427 481 485 466 496 502 521 .. 97 44'2 4•1 452 422 478 
EVA»OTRANSP 255 257 335 301 312 260 222 1•2 195 237 251 252 3069 

COVNTRV : NIQER • STATION :BIRNI N'~ONI • NUMBER ;61 75 

~ • LATITUDE: l~. 46 • LONOITUDE : 5. 13 • ELEVATI~ 272 METERS 

.JAN FEC' HAR APR HAY .JUN .JUL AUO SEP OCT NOV DEC VEAR 

PRECIPI iATION 1 0 0 2 2• 72 138 232 l t1 13 0 0 598 ~ TEMP. Al.'ERAOE 24 l 26. 5 30. 6 32. 7 33. 0 31. 0 28.0 26. 7 27. 6 26. 8 27. 3 24. 5 28. , 
TEMP MEA.N MAX :.12 0 35 7 39. 3 41. 0 40. 5 38. 0 34. 8 33.0 34. 7 37. 6 35.0 33. 3 36. 2 ~ i'EMP MEAN MIN 15. l 18. 1 21. 3 25.0 26. I 25. 2 23. 5 22 J 22. B 21. 6 IS.' 16. 5 21 5 
TEMP MEAN DAV 26 6 '.30. ' 33. 6 35. 9 35 . ., 33 . ., 31 . .l 24' . .!> 30 " 32. 4 29. 7 27. e 31 5 H TEMP HN NllJHT ii!O. e 2'4. 0 27. 3 30. 3 30. 7 29. 3 2 •. 0 25. 7 2b ... 2b. 4 23. 4 21 5 :lb. 1 

~ 
VAPOUR PRESS 7 7 7. 0 

"· 6 
14. 3 21. 7 24.2 2t' a 27. I ;n. 5 :u. e 12.0 9. ' 17. 5 

WIND SPEED 2H 3 9 3. 7 3. l 3.0 3. :J 3. 5 3. 5 3.0 2.6 2. 5 2. 7 3. ~ 3, 2 
SUNSHlNE x 93 94 76 6'il '."5 74 67 59 71 92 97 97 76 
TOT RADIATION 4'48 '498 51' 511 539 531 501 4b3 501 507 1':7b '446 495 
EVAPOTRANSP 238 242 273 259 258 212 Jb5 140 150 191 l'il7 211 2542 

COUNTRY : NIOER • STATION :HARADI • NUHBER :61 BO 

• LATI !UDE: 13. 26 • LONOITUDE : 7. 03 • ELEVA Tl ON 368 11ETFRS 

JAN FEB MAR APR MAY ,JUN JUL AUO SEP OCT NOV DEC VEAR 

[ PRECIPITATION 0 0 0 4 32 60 164 260 110 12 0 0 b42 
TEMP AllERAGE. 22·2 2 ... ' 2Y 2 31.' :.11. 9 30. 2 27.0 2,, 9 26.9 27. ' 25. ' 22. 3 27. 0 
TEMP MEAtJ 11AX 'JI 0 34. 7 30 5 '40. 2 39 6 37'. 5 33 7 32. 0 33. 5 3b. , 34. 0 32 , 35. 3 0 TEMP MEAN HIN 12 3 I:>. 0 l'il. 3 23. b 2.,.0 24. 5 23. I 22.0 22. 0 19 7 15 ' 13. 2 19. 6 ~ 'ti 

i 
•• T':.MP HEAN DA.,. 25 I C'S 4 32 4 34. 9 34. 9 33 3 30. 3 20 B 29 e 31 I 28. 0 26. ~ 30. 3 

~ ~ 
1 HIP MN NIGHT 18 6 ;ti b 25 7 29. I 29. 7 29. 6 26. 4 25. I 25 5 24 7 21 0 IB 'ii 24. 6 
VAPOUR PRFSS 6 I ' e 7. 2 12.0 19 8 23.2 ~~. 0 26.3 2b. 5 20 5 10 3 7 2 15. & 
WIND SPEED 2H ii!. 2 2. 3 ii! 3 2. 2 2. ' 2 3 2. 5 2.2 l 7 I. b I. 9 2.0 2. l .... 
5Ufl5HINE x 80 Ell 73 b5 74 74 6b 58 69 Bl 82 80 74 
TOT RAD 11. ll ON 440 489 504 494 534 529 4'ilb ·~63 494 505 462 427 496 l\.l EVAPOlRANSP lb5 17, 227 227 ::?25 184 155 134 137 164 155 150 20YB 



~ 
I'.; l]IJl·l I fl\' tJI GHl • STATION Z INDER • NUMDER ~ b t 90 

• LATI 1 UflE: 13 45 • LONGITUDE a 51 • ELEVATION 4oO METfRS 

-Jl•I~ H::U MAH APR MAY JUl4 JUL .tUO S!::P OCT NOV DEC YEAR i >-3 

~ 
PREt:IF'IT/\riON (\ 0 0 3 2.7 5~ 153 232 71 7 0 0 548 s llt11' AVUIA~l c:.~ ~ .u 1 ~9 B 3;;: 0 J2 b 3l. 0 29. 0 26.2 ;a. a 2~ ' 27 l 23. 3 ii!EI. l I\) 

TEI r MF Ml MAX 2~ J., 13 1 37 I 39 3 39 7 :'- 0 ~;4 8 '32 6 30. 0 36. 6 32 7 31 I :JO 0 c:: 
Tl:.111' 11£AN MIN 14 I 17 0 ;! l I 24.9 20. 7 2. J 23 b 22 5 013. 1 22 3 190 10 , 21. I I\) 

TEt.P MF AN DAY 24 7 28 0 32 0 34 7 3, 2 33. 9 3 t ?. 29. 3 31 2 30! 0 27 . ., :Zb 0 30 5 
HMP MN NICHI 19 '.:l 2~ 4 26 4 29 6 30 2 29 4 27 I 25 6 26. 7 2b.6 22. 4 20. I 25 ' 
VAPOUR PRF.0::5 7 , e. ~ B E 11. I IB 7 23 0 25 2 26 2 25. , lb. 8 10., 8 ' ' ' e 
WIND SPH'D .?M 2 0 3. 0 J. 0 2. 0 3. 0 3. 0 3 0 2. 6 2. I 2. 1 2. 6 2 7 2. 7 
SIJNSHINE 'X. El2 fl, 76 69 7b 7, 68 61 73 81 9' 87 77 
101 HAl>l"iillN .... , 502 51, 51 I ,43 535 506 476 509 504 470 447 497 
EVAPOTRANSP 177 2l0 250 240 240 'l04 170 143 1:52 186 177 169 2318 

COUNTRY NIGErUA • STATION :SOKOTO • NU11BEFI : 65 10 I 
• LATITUDE: 13.00 • LONOITUDE : 0. !3 • ELEVATION 345 METERS 

JAN FEB 11AR APR HAV JUN JUL AUO SEP' OCT NOV DEC YEAR 
~ 

i PREC IP lTATION ' 0 2 10 42 93 1'2 244 132 13 l 0 6.,0 
TEl1P AVERAQE 24 , 26. 5 30. 5 33. 0 32. , 30. 0 '"!8. 0 26. 5 27. 5 2•. , 27. 5 24. , 28. 5 H 
TEMP MEAN t1.\X 3'3 0 36 Q 39.0 41. 0 39. 0 36 0 33 0 31. 0 33 0 37.0 36.0 33 0 31.. 0 
TEMP MEAN MIN 16 0 17. 0 ;?~. 0 26. 0 26. 0 24. 0 23 0 :?'?. 0 22.0 22.0 19.0 16. 0 ~I. 0 
H:.MP MEAN DAV '27 6 30 0 33. ~ 36 2 34. a 32. ~ 29 e 2ll l 29. 5 32. 1 30. 5 ii:7. 5 31. 0 
TEMP HN NIGHT 21 7 23 4 27. 6 ::;o. 9 30. 2 21 e 26. I :z ... 8 :Z:>. 4 26. 5 ~4. I 21. 0 :Z5. 8 -VAPOUR PRESS 5 3 5 0 7. 7 14. 7 20. 0 :z2 0 20. 0 20. e :Z,, 7 21.0 .,, 7 b 5 l,, 7 

w. WINO SPEED 211 2. 5 ~. 5 2.2 :z. 3 :z. 3 2. 3 ::. 0 I. B l. 0 l. 0 :z. 0 2. a :t. l 
SUNSIHNE Y. 79 92 71:. 6'P 71 73 OB 51 66 83 86 84 73 c+ 
TOT RArlATlON 440 <\95 '17 510 520 :,124 46:Z 434 483 514 478 443 48, di -EVAPOTRANSP 191 192 227 224 207 177 1'1 13;! 138 168 174 166 iill47 

COUNTRY NIGEIUA • BTllTION :QUSAU • NUMBER :60 10 

• LATITUDE· 12 OB • LON01·uDE : 6 40 • ELEVATION 463 HETERS 

JAN FEB MAR APR MA'( JUN .JUL AUO SEP OCT NOV DEC VEAR 

PREC IP ITAT ION t t b 14 93 123 212 303 203 iZ4 I I 972 
Ti::t1P AVERAGE 22 0 25. 6 28 6 3t. 0 30. 2 27. 2 25. 5 24. 7 20.6 2b. 3 24. 3 :Z3. 3 26. 3 
1 C::Mr MEA•J MA'( 31 ·5 34 7 37 2 -::.1 0 36. 6 32. 6 29 e 28. 7 30 7 33 ' 33 6 'l3. 0 33 3 
TEl1f' 11E4'N MIN 14 2 lb 5 20 0 &?4.0 ;za. 8 :Z2. 0 21. I :zo. 7 ii!O. 6 19. I 15. 0 13. 7 19. ;z 
TEMP MEAtl OAY 2t. 0 20 9 31 7 33 4 32. ' 29. 2 '27 0 26. l 27. 4 20. e 27 6 26. 7 29. 8 
-:"E11P l1N NIGHT 20 0 22 6 25. 7 29. 0 27.9 20. 4 23 e 23. 2 23. 7 23. 4 20. 6 t., , 23. 7 
VAPOUR PRESS b. I 6 I ., 0 16 2 2t 3 24. 2 25 I 20. 3 2, 7 16. I ti 0 7. 0 16. I 
WINO SPEED 211 3 I 3 2 2 7 2 0 2 ~ 2. 3 2. 3 2. I I 8 2 0 2 0 3 0 2. 5 
SUNSHINE 'X. 84 . 87 69 48 53 45 28 19 37 58 73 7• 56 
TOT RADIATION 4b3 519 "91 4ii!4 444 407 338 303 368 424 439 434 4:Z I 
EVAPOTRANSP 210 ;?~O 245 206 197 144 123 109 117 16, 177 202 2105 



C(JIJNl RV tl!Gfll IA • STATION · llATSIUA • NUMBER b5 28 

• LAT I TUOE 13 00 • LO"GITUDE 7. 39 • ELEVATION ~17 METERS 

.JAi~ r Ell MllR APR MAV JUl4 JUL AIJG SEP OCT NOV DEC VEAR 

PRFriPITl\TfflN n 0 0 5 58 84 IA~ ';'t.1 130 10 I) 0 7'J7 
l LMI' AVl:.HA<.;t-_ &'I l c!:J 0 .;!0. 3 30.8 30 7 2B. ti 2b 0 24 7 9!5 7 Olb 7 2<1 :I 21 2 2b0 
TEMP MfAN MA'.: '30 l '32 e 37.0 30. 6 37 3 '34 ., 30. 7 2e. a 30. ? 34 0 '33 , 30 : :13 ;? 

H;MP MFAN MIN 12 0 ... 5 19 b 23.0 24. l 23.0 21. 0 20. , 20. 6 19 5 
" 3 

12 2 18. 7 
lfMP MEAN DAV 24. 3 27 0 31. 5 33. 6 33. l 31. 0 27. 6 26. l 27. 4 29 3 27. 6 24 3 28. ~ 
TEMP MN Ul~Hl 18 l 20 6 25. 4 28 l 29 4 26. 7 24 0 23 I 23 7 23.9 20. 7 17 5 23 3 
VAPOUR ~·f?rS5 b 0 5 2 6 5 ll 7 19 5 2;! 3 24. 0 24.8 ;?4 7 19 6 9 5 7 I I :'I 0 
WlNU SPE:E.:D 211 l 5 l. 7 l. 5 l. 1 2. l 2.2 2.0 l. 6 l. 2 t. 0 I. l l 3 l. 6 
'iUN!>HINE x 82 79 66 62 67 71 64 50 72 82 86 92 73 
TOT RADIATION 450 40, 478 482 504 ,. , 487 430 506 5tl 478 469 49:.i 
EVAPOTRANSP 131 146 182 l 93 i 95 166 143 120 130 141 125 ll7 1789 

COUNTRY : NIGERIA • STATJOH :KANO • NUt18ER :65 46 

• LATITUDE: l 2. 01 • LONOJTUDE : 8.30 • ELEVA Tl ON 476 MiTERS i JAN FEB HAR APR MAY JUN JUL "UQ SEP OCT NOV DEC YEAR 

PREC JP JTATION 0 1 2 8 71 119 209 311 137 14 1 0 813 
~ fEMf' AVERAGE 21 3 23. 8 2e. l 30. , 30. I 28. 0 25. 6 25.0 25.8 26. , 24. , :ill. , 26. 0 

TEMP MEAt~ MAX 30 0 33.0 37. 0 38.0 37.0 34.0 31. 0 2'l.O 31 0 34.0 33.0 31. 0 33.0 i TEl1P MF.AN M;N 13 0 15. 0 19. 0 24.0 24.0 23. 0 220 21. 0 21. 0 19. 0 16.0 13.0 19.0 
Tf.11P MEAN OAY 24 t- 27 3 :u 3 33. 5 32.8 30. 5 28. l 26. 4 21. 0 29. l 27 5 25. 2 28. , 

H 
TEMP l1N NIQHT 19 7 21. 0 24. 9 28.6 28.2 26. 5 2•. 0 23. 5 24. I 23. , 2 I. l 19. 4 23.6 

I VAPOUR PRESS. 7.0 7. l o. 7 13. 7 20. 6 23. , 24. 2 2,, l ;;z,, 0 20.0 10.9 0 t 16. I 
"'IND SPEED 211 2. 7 2. 8 2., 3. , 3.8 3. B 3. , 3.0 2. , 2. 3 2 3 2. , 3.0 
SUNSHINE x 77 7B 72 68 70 6B ,9 48 65 BO 84 BO 71 
TOT RAD!ATION 441 486 ,04 506 :113 :100 463 420 4BO 507 47U 438 47B ·-EVAPOTRANSP. h:l3 193 243 244 229 i83 15:1 136 142 172 173 169 ~222 w. 

ri-
CD ·-COUNTRY : NIGERIA • STATION :NOURU • NUHBER :6:1 64 

• LATITUDE: 12. 5l • LONGITUDE : 10. 26 • ELEVATION 343 METERS 

JAN f'ED MAR APR MAY .JUN .JUL AVO SEP OCT NOV DEC YEM 

PREi:IPITATION 0 0 0 3 20 61 12, 236 104 10 3 0 570 
TEM!'. A';ERAGE 21 e 24 t 28.5 30.8 31., 30. 3 27. , 2h. 1 27. I 27.B 25.8 22.3 27. 0 
l::::MP MEMl M4X '.'!1 0 33 0 30 0 40.0 3q 2 36. , 32 3 30 , 3.;l. 3 35 e 35 1 31. 3 34. 6 
TEMP MEAN i"llN 12 6 14 3 10. A 21. 6 24. 1 24.0 22. , 21 . .,. 21. e 19 0 16. 5 13. 2 l'i'. 2 
TEMP 11EflN [IAV ;:5 1 ;:7 6 31 'I 34 l 34 4 32. 6 2~ 2 27. 7 28. q 30 6 29. I 25. 4 29. 7 ""' lt-:t 
T El"'0 t1N N Ir.HT 18 8 20 8 2:1 2 27 6 29 0 28. 0 2:1. 6 24. 4 25.0 :ii?4 6 22. t lB. 6 24. l 

! I VAPOUR PRESS , 6 6. 3 7. 0 10., 19. , 22. , 24. , 2:1. 7 2,, , 18 0 8 5 6. 6 15. 0 
WltlD SPF.ED 211 0 7 0 , 0. 7 t. 0 t., 1 7 2. l ' 5 0. 7 o. 0 l. 0 l. 0 l. l 
SUNSHINE x 76 76 63 61 71 70 62 :'13 72 82 86 BB 72 
TOT RADIATION 432 475 466 47B 520 :Ill 478 442 :107 :Ill 479 4:17 479 
lVAPOTRANSP 104 110 144 168 •' t '16 uo l.~ la& t.3;! 144 12• lli? .J.686 

I\) 



>-3 

TAIJLJ'.!AU 3 - POPULATIONa) (en •ooo habitant• •" auperticie •n Jcm2) 
~ 

~ 
(J.J 

I ~pariementa (Bipr) Total !'~ffion Bass:'..ns0
) 

Re ate de 1 a r~ed:on 
ou Etata (Hia'ria) E oudll;i o-Aah~l ienne sot1.daz10-sah~l ienne 

~· f8So b} ~· Pop. Sdi• Pop. ~~· Pop. 
'000 klD '000 '00(1 

'l'AJIOllA 106.700 1.103 19.500 660 2.290 167 17 .210 493 

SOKO'J.l() 102.60o 5.668 23.300 2.240 905 169 25.395 2.071 

~11\R.ADI 38.500 1.087 l 38.000 1.468 1.550 434 30.450 1.034 
/.DIDER 145.000 1. 147 

I\ Ar>HNA 68.ooo 4.293 16.200 1.932 10.215 1.284 5.985 648 

'KMIO 111 • "\()() 8.500 45.001 3.200 240 33 44. 76o 3.167 

-
'l'OTAUX 572.100 16.696 145.000 9.500 21.200 2.087 123.800 7 .413 

-nl Source1:1 i lliirer, recensement 1977 et documents du l>la.ns Nig,ria.s 
b Population 1982. . 
c Voir tableaux 4 et 51 le d~tail par bassin. 

rapports de prdparation des projets de dtSveloppement rural. 



Super- l'opula- Uont Taux de 
tiontot 

nom.1cl~s 
crois- Denai te ~ Reputition 

r icie 1962 sancc hab/km 
l't•taux/Ni g<'r 19 500 M>O 103 2. I 34 ( rl-i;ion) 

Ruuz.a ) :oo 158 - 2.2 44 
Hagg I.a 

t reate arr. 

I I Ida (> 700 146 18 2.l 22 
Hagah 

l rcate arr. 

l'iaJaoua " 500 162 59 1.9 16 

'::!:!•ur.t 

ISirni N'Konni " 700 194 26 2. l 41 
Haggia 
Konni Ville 
re•te arr. t 

Total region I 
souJano-sahel 4S 800 2 900 2.2 6) 

rutal Bassin 

Si la ... 6 800 228 34 

Gwadabava 3 700 471 129 
llaui1~ 
reat., .:..c. 

Sokoto l 600 438 214 
llaaain 
reue L.G. 

Worno 4 200 400 95 

Isa 5 100 126 62 

K"ura Na.....,da 4 700 371 ]Q (G""• Riv.)b) 
rote 1 •• c. 

-
Tor aux/Ni l(e ri 11 26 300 2 240 2. le) 85 

( rvi;ion) 

a) cati-.1tion 
h) "'"' 1wtitr partie dr l'Et:'lt ill' Sokoto e!lt rnttnchee au baaain 1:• la Cada River 
c) .,sti .... t1on co ..... une-nt utili1ee au Nigeria 

Sourcl'S Ni r,er: recl'nsenoent 1977 Pt doeu"" nta du Mtnlatlre du Plan 
:~ir.,:1 i.1: r.1p1•nrts tlL· prt:p.11.1t inn th·s prnj,·t~ l\lKll 

ReRion front•liere 

Super-
1 

Popul•-

fide ti.on Dene i te 

l1 210 491 ~ 

2 090 124 41 

6 660 145 22 

4 l7S 1o2 17 

l 285 62 19 

42 605 2 564 60 

6 800 228 I 34 

2 HO lll Ill 

l 570 4l0 273 

4 :!00 400 95 

5 JOO 326 62 

4 SH 156 78 

2:i 395 2 071 82 

Ba1111 In• 

Super- Popula-

ride t!on 

2 290 \6 7 

710 14 

40 l 

125 0 

l 410 ll!i 
5 17 

l 050 321 

no L6 

. 
lO 8 

( 145 IS 

760 154 

I 

; 

Dandte 

7) 

"8 

25 

0 

82 
) 400 

lO!i 

200•> 

26s•> 

100 ) 

202 

I 
n 
;~ 
• 

§~ 
~. ......., 

~~ 

~~ 
~~ 
i~ 
.~i 
~ 



Surer- Popul"- Dant taux de 

ficie ti on nOR1adcs croi1- Denaite 
IOJQ •a•1ce 

lotaux/Nii:er )8 CIOO l 468 205 2.7 )9 
Ir=; .• ;...,.,,.\ 

"fpsa•ou• 5 000 167 411 2.4 ll 

Aguie 2 800 144 - 2.8 5l 

•l .. O"' .. 

HaraJi ville 50 6l - 6.0 l 220 
r. ·u r•1P'I 

" .. ::>. Guidan-Rou•ji 4 700 163 - 2.8 95 
c ., ,. ., "_,... .. :;· • .-e 

tT ,. 

" 
~ ........ 

!! ... 0 
0 ::> :> 

Madarounf a ) 450 160 12 2.7 46 
0. -n .. -.. ... .. """ .,, .. -
" " ... .. :> . , a. ... .. .. 0 

3H (Zinder) 22 000 77) 14S :;:, 5 35 
..... : il .. 
:> 

" 
:> ,. 
0 --· ... 0 

? -rotal region 
soudano-sahel 54 200 l 400 - 2.5 6) 

~ -• -Total Gada-Coulbi 
• I>. " 

-Total Tag.iai-F~~R .. 
"" :> .. • ... (Kaura Na..00.~) <O 

"' ... 
0 ... ,.. 

! 0 

" 0 • 

Kataina ) 400 447 111 

" :> 

' Dutsin Ka 4 500 412 96 
" 
'" .. .. 
c: 

" ... - Kanldya ) 200 )98 12'1 ... 
• ., 
• 

I 
Hani 2 400 1114 ll>O 

Dllura 2 700 211 I 100 

(Ho11i ) 
.-) 

I .it 111.-. NI )".l'.I i .1 

( 1 I'~: j IHI) lh {O() I 9 Jl 2. j 119 

~egion frontalicre 

Repartition Super- Popula-

ficie tinn Densite 

21 550 466 22 

Fada"'81 
re1te arr.t 4 430 ll6 ll 

I C. Haradi 
Fadaua 
.-este arr.t l 765 78 44 
C. 11aradi 

G. Haradi 
re1te arr.t 2 225 53 24 

G. Haradi 
Fadania1 
re1te arr.t 655 \9 29 

Fad a-• d 
reate arr.ti ) 12 475 180 14 

21 535 l 114 40 

Gad a 

Gad a 
Tagvai 
rute L.G. 220 29 131 

Cada 
Tllgvai 
re1te L.G. 2 105 202 96 

Gad A 
Tapal 
re1te L.G. 2 010 251 124 
Tagvai/ Sebke 

Tapallllebke 
rctth' l..G . 1 650 lfl6 1110 
S11hka 

~ 911~ 6411 lllH 

8H1in1 

Super- Popula-

ficie ti on 

1 550 414 

~70 ll 

65 1•> 
970 63 

50 61 

2 475 110 

2 270 140 
25 1 

625 25 

9 760 803 
8 390 963 

145 u 

l 590 209 
1 590 20~ 

2 340 2Z5 
H 5 

J2~ 40 
865 107 

2 400 384 

1 050 105 

i1,11 n 

10 hUU I )Jl 

Deual.te 

H 

54 

51 
65 

l 220 

44 

51 
40 

40 

82 
115 

100 

lllb) 
lllb) 

96b) 
96b) 

124b) 
124b) 

160b) 

lOOb) 

I JI> 

1211 I 

i .::: 
V1 

I 

~~E 

hi 
o~ I 

~~8 
!~~ 

~00 

!1 
~~ 
~~ 
~~ -
§~ 
~ .......... 



TABLEAU 6 - Volumes annuel~ ~coul~s dans la Maggia Q!m3) 

Superf icie STATIONS 
km2 

Ann~e 
1'5E:?NAWA TIERASSA BIRNI 1-PKONNI 

2.525 2.775 2.800 

1962 80 - -
1963 41 - -
1964 103 - -
1965 - - -
1966 27 - -
1967 44 - -
1968 - - -
1969 54 37 -
1970 73 49 -
1971 25 18 -
1972 34 28 20 
1973 54 38 33 
1974 179 89 76 
1975 108 61 40 
1976 86 71 -
1977 87 - 79 
1978 121 - -
1979 23 - 10 

,I 

Moyenne 72 5'i 50 

Eeart-type 44 25 37 
Nb d'ann~es 15 1 6 

Moyenne 1972 h 94 54 42 
1975 -



AC'l'Ull. 

HOM P.I mo gr ~ _:h:iferttote· C:nno<11n- Vo line 
i .... 1 .... 1~0 mntion 11ton~.~ 

Ha 1!11113 M•) 

1. Niger 

1 • uaradoum4 ( 1968 
2, 'l'ounfafi-Ln1lA111A (1968} 28 0,4 0.25 
) • Ooun fara 

4, Ouidan Jla&agi (1971} 120 1,8 2.11 
5. )(at.Qr& (196?) 52 o,8 0.55 
6, Kor6-Tftboye (1965) 12 o~r- 0,06 
7, Moulala (1966) 63 0,9 1,0 
8 • Oui dft.'l Batri l bi 

9. Gl\l•i~1idan Kodidi (1901) 250 3,8 3,5(?) 
10. Binii N•Konni (1980)(barrnr,-oe de 

Moueu' (30 IMI)) et de Zango (15 nun)) 
~ r4eerve (9.5 ID)) 1.300 19,5 54,5 

11. JardinJI 520 5,2 puiearda 

12, Potentialttaa globalaa.Y' 

SOUS-'l'O'l'Al. NIOm 2.345 32,6 

id- 0\1111\11& (actual + f'11tur) 

---
u. t igeria 

13. kalll&lo (1980) 270 4,1 
14. 'J'ulran 1\1du : 120 1,8 
15, Kftware (alt~. Sokoto) - 11 ,£ 

11'. JArdine 290 :>,9 

-
~ 'aoo~.&L ·Kiaau .· -~ 600 20,4 

IJ!r.'.1.40.-ouwU (&'otuel +'""'.rut"r) 

''.\"l'At. r:ii;1.:Ui\I. (1n1:1-~1 + NlCl·'.lllA) ),o;>•, <.> I) 
. I 

iclcl'l c111'\11l~ (nr.tn"l ~ f11t11r) 
J 

]./ 1•61'iml!:l:·e:: ""'" >.o •ro11&:· prir: c.1 cunoplo 1><,1u· lion rl•.- :.: 11t;•.iio11n J'uturol', 

~/ So\ln rl!r:f'rvC <te """~'>l1J'1'Cfl en e:mY n11ffi1wnteA dann le l('ICl r:ilmnln. 

_I .~'-"I '~n cJ. L 11.1 . t . :.· :11 ••.• 

62 

lac 

eouroe 

lftO 

p11iaardt1 

0 

(,:> 

-
~'UTUR 

(Comp I l'lme n ta) 

Superrtcie Cnnn0111- Yolnme 
lrrl1~&11 ;nn tlon etGok' 

Ha M.n) Mm) 

60 0,9 o,1Y 

44 0.1 1 

200 3,0 1 

1.300 19,5 0 

6,900 103,5 1 

8.504 1n,6 1 

10.849 160,2 1 

5'¢/ 810 111.0 

y,J/ 0,5 foraee11 

5(.(, fl,~ 0 

1.:>40 ;>ll,r; 0 

o,nr.11 1If,,1 ? 

-
1 ;> ,OllC\ tHCl, 1 ? 

-- ·---~-----------

8 

~ 

~ 
-.j 

~ 
~ ..... 
p. 
0 

r; 
g' 

9 .... 
CA 

0 
'1 
(11' 

to 
g 
rt 
to 
11> 
rt 

~ 
ct-

~ 
to 



Supe2ficie 
Ka 

~. 
' 

1956 

1957 
1958 
1959 
1960 

1961 
1962 
1963 

1964 

1965 
1966 
1967 
1968 

1969 
1970 
1971 

1972 
1973 
1974 

1975 
1976 

1977 
1978 

1979 
1980 

Xoyenne 

E:>art-type 

lbre amutee 

. 

TilLFAU 8 

.. 

V~lumes a:--muels ~coul~s dans la Gacia River 

. ile 201 
Katsina 

388 

22 

23 
56 

( 34) 

-
3 

. ., 
Gouibi de Mara.di et Go'.llbi d~ Gabi {JllJ) 

srrancx 
Jibiya Nielloua Ma.darounfa. Siconiger 

4 331 3 950 4 841) ? 

- ?19 

- 56 !07 

- 126 181 

- - -
n.a. - -
n.a. 508 438 
n.a. 1JO 97 

226 1)8 149 
406 llf!::-., I 

';'Y 268 
10s::; ·-., 120 139 

n.a. 93 135 
n.a. 310 277 
n.s.. 75 75 
n.a. 1o8 136 
n.a. 310 331 
n.a. 183 193 

70 116 86 
81 140 145 

205 294 303 
n.a. 353 260 

n.a. 150 98 
n.a. 272 175 

293 198 

263 273 
269 181 

36 ~ 207 195 ( 181) 
n.a. 111 .13 -

15 22 22 1 
I I 

Guidam- Gabi ll 

Roumji Barga.ya 
• 

8 740 720 
' 

223 

145 
196 

-
-
? 

132 

204. 18 
378 n.a. 
166 n.a. 

iOO 9 
366 n.a. 

54 n.a. 

89 n.a. 

285 i7 
162 1 c: .; 

53 9 
73 8 

225 44 
224 3i 
72 20 

214 62 

n.a. 

47 
n.a. 

177 25 

96 18 
19 11 
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AC'l'llEL i'OTllR ( CCllplC.Ht8) 

:'l"oa clu Pro jet Superficie Co~ticn4 Vol- S1z:'9rt1ci• (>)-tio~ ·v.,1- . 
irripik •toclcf 1rricule stoclcf i 

ba lla3 *3 ba *3 *3 I 

!U..a£il i 

1. ~(•au 
3.5 

I pob"'l11) 
3.5 8.6 

2. Kurfi (eau 
potacle) -.5.~ 15.2 

I 
I I 

3. Palcuwa -

I 
' 

Cbe:ranchi ' (eau potable) 7.0 18-4 : 

-4. Cada - Ba~ 
4.8 ~) 

i 
[ eau potable) 2.500 60.? 
irrigation) 19.7 

5. Jibiya 
4.6 » (•au ~l•) 

(irrigation) 3.700 26.6 ) 142.0 

~ 

6. AlllOnt Gouhi da I 

Cahi ' ' 
(llnap ?) ? ? -· 0.5 i 

I 
7. Jardim, petite i p(rimitree •-'· 450 4.5 ? 

I 

! 

SOUS - TOTAL I > 450 > 4.5 ? 6.200 13.5 I 24i 
; 

i 

ide::i cllllul.I I 

I (;>rlHm + MID') > 6.650 > 78 1>.:.44 

~ ' 
' I 

1. f'.l'Oduati Ti. d I 
~landi 212 3.2 ~ 900 13.5 n1,1. I 

' 
2. Kountowai 6.000 90.0 100 I 

' 

). 1".a.claro1mt'a ).000 45.0 4o ! 
4. Cabi 300 I 5.0 - ! 
5 •. rardim ' 

111aratchcrw 500 5.0 JNi,NJ'U I 
' 
: 

SOTJS - TOTAL I 712 8.2 0 10.230 153.5 100 ! 
ide~ cumuli I 

(pr4Hm + tutur) 10.942 161. 7 100 I 

' 
70TAL ~ 1.16, 12.7 - 16.430 227.0 I 344 

I 

lrC:?.I.l • ;;J'.(ZR -
Idec Zl1mu.1' 17.592 239.7 344 (pr4eent + tutur) 

-- - - -



Compoeantee 
du Projet 

Elaboration d 1\Ul plan d• action pour la mise en valeur des 3 Baasina 
COlllllUJlB au Niger et au Nig,ria 

Projeta oompl,menta~ 

I PEROONNEL 
II remtATION 

III OONTRATS SOtJS,;. 
TRAIT AN CE 

IV EQUIPEMENT m' 
MATERIEL 

V FUNCTIONNEMEN'l' 

VI RAPPORTS 

TkAL"JCTIONS 

DH'ERS 

TCH'AL 

Planification 
1 

Niamey 

769.000 
51. 750 

66.000 

15.000 
30.400 

25.000 

9.850 

967.000 

Eaux et sols 
2 

Katsina 

311.100 

-
350.000 

40.000 

22.aoo 

11.000 

I -
-

I 734.200 I 

Juridique D6oumentation TOTAL Environnement 
3 4 

Niamey Niamey Diffa 

(16.000) a) (27.500) b) 1.080.100 I 90.000 
7.500 6.800 66.050 

- - 35C.OOO 

3.000 21.000 130.000 

- 3.000 40.000 

- 2 .. 000 43 • .500 
- - 25.000 I ).000 

2.000 7.000 18.850 

12.500 I 39.eoo 
28.500) (67. ~ 

1.753.500 I 93.000 

a) ~ODIJle provisionnelle au cae o6. 1' assistance JU,ridique .FAO d&paaaerait lea pr•visions actuelleas 
. l prendre sur la 11gne· "consultant" de la conposante "planification". 

b) · Les frais de consultants sont d&jl pria en coq>te dana la ooq>oaante "cellule de planification". 

• • 

I 
Machil1isme 

agrlcole 
Dif fa 

I 30.000 

I 5.000 

I 35.:500 

~ 
5 
c: 
~ 

,..) 

~ 

" n· 

~· 
~: 
~ 
Ct ..... 
I-+) 

~ 
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0 
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